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Le "Soleil" et la "
M.

mise au point" de 
Gasnon

Le président du “Soleil” désavoue l’attitude de son journal__Il était absent i autant qu'il faudrait pour apprécier
^ t . , . ... .. . i ia 11 eicl 11 jusqu’où peut aller la bêtise fanati-et n eut pas autorise la publication de ces articles — Soit; mais j que. — le Telegram de Toronto, 

personne ne fût-il intervenu à sa place si le “Soleil”, au lieu de mettre!i»1*- torontois! mafs^quf n’al0qu,eun 
en cause prêtres et congréganistes, s’était attaqué à quelques grosîirijJ'1 s'rei,inrii?ue.houdreTe^m0 
bonnets rouges ou à quelques financiers amts de la maison? ^^ci

Bloc-notes {Dans Terrebonne et dans Drummond,
MM. les juges Guibault et Prévost n'ont 
pas encore rendu leur décision

‘His mister’s voice’
Un connaît quelque peu. (Volt 

page 3)

L’affaire du Soleil n’est pas finie. On a jugé que 
la courte note où M. Barnard, sans en désavouer du 
reste la moindre ligne, prenait à son compte les mé­
prisables articles du 25 et du 26 novembre ne suffi­
sait point. Et le Soleil de vendredi publiait, en guise 
de premier-Québec, une assez longue “mise au point’' 
de son président, M. Henri Gagnon.

On trouvera dans notre revue de la presse d’au­
jourd’hui, en page 4, le texte même de cette “mise au 
point”. Elle appelle de nombreux commentaires. 
Nous en ferons tout de suite quelques-uns, quitte à 
revenir sur le sujet l’un de ces jours prochains.

* *
M. Gagnon, tout d’abord, après avoir déclaré qu’il 

“s'était produit", au cours de la campagne électorale, 
“certains incidents dont l’importance ne pouvait être 
ignorée”, dit:

Je n hésite pas à reconnaître que ces incidents 
devaient être signalés à l'autorité ecclésiastique et 
qu'il ne nous appartenait à aucun titre de les 
juger.

C’est la condamnation implicite, mais très nette, de 
toute la campagne de son journal.

Ou propre aveu du Soleil (voir son premier-Qué­
bec du 22 novembre), les incidents qui se sont pro­
duits en dehors des églises ne comportent, à son avis 
du moins, aucun motif de blâme. Il a formellement 
déclaré que de ces incidents se sont produits des deux 
côtés de la barricade, et que leurs auteurs ne faisaient 
qu’user de leur droit.

Quant aux autres, M. Gagnon proclame aujourd’hui 
qu on n avait qu’à les dénoncer à l’autorité compé­
tente.

Si les gens qui se croyaient lésés en avaient ainsi 
agi, tout le monde n’aurait pu que les féliciter, et on 
nous aurait épargné un douloureux scandale.

* *
Mais qu’a-t-on fait?
M. Gagnon, contraint par ses convictions catholi­

ques, de réprouver ces articles, et protestant que, s’il 
eût été à Québec, il n en eût pas autorisé la publica­
tion, croit tout de même devoir écrire qu’ “en cer­
tains milieux" ou en “o exagéré le caractère et la por­
tée”.

Nous ignorons de quels milieux entend parler 
M. Gagnon; mais, si les commentaires ont été vifs, à 
qui d’abord en incombe la faute? A son retour de 
New-York, avant de réprouver ces articles, M. Gagnon 
en a pris connaissance. Il y a vu, comme nous tous, 
que l'attaque, commencée le jour même de l’élection 
(alors que lui-même était à New-York) s’est précisée, 
le lendemain, dans un article où l’on accusait de 

nombreux prêtres” d avoir “converti la chaire catho- 
lique en tribune démagogique", où l'on affirmait 
qu à des degrés différents mais avec ensemble, la 
ljr.esse rc^lgleuse a donné également dans les pires 
abus . lia pu voir que, bien qu’il eût affirmé, le 25 
novembre, qu ‘ rn apparence, cependant, Vépiscopat" 
n avait “pas pris parti", le Soleil du lendemain géné­
ralisait atrocement en déclarant: “Pas plus ici quail- 

< urs, il n est désirable que, sans raisons de principes, la 
majorité du peuple se sente sournoisement COMBAT- 

- PAR SOS CLERGE ’, et que, le surlendemain 27,

particulièrement ignoble parce que, sauf un cas, sem­
ble-t-il, on mettait les gens en cause sans les désigner 
nommément, qu’on faisait ainsi peser sur des centai­
nes de gens peut-être les suspicions et les colères pos­
sibles, sans donner à qui que ce soit la possibilité de 
se défendre.

Nous comprenons l'embarras de M. Gagnon: ces 
articles l’atteignent à la fois dans ses convictions per­
sonnelles, que nous ne songeons pas â suspecter, et 
dans les intérêts matériels dont il est le gardien.

Mais ceci, malheureusement, ne change rien à la 
réalité des faits, ni à la malfaisance des textes qui 
sont allés empoisonner des lecteurs incapables, pour 
un bon nombre, d’en vérifier la valeur et, pour un 
bon nombre aussi, chauffés â blanc par la passion po­
litique.

* Ÿ Ÿ
Reste la question des responsabilités. M. Gagnon 

met hors de cause M. Nicol. “Si ce dernier, dit-il, dé­
tient tant en son nom qu’au nom du parti libéral, la 
majorité du capital-actions de notre compagnie, je tiens 
à dire qu'il m’a donné l'entière responsabilité de toute 
l entreprise, se réservant l’administration financière 
seulement. Ceux qui connaissent la largeur de vue de 
M. Nicol ne seront pas surpris d'apprendre que j’ai 
reçu de lui la plus loyale collaboration dans la pour­
suite de l'idéal de notre journal.”

Soit, et M. Gagnon nous ayant déclaré qu'il était 
absent lorsque l’incident s’est produit, toute la respon­
sabilité paraîtrait en retomber sur le rédacteur en 
chef.

^lais ceci ne satisfera que ceux qui ne connaissent 
que médiocrement les réalités québécoises. L'attaque, 
commencée le 25 novembre, s’est précisée le 26, s’est 
poursuivie et, dans une certaine mesure, aggravée le 
27. Fout ce qu elle a entraîné, jusqu’à la “mise au 
point’ de M. Gagnon, qui est du 6 décembre, c’est une 
note du 3, où M. Barnard, sans répudier les articles des 
25, 26 novembre, en prenait explicitement la respon­
sabilité, suivie le 5 d’un article où, tout en protestant 
contre les critiques dont le Soleil avait été l’objet à 
1 occasion de cette campagne., on réaffirmait impli­
citement la vérité des accusations, où l’on se donnait 
figure de victime usant du droit de légitime défense., 
“Des intrusions injustifiables dans la politique ont 
provoqué , disait-on, “des protestations énergiques”. 
(Nous avons discuté cela tout au long samedi.)

A qui fera-t-on croire que si, au lieu de mettre en 
cause des cures et des congréganistes, le Soleil s'était 
avisé ainsi d'attraper de gros bonnets du parti libé­
ral ou de la finance amie de ses chefs politiques et 
de ses patrons, pour employer le langage de M. Bar­
nard. les choses se seraient passées ainsi et qu’on au­
rait attendu le retour de M. Gagnon, absent à New- 
York, pour rappeler au sentiment des convenances le! 
journal emballé?

A qui fera-t-on croire que M. Barnard lui-même, 
qui n’est plus un enfant et qui n’est pas une tête folle, 
se serait risqué sur un pareil terrain, et s’y serait main­
tenu, s il ne s était senti fort de certaines sympathies?

•Y* Ÿ *

l>our lequel les catholiques sont 
tous des suppôts de Satan, bat 
monnaie du fanatisme et des préju­
gés anticatholiques de ia catégorie 
ia moins intelligente et la moins 
renseignée parmi la population on­
tarienne. Pendant des années, le 
telegram refusait même des abon­
nements venus du Québec, afin de 
se sentir plus libre d’écrire de no­
tre province, de sa population et de 
notre clergé les pires imbécillités, 
et ae s épargner toute réfutation. Ces 
jours-ci encore, le Telegram mani­
feste son fanatisme traditionnel 
dans une caricature parue en plei­
ne page de rédaction (4 décembre) 
et intitulée His Master s \oice. C’est 
à propos du désaveu par M. Lapoin­
te, ministre de la Justice, de la 
proposition faite à Genève par M. 
Riddell, quant a l'embargo sur le 
pétrole à destination d'Italie. A 
qui fera-t-on croire, sauf à des ânes 
bâtés, que le N atiean, ou le clergé 
catholique aient été pour quoi que 
ce soit dans le désaveu de M. La- 
pointe? Pourtant, c’est ce que la 
caricature du Telegram insinue net­
tement. Au centre de la caricature, 
d y a M. Riddell, avec sa proposi­
tion, toute prête, et qui va la pré­
senter a la Société des Nations. Der­
rière jui, le tirant par les pans de 
son vêtement, pour le forcer à s’as­
seoir et à se taire. Il y a M. La- 
pointe. Et tout à côté de celui-ci, 
U y a. barrette sur la tête, étole au 
cou, un prêtre qui lui souffle à 
' orc*1 e et lui désigne du doigt M. 
Hiddell. Et c’est intitulé: His Mas­
ter s V oice, — la voix de son maître. 
Le maître, c’est le prêtre; et c’est 
lui qui dicte à M. Lapointe son 
geste envers M. Riddell. Le Tele­
gram. depuis sa fondation par 
I orangiste franc-maçon J.-Ross Ro­
bertson, en 1876, n’a jamais eu d’au­
tre mobile, hors gagner de l’ar­
gent, que de le- gagner en exploi­
tant le fanatisme contre les catholi­
ques. Il faut être joliment piqué 
pour aller même imaginer que le 
V atiean tienne quelque rôle que ce 
soit dans l’attitude et du Canada, et 
de M. Lapointe. Ce que l’on sait 
bien, c’est que M. Lapointe agit 
comme il le fait parce qu’il ne veut 
pas que le Canada se laisse en­
traîner dans une guerre anglo-ita- 
lienne, et parce que le ministère 
King n'entend pas nous faire pren­

dre en Europe des initiatives qui 
pourraient nous conduire à une par­
ticipation militaire dont le Canada 
ne veut pas. (> que l'on sait aussi, 
c’est que le Vatican veut et cherche 
la paix et que le Souverain Pontife 
a fait pour l'obtenir toutes sortes 
de démarches et de déclarations pu-, 
bliques et autres, qui ne laissent' 
place à aucune équivoque là-des­
sus. Mais on ne peut attendre du 
Telegram, qui feint de voir partout 
“The Hidden Hand of Home”, la 
moindre bonne foi dans son infor­
mation, pas plus que dans ses com­
mentaires. Etant au-dessous de 
tout, il n’est au-dessus de rien.

Nouveau sénateur
I n industriel de Toronto, M. ! 

Frank-P. O’Connor, est le premier i 
sénateur nommé par le gouverne­
ment King depuis son accession au! 
pouvoir. Il remplace M. Charles I 
Murphy, ancien ministre des Pos- ! 
tes dans un cabinet libéral, et qui 
fut un des catholiques irlandais les 
plus en vue du Canada. M. O'Con­
nor est. lui aussi, catholique et qui 
ne tient pas son drapeau dans sa 
poche. Il y a quelques mois, on 
lut dans les dépêches qu’un riche

Sur un autre front

Le patronage du “trente-sous” 
en Gaspésie

M. john-Hall Kelly et les “tentures” à saumon, 
à homard ou à éperlans, dans Gaspé-Sud - 
“La dernière élection a été la plus malhonnête 
que nous ayons jamais vue dans le comté” - 
Achat des votes en gros - On embauchait des 
enfants qui avaient à peine la force de tenir leur 
pelle à neige - La boisson coulait à flots

Aujourd’hui, invitons le lecteur à Tourelle, nous racontait ce qui 
passer du front Cohen sur un autre ! s’est passé dans Gaspé-Nord au 
front électoral, non moins intéres- cours de la dernière campagne 
sant, semble-t-il, celui de Gaspé électorale provinciale. On sait, par 
Sud. les dépêches parues de temps à

l'n “honorable” conseiller lègis- autre dans les journanix sur les
............ ^ îatif, au surplus ministre sans por- désordres qui se sont produits,

industriel de Toronto^ venait *cielte^eu^'e f*u cabinet Taschereau, M. ; que la campagne a été pnrticuliè-
«lonner à l’archevêque. S. E. Mgr John-H. Kelly, a inventé là-bas, au rement violente dans le comté voi-

bénéfiee du candidat ministériel, sin de Gaspé-Sud. Nous venons de
que l'officier-rapporteur a subsé- recevoir de l’un des hommes les
quemtnent déclare élu, M. Alexan- ; plus en vue de la rôle gaspésienne
dre Chouinard, quelque chose de une lettre qui résume avec force,
neuf: le patronage du trente-sous.

Sur tout le littoral gaspésien, il 
était passé en coutume d'accorder 
à tout pêcheur qui en faisait la de­
mande, moyennant le paiement 
d’une somme nominale de 25 
cents, un permis pour la prise du
saumon, du homard ou de l’éper-| que nous avons reçue: 
lan. 11 n’avait jamais été question “La dernière élection a été la 
de refuser ce permis à qui que ce plus malhonnête que nous ayons ja-

McGuigan, une forte somme, desti­
née aux oeuvres catholiques de 
son diocèse. Cet industriel, qui 
n a pas voulu laisser savoir son 
nom, — mais on a fini par le con­
naître. c’est M. O’Connor. Ce 
n est pas la première fois, à ce 
qu on sait, que cet homme témoi­
gnait d une pareille générosité en­
vers les oeuvres diocésaines. Quand 
il a appelé au Sénat un homme de 
ce caractère et de cette largeur de 
vues, M. King a fait un beau geste 
et une belle nomination. Il est à 
souhaiter qu à l’avenir il recrute 
asec autant de soin et de bonheur 
les nouveaux membres du Sénat. Il 
ne manquera pas d’en avoir l’occa­
sion, à brève échéance, car, en Co- 
mmkie canadienne, le sénateur 
Hanta, nommé en 1917 à la Cham­
bre haute, et compromis dans une 
affaire financière, vient de démis­
sionner. La meilleure réforme du 
8enat à tenter, c’est de n’y placer 
que Jes hommes qui soient autre 
chose que des politiciens sans gran­
de culture ou des brasseurs d'affai­
res sans scrupule dépourvus du 
sens des responsabilités qui leur in 
combenl, à cause de leur fortune 
ou de leur situation sociale.

C. P.

en quelques lignes, tous les procé­
dés auxquels des gens ont en re­
cours à la dernière élections et qui 
peint un électoralisme sans vergo­
gne.

Voici, pour la partie qui a trait 
à l'élection, le texte de la lettre

La vérité, mais nous n'avons que le temps de le 
rappeler aujourd hui, cest que les articles du Soleil,

d.’Sdi'jnürr u f"* pré,umée i ?,vec r> i**» 4'? '«r^rx
di!r2?";°rp: '"T Pa,Mr!' C'1 i j autre journal de M. .Nicol. UTribiéd'ÎTsiiïiïidZ
. . . . . . .. ,- Ç P,0'" tous les catholiques que nous \ Ve, qu ils ont ru leur écho dans le Canada et qq’il,

’: l'auto- correspondaient, dans rrrtain rrtili ou î ___ Jvwmes sc dégage de la campagne électorale: l'auto- j correspondaient, dans certain milieu politique de
nte la plus respectable est sortie de son rôle pour . . . . . . . . . .  * - ’ • - - - po,n,tfue dc
combattre Vautorité civile ,el c'est Vautorité civile, celle
dont le rôle et les attributions sont restés sans équivo

Montreal, a des explosions de colère dont on a meme 
pris soin dc nous faire transmettre l’éoho.

Nous ne désirons pas indéfiniment insister là-des-rÆi^-^rv-M'”"r«£rZZÏÏZd'» 1 anticléricalisme de grand style, comme
nr peut igno- i petit monsieur voulait bien nous en menacer, les cho-1 INnir la première fois peut

de la balance”.
M. Gagnon sait la valeur des mots. 11

îhffic, Un ParPl1 ,eX,e’ qu n serail vra'ment I ses n’iront pas toutes seules.
. ! „ ,, quc les C0l,ps ne partiront pas tous du

» ¥ * cote!
mutoi.s qu ,1 y avait dans la campagne un côté 0mer H|R0UX

certain

Les dix premiers ministres
confèrent à Ottawa

1>tCh,?rCaU' Mcrcicr“ pc77aull, Francoeur, 
Nicol, Kelly et Lanctôt composent la délégation 
de la province dc Québec à la conférence féde- 
ralc-provincialc — La Confédération nécessite 
certains amendements, dit M. Taschereau, et 
les délégués de Québec sont prêts à aborder le 
problème dans un esprit large et canadien

LES SEPT POINTS A DISCUTER
Ottawa, 9 (D.N.C.) — La eonfe- 

rence interprovinciale s’est réunie 
ce matin, à dix heures et demie, 
dans la salle de la Commission par­
lementaire des chemins de fer. sous 
la présidence de M. Mackenzie

être dans l’histoire du Canada, les 
dix hommes canadiens

Portrait I mirent les pieds sur la terre ainèri-1 ,,! caine. ares d un or incertain, ce sont des
Le COUsin Nné Ali printemps et à l'automne, a mr>de d* Bretagne quec'est avec bienveillance et un sou- !___* a ^ en. hospitaliser. Mai-

soit. On ne considérait même pas 
que ce fût une faveur que de l’ob­
tenir. Le permis était établi sim­
plement pour fins de contrôle. A 
l’occasion du scrutin du 25 no­
vembre, M. John-Hall Kelly a jugé 
à propos de faire entendre que les 
pêcheurs devaient voter pour le 
candidat Chouinard afin de s'assu­
rer la jouissance des permis de cette 
sorte.

Un avocat libéral en vue de la 
région québécoise nous adresse à 
ce sujet la lettre suivante:

“Si cela peut intéresser vos lec­
teurs. je vous enverrai, un jour ou 
l'autre, un rapport sur la manière 
dont l'élection a été conduite dans 
Gaspé-Sud par le maréchal-ferrant 
John-Hall Kelly.

“En attendant, je vous inclus 
l'original d’une lettre qu’il a 
adressée à tous les pêcheurs de la 
côte. Des permis (tentures) sont 
accordés à tous les pêcheurs qui 
en font la demande pour la somme 
de 25 sous. A ma connaissance, 
personne autre que lui n'a fait de 
capital politique avec l’octroi de 
ces permis. Il me semble avoir 
inventé la chose pour avoir l'oc­
casion de dire aux pêcheurs:

“ Je verrai à ce qu'aucun pê­
cheur ne perde son permis;

“2 II ne serait pas dans l’inté­
rêt du comté de voter pour un au­
tre candidat que le candidat olli- 
cic] du gouvernement;

“3 Je vous engage alors a voter 
pour Chouinard.

“La conclusion implicite de tout 
cela, ce serait que M. Kelly serait 
le grand protecteur des pêcheurs 
et que si Chouinard n'était pas élu. 
personne n'aurait de permis de pé­
ché.

“Comme création de patronage 
politique, ça n'est pas mal.’’

La lettre de M. Kelly
................ ...... Voici le texte de la lettre signée

ministre des pêcheries, saine éga-1 par John HaJl Kelly, dont copie
photostatée nous est parvenue. Nous 
reproduisons le texte avec ses fau­
tes, y compris le point d'interroga­
tion dans la date:

Gaspé? le 21 novembre 1935

longue table sur le plan longitudi­
nal.

Quant a la table des délégués, elle 
forme un long rectangle. M. Patlul- 
!o, premier ministre de la Colom­
bie, est venu serrer la main aux 
correspondanls; M, J,-K. Michaud.

mais vue dans le comté de Gaspé- 
Sud. On nous imposa un candidat et 
l'organisation le fit élire en ache­
tant les votes en gros. Des chèques 
de secours directs furent distri­
bués trois ou quatre fois à la même 
personne, sans considérer les be­
soins. La veille de l’élertion, on 
courait après eeux qui avaient été 
accidentellement oubliés ou qui fi­
guraient sur la liste noire, pour leur 
donner des bons de secours. Le peu 
de neige qu'il y avait sur les rou­
tes fut déplacée plusieurs fois... 
Les officiers de la Voirie avaient 
reçu l’ordre dc placer 4.000 hom­
mes dans le chemin. Comme les 
principaux partisans des adversai­
res du fameux candidat étaient re­
fusés, on embauchait des enfants 
qui avaient à peine la force de le­
ver leur pelle à neige. Lorsque 
l'heure des assemblées du député 
sortant arrivait, on embarquait ces 
hommes et res enfants dans des 
camions pour aller applaudir. Le 
département de In Voirie leur 
payait, dlt-on, tout rie même huit 
heures d’ouvrages. Je n'ai pas be­
soin. je pense, de vous parler dc la 
boisson, clic roulait à flots."

Tout cela, et, en plus, le patro­
nage du trente-sous, a donné 
le résultat que l'on sait et don! 
la Gaspésie n’est pas bien orgueil­
leuse, â en juger par toute la ror 
respondanee à rc sujet qui nous 
vient de là-bas.

Carnet d’un
grincheux

même droit au titre de premiers minis-1 rr i i !>t L'1 'S /if, 'angue 
1res se trouvaient réunis pour étu-! m f ‘ ®PPâreils telégraphi- 
dier les problèmes les plus urgents rm /i ° "‘lonnent à plein rende- 
c| les plus difficiles auxquels tous! '• 
tâchent de trouver des solutions.) M. King
MM. Mackenzie King, premier mi- j T
nistre fédéral; le premier ministre i •• M. Mackenzie King se
de Québec. L.-A. Taschereau; le:0 P,m,r souhaiter la bienvenue 
premier ministre d’Ontario, Mit-i p cs* écouté dans le | Mon cher Monsieur

M

Personne ne nous fera croire , - 5 ,
Qu il n a pas dans sa maison des blés, les cadres, les bibelots
souvenirs enc ~‘~~t ----- J~
gués par une
ces antiquités ne crèvent pas les 
yeux, parce qu’elles occupent une 
place de choix, on n'a qu'à regar­
der tierrière les portes, dans la 
chambre froide ou tlans les garde- 
robes pour découvrir des meubles 
et des cadres surannés et sans 
goût.

A chaque saison, au moment du

i a. ' sioiemenr en presence] AI1Jj.on 1)ysart> premier mi- ,nAce1ssi,é 4e la coopération de tou-
ouveau-Rriinswick ; A.-L. 
premier ministre de la

Justice immanente: tes anges gardiens 
de M. Taschereau s'assomment les uns 
les autres.

* * *
Belle entrée pour le premier ministre 

h la conférence interprovinciale que la 
bagarre de l’Ange-Gardien!

♦ ★ *
Il y a eu trente-cinq ans samedi que 

M Taschereau est entré dans la politi­
que. Ses partisans ont songé il lui taire 
une célébration qui rappelât l une des 
glorieuses pages de l'histoire politique 
du régime à Québec: les cailloux de

'• dans sa maison des \ vies, les cadres, les vwelots qui \ j, ' ' , rn prexence] ■
cambrants et laids lé-1 embarrassaient des cousins des J. fiterrité™9** ^ ^ fixent visiW du Si
? parenté défunte. Si ! tantes, des oncles heureux de les j eiernue. MacDonald,

mettre entre bonnes mains. Evi-^ Puis, près de la fenêtre, voici un I Nouvelle-Ecosse; John Bracken, 
denvnent on n? lui envoie que les' (luire monument: une commode. Sfl ! premier ministre fin Manitoba; \\\-

f r* .. f À e- ir e * 1111 ri ver le r > r» r-t,. _ - __________i < t t » _____ ..     • ! ... t _

les les bonnes volontés en vue de 
les résoudre à l’avantage dc la po­
pulation. H n’v a que six semaines 
que le gouvernement est au pou-

anciennetés sans style, mais qu’im- tournure carrée est sans élégance\E Patterson, premier ministre de '“’f.-.f 1 indice d’un travail ex-
porte, cousin Noé attache beau- et, avec ce tout petit miroir qui la la Saskatchewan; Wm. Aberhart, ! M. King tient à «lire égalc-
coup plus de prix au souvenir qu'à surmonte, elle évoque un gros bon-' premier ministre d’Alberta; P.-D

, , , , , i Saint-Roch.
Je vous informe qu une pression i * A *

se fait pour influencer le vote de 
eeux qui ont des tentures a (éper­
lans, mot biffé) homards.

Je veux vous assurer que je ver­
rai à ce qu'aucun pécheur ne perde 
sa licence.

Dans la présente élection, le
__ _______a___ ____ ’Alberta;

la beauté de ce qu'on lui lègue. Sa homme qui porterait uii "monoeïe, ! Pattullo, premier ministre dc la Co- 
chambre est donc un ramassis j tandis que les quaire tiroirs munis | !°mbie canadienne. 
d objets hétéroclites. de poignées en métal brillant seni- \ Chaque

Ce qui frappe d'abord, en en- \ blent être des décorations militai- ! nccompi

ment que le fédéra] n'a pas eonvo- 
que les représentants des provin­
ces clans le but de leur imposer un 

... .. .. projet conçu d’avance
premier ministre était ! fl |PlM soumettra tout . i

, . , ................... — ,--r, ................. ... are des décorations militai-\ accompagne d’une nombreuse <lé- ses nronres nninînn. ...... i au ^ ,IS
grand nu nagr, le meme dilemme se trant dans le sanctuaire, c’est le lit, \rc*. De vieilles potiches, (leur légation composée de membres de (j0ns à l’étude ' Ul ,es CIUCS'
présente. ()ni, se dit-on bien réso- Ouf, quel lit! Très haut et très lar- chaises tremblantes qui bercèrent son cabinet et d’experts. La plus!
lu celte fois, l'on se débarrassera j ge, il occupe la moitié de l'appar-1 jadis les illusions et les rêves de la ! nombreuse d’élégation est celle du ! M Henhur
tirs objets anciens et disgracieux tement et cette mauvaise imitation \ srand’tante Alice romp/èfenl! Nouveau-Brunswick; elle se compo- j * p
7'tl déguisent nos appartements.” ! d’acajou blesse l’oeil; toutefois \ 1 ameublement de la chambre. j 4e treize membres, (.elle d’Onta- : M. Hepburn remercie M. King 
tais la voix du sang s’élève et l'on cousin Soé aimerait mieux mourir El ce fouillis sr renouvelle dans I r’° compte douze membres; celle : de ses paroles de bienvenue, salue 

n'ose, pas plus que les années pré- \ que de le remplacer par un meuble \ chaque appartement, de sorte que ,3 Lolonibie, neuf membres; cel j en passant la mémoire de feu M 
cédentes, laisser aux étrangers telle plus moderne on plus bran, car \la maison entière est meublée par ! Ir , ™,nl,os.e 4r sept Malrolm. ancien ministre du Gom-
chaise affreuse qui a appartenu au] c’est l’arrière-grand-père Fabius lies souvenirs familiaux. | membres â date. M.M
cher et vénéré oncle Elphigc et qui l'a laissé à ses descendants, 
telle peinture qui faisait les déli­
ces de la lanlr Elvida, de douée la

Le Dr Roy a failli être tué par les 
amis du député de Montmorency qui se 
servaient de barres de fer. Un reliquat 
sans doute du pont de l'Ile d'Orléans — 
ce pont croche, rouge, dispendieux, mu­
tile et orès d’une grande chute a dit 
quelqu’un qui prétendait y voir la figu­
ration de la carrière du premier minis­
tre.

A A ★
On prétendait que le régime ne tenait 

à la vie que par un fil; il donne à ses 
adversaires un sanglant démenti. Il y

mémoire. Aussi qui n'a pas dans sa revêt les murs de la chamhe de 
fcimille un grand collecHonneur Xoê; ils sont entièrement couverts 
d'objets anciens est perplexe et ne ! de cadres gigantesques accroches 
résout jamais le problème, ; t n ligne comme dans une galerie.

Vieux célibataire, cousin Xoé a j des arts. Ce sont en général des 
comme marotte les souvenirs de j portraits de famille. I.e vieillard, 
famille et, faute de femme, c'est à barbiche blanche, occupant avec

ew. « i * ••• v 'au sav/iil
,, ’ *. • ■ asHie- metre, et assure la conférence dcrenu. Honore Mercier, J.-E. Per- SOn entière eoonératlnn e JC 

v demande’ vas anelle ..il ne Peul blâmer les parents rault. J.-M. Francoeur, Jacob Nicol,

candidat du Gouvernement est M.
Chouinard. Tout vote donne pour 
un autre Candidat pourrait faire 
élire M, Arseneault qui, s'il riait 
du. siégerait dans l'opposition en
chambre pour les cinq années à ve- ________ ______ _____
nlr, ce qui ne serait pas dans l'in-, tient encore par la barre de fer 
terrt du comte. \ A A A

Je vous engage alors a voler pour 
CHOr/XAfID.

Voire très dévoué,
(signe) John Hall Kelly

(dactylographié)
H on. John Hall Kelly

D'un autre endroit

M. Gagnon, du Soleil, confesse qu il 
n'est pas maître chez lui. C’est tout à 
fait dans la manière libérale: le sénateur 
Casgram a bien été, de son propre aveu, 
sept ans président du Herald sans savoir 
qui en était le propriétaire.

A A A
Ainsi l'organe du parti libéral dans la

avec eux qu'il passe sa vie. C'est 
fut qui s'occupe de l’arbre généa­
logique et il sait parfaitement de

raison ta place d’honneur, c’est le 
père du cousin Xoé. Cette femme 
au teint vague et fané par le

quelle province française viennent j temps, c’est sa marraine; puts la 
nos ancêtres et rn quelle année II» I aéri’e de portraits entourés de ca-

La séance publiquetant de complaisance d'un souri 
bien légitime. Et c’est avec joie et 
reconnaissance que ’ Ton s'écrie :
“Vive cousin Xoê et son arche!”
Ne sauve-t-il pas chaque année du 
naufrage une quantité de meubles
et d'objets anciens menaces d’etre _____________ ___________ _
engloutis pmr la vague du modernis­
me ou de rester irrémédiablement £b\ PAGE 2: 
dans les bas-fonds de l'oubli? | L'INFLUENCE INDUE

Jeanne La ROCQUE

M. L.-A. Taschereau, premier mi­
nistre du Québec, répète les re-

Ln séance publique de la onnfé- ",prcir.nu-n,s.. d,c M. »fPb“rn, Il 
rence s’est ouverte dans une atmo- rrf",pH!p1 ,fU * .lfl .^rnicrc confe- 
sphère de cordialité. Les jotirnalis-i retlCe in,(’rprovlncinle on a dit aux 
tes très nombreux, occupent une (Suite à la page 3)

I n ««leur vu, d, I. parois- 
Y 4e Sainte-Thérèse de Gaspé, (Pe­
tite-Rivière), nous adresse le mê­
me texte, signé par M Kelly, mais 
cette fois à propos de "tentures à 
saumon”.

Cet électeur nous écrit: "Cette 
lettre parle par elle-même. Il y a 
des pêcheurs qui sont furieux.’’

sa . r. ^ LA LUMIERE DE LA JURISPRU­
DENCE, par M. Lorcnxn Dutrf, avocat

L’élection la plus malhonnête 
que nous cyon* jamais vue

d'un protestant. Un protestant proprié­
taire de feuilles catholiques, cela rejoint 
les étrangers propriétaires de toutes nos 
richesses nationales. Lij régime a bien 
travaillé. ,,

♦ 4 A
M. Gagnon a l'air de présider le Soleil, 

c’est le protestant Nicol qui le mène. M. 
Taschereau a l'air de gouverner la pro­
vince; ce sont les trusts qui la mènent. 
Le régime a l'air de gagner des élections; 
ce sont tes Télégraphes qui les volent.

I . w Régime qui e l'atr.. . d'allar et finira auI Mercredi, dans un.’ entrevue, M. | désastre
j Gérard Roy, de Saint-Joachim de; Ir frinthew

\ \
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Nouvelle protestation de M. Hector Authier ^influence indue à 1» lumière
de la jurisprudenceLe député de l’Abitibi nie l’exectitude de certains chif­

fres donnés par M. Ivanhoe Frigon quant à I élection
du 25 novembre Par M. Lorenzi Dutil avocat

Nous avons reçu trop tard pour! Lesage a eu on/e rent quarante- 
Insertion samedi matin, la dépêche! cinq voix de majorité dans ces 
suivante de Québec, signée par M.. poils. Cest faux. Il na eu que sept 
Hector Authier, député de l’Abitibi:

Québec, 6. — Je viens de pren­
dre connaissance de la lettre de M. 
Ivanhoe Frigon, que vous avez pu­
bliée mercredi. Je proteste une fois 
de plus contre ces faussetés. Le^s 
chiffres de M. Frigon sont faux. Il 
affirme qu’il n’y avait que 54 poils 
avec listes d’électeurs et 74 sans 
listes. C'est faux. II y

Il n’a eu
cent vingt-six de majorité dans ces 
polis. Il affirme que six mille deux 
cent cinquante-six votes ont été 
donnés dans les poils sans listes. 
C'est faux. Il s’y est donné cinq 
mille cinq cent trente-sept voix. Il 
est remarquable que le nombre 
moyen des voix données dans les 

listes et les

Lî question ne se pose pas de . "Le prêtre catholique a. et à juï- 
savoir s’il est permis d’influencer "te titre, une influence étendue. Sa 
les électeurs pour les induire à ac- "position son caractère sacré, sor.

tel j "éducation supérieure et l’identi- 
I.es j "té de se^ intérêtr avec ceux de

corder leurs -.uffrages à tel
candidat dan» une élection, 
campagnes électorales n’or, 
d’autre fin.

poils avec
_________ _ avait soixan-1 listes est

té-quatre poils avec listes et soixan-, soit une moyenne de quatn 
le sans listes. 11 affirme qu'il y avait j treize voles par poil chaqu 
huit mille électeurs sur les listes, gone

Mais il y a influence et influence. 
Il y a l’influence legitime et l'influ­
ence illégitime. Cette dernière est 

poils sans! connue sous le nom d’’*influence 
sensiblement le même, indue”. Il y avait longtemps qu’il 

de quatre-vingt- n’avait été question de eette dernie- 
e caté- j re dans la province de Québec. Aus- 

Prière de publier ma proies- si. si l’on en juge par les quelques

"ses ouailles •assurent sor. influen- 
"ce: et la force de cette influence 
“est décuplée par la conviction 
“qu’ont les fidèles qu’il Tutilise gé- 
“néralement à leur profit. Se ser- 
“vant de celle influence à l’égard 
“des électeurs, le prêtre peut les 
“conseiller, les aviser et leur tracer 
“leur ligne de conduite; ii peut 
"expliquer pourquoi ils doivent 
préférer un candidat à un autre

C'est faux. II y en avait huit mille 
huit cent soixante-dix-neuf. Il affir­
me que 5435 de ces électeurs ont 
voté. C'est faux . Il y en a six 
m ile soixante-six. 11 affirme que M.

talion en aussi bonne place Que , arlicjlps de journaux quUm ont^par- ..pt j, peu, s.i, Je t,roit justifiable, 
vous avez publié la lettre de M. Fri- “ ' ~ ~
gon.

(Signé) Hector AUTHIER

Une lettre de M. l’abbé 
E.-V. lavergne

Du fJroi/ du 0 décembre:
Paroisse Notre-Dame de Dràce, 

Rue de Mazenod,

M. Leopold
Ottawa.

Québec, 4 

Richer.

décembre 1935

Cher Monsieur,
Dans un article que publie le 

Oro/7 du 'J décembre courant, vous 
écrivez:

“M. l'abbé E.-V. Lavergne ne 
“s'est pas gène de dire pourquoi il 
“participait à l’élection de' M. Ore- 
“goire dans Montmagnv: et ü est 
“assez étonnant que le Soleil n'ait 
"pas fait connaître toutes les raisons 
' que M. Lavergne alléguait pour se 
“prononcer contre le gouvernement 
“de Québec.”

Vous demandez au Soleil _ de 
l’héroïsme! En fait, je crois qu’au­
cun journal n’a donné la raison tie 
fond pour laquelle je me suis dé­
cidé. non sans hésitation, à inter- 
s enir.

Voulez-vous me permetlre de la 
donner à vos lecteurs puisque vous 
avez eu l'obligeance de poser la 
question devant eux'!

J’ai parlé au Cap Saint-Ignace le 
dimanche après-midi, veille des 
élections, et le dimanche soir, à 
Montmagny, non pas pour défen­
dre M, Grégoire ni pour voler à son 
secours comme a dit le Canada, de 
Montréal. je crois qu’il n’avait 
pas besoin de moi mais j'ai vou­
lu publiquement venger l'honneur 
de l'Eglise catholique.

La raison de tond pour laquelle, 
à ces deux endroits j'ai adressé la 
parole à la foule qui se pressait 
dams les salles, la raison sur laquel­
le j'’aî appuyé avec une particuliè­
re Insistanec mais qu’on s’esl bien 
gardé de noter, lu raison pour la­
quelle à maintes reprises, chaque 
fois que l’occasion m’en a été four­
nie, partout, même en chaire, j’ai 
enregistre ma protestation indi­
gnée. la raison déterminante, enfin, 
de mon intervention en ces deux 
centres ouvriers, lu voici:

.l’ai voulu remettre en place et 
avec force dans une circonstance 
où cela ne pouvait passer inaperçu, 
les affirmations souvent répétées de 
M, Taschereau en Chambre ou ail­
leurs que, s’il protégeait tel ou lel 
trust dont les abus appauvrissent 
notre peuple et l’acculent à la mi­
sère. c’était pour “sauner de lu ban­
ane route nos évêchés, nos collèaes. 
nos communautés reliyieuses. etc."

•le ne puis consentir que dans les 
masses populaires, justement exas­
pérées d’une vie économique de­
venue ' dure, cruelle, implacable", 
à cause des trusts abusifs, des hom­
ines si haut placés fussent-ils et s 
puissants, qu’ils se croient, abusent 
de leur situation pour rejeter sur 
1 Eglise, 1 odieux d’injustes exac­
tions.

"C’est à cause de tels hommes, 
“dit Pie XI, dans Quadraaesimo An- 
“no, que l’Eglise, sans l’avoir mé- 
“rité en rien, a pu avoir l’air et

“s’est vu accusée de prendre le par- 
“ti des riches et de n’avoir aucun 
“sentiment de pitié pour les be- 
“soins et les peines de ceux qui se 
“trouvent déshérités do leur part de 
“bien-être en cette vie".

Voilà la raison de fond que j’ai 
donnée, mais que pour cause on ai­
me mieux ne pus relever. Contre 
ce capitalisme oppresseur que les 
diredurats accusent M. Taschereau 
de protéger et dont il veut en par­
tie rejeter l’odieux, sur nous, j’ai 
protesté et je continuerai a protes- 
er en foute occasion favorable.

Entre les coffres-forts des trusts 
et les “petites chaudières” des ou­
vriers, mon choix est fait depuis 
longtemps. J’ai le droit et le de­
voir de le dire pour le bon renom 
de l’Eglise dans la classe pauvre, 
car c’est celui de tous les prêtres.

“Tranquilles en leur conscience,
“dit saint Thomas d’Aquin, les prè- 
“tres DOIVENT détendre leur bon 
‘'renom parmi les fidèles ’.

Ils le DOIVENT.
A combien plus forte raison ce­

lui de l’Eglise. Noble tâche pour la­
quelle il ne me parait pas nécessai- “fiCe 
re de demander de permission, ni 
au Soleil, ni à M. Taschereau et son 
parti.

“Quand on connaît le prix d'une 
“âme et celui de la vérité, écrivait 
“le Père Rutten. Dominicain, sé­
nateur de Belgique, on se convainc 
“aisément que la faiblesse est la 
“pire des violences”.

Qu’à cette raison fondamentale 
de venger l’Eglise se soient ajoutés 
d’autres motifs secondaires, com­
me de protester contre la corrup­
tion électorale dont le parti ne se 
cachait pas. cela dépendait des cir­
constances dans lesquelles j’ai dé­
cidé d’agir.

Après avoir pris information, 
j’en suis venu à la conclusion que 
mon intervention ne se heurtait à 
aucune défense formelle de l’auto­
rité religieuse, que j’avais à juger 
l’opportunité de mon intervention, 
à prendre mes responsabilités et à 
courir les risques îles injures ou 
avanies que j’v récolterais.

Rien que l’action fût en dehors 
de nos coutumes, et même, je l’a­
voue, d’une audace quelque peu té­
méraire, étant donné l’excitation 
des esprits en période électorale et 
surtout l’orgie du whisky qui pa­
raissait enlever à un trop grand 
nombre l'usage de leur bon sons, 
j’ai compté que, eu sa miséricorde, 
à cause de mon désintéressement et 
de la droiture de mes intentions.
Dieu bénirait ma parole et lui ac­
corderait de bons résultats. C’est 
ce qui est arrivé si j’en crois le té­
moignage de lettres venues de tous 
les milieux.

D’ailleurs, je connais le peuple 
de Montmagnv qui est ma patrie, je 
savais quelle colère grondait dans

Jé depuis le 25 novembre 1935, il 
semble que la juste notion en ait été i 
perdue. Il n’est donc pas inutile de 1 
la rappeler. Il faut d’abord dire que 
c’est une question exclusivement 
légale.

Il y a plusieurs moyens d’influen- j 
cer les électeurs pour obtenir leur, 
vote. Ce sont les arguments à con- j

'“faire peser dans la balance tout 
“le poids de son autorité; mais il 
“ne peut faire appel à la crainte, à 
“la terreur ou à l’esprit de su­
perstition des personnes auxquel- 
“les il s’adresse. Il ne doit faire 
“espérer aucune récompense ici- 
“bas ou au delà II ne doit pas se 
“servir des menaces de calamités 
temporelles ou de punition dans

Gcorçt* Pelletier au 
"Cercle Universitaire"

Le directeur du ’’Devoir” expli- 
querc dam une causerie, sa- 
med' soir prochain, “pourquoi 
nos journaux ne sont pas mieux 
faits” _____

ün se demande parfois pourquoi 
les journaux de chez nous ne sont 
pas mieux faits. C\st à "'ite ques­
tion que M. Georg". Peiletiei, pro­
fesseur à l’Ecole des Sciences so­
ciale- économique* et politiques 
(section du journalisme» à ï’i di­
versité de Montréal et directeur du 
['•evoir, répondra, a .’i,su2 •t’iin 
diner-causerie au Cerrle, le same­
di soir, 14 décembr \ à sept heu­
res et demie.

M. Léon Lorrain, 
l’Ecole des Hautes 
merciaies, directeur 
té à la Banque Canadienne Natio­
nale et ancien journaliste, icmer- 
ciera le conférencier. Présidence 
de M. Aldège Ethier, M.D., prési­
dent du Cercle. Tenue de 
Les dames sont invitées.

professeur a 
E'ales corn-; 
de la publici­

st): rec.

De Emile Lamarre, André Trottier, Oscar 6 Brier 
LOUETTES

J 2 décembre prochain, au Monument

viction; les arguments à persua-
■ sion. l’appel aux sentiments, l’sp-; “l’au-delà. Il ne doit pas, par exem- 
pel à l’intérêt personnel et 1 inti- “pie, menacer d’excommunication, ; 

i mutation. Les trois premiers ap- “(je privation des sacrements ni i
Remerciements

Pour conserver toute sa 
avec toutes les ressources de 
leudi, 12 décembre, au 
prêtera de nombreuses chansons 
Le travail persévérant 
est un gage du succès qui

8etCRogtraFmaetraiueJ LE^QUÂTUÔR DES ALOUETTES J1**

chansons de chez saveur la chanson canadienne doit être
la musique et de (elocution. A son concert du 

Monument National, le Quatuor des Alêuette» inter­
inédites harmonisées par M. Oscar O’Brien, 

du Quatuor des Alouettes depuis plus de trois ans 
ji couronnera le concert du 1 2 décembre.

(Photo Albert Dumas)

partiennent à l’influence légitime, 
les deux derniers, à l’influence illé­
gitime ou indue.

Feu François Langelier, d’illus­
tre mémoire pour tout franc libé­
ral québécois, qui fut, le Soleil et le 
Canada ne le nieront pas, d’un li­
béralisme intégral, disait aue pour 
apprécier les influences légitimes 
el les influences illégitimes qui se 
présentent en pratique, il faut re­
monter aux principes de notre 
droit public sur le droit de suffra­
ges. H s’exprimait ainsi:

“d’aucune autre peine spirituelle 
“S’il agissait ainsi pour influencer 
“un électeur, ou affecter le résultat 
“d’une éleclion, i! serait devant la 
“loi coupable d’influence indue.”

François Langelier a fait sienne 
cette théorie.

Si
il y aurait lieu de se demander si 
les libéraux d^aujourd’hui sont 
plus ou moins libéraux que Fran­
çois Langelier et que les gens de 
son temps et s’ils ont plus qu’eux 
la phobie de la soutane? Il y aurait

M. Duguay
M. !.. Duguay. député conserva­

teur du Lae-Saint-Jean, nous prie 
de remercier ses électeurs en ces 
ternies :

"Je remercie le Devoir de m’ac- 
cet article n’était déjà long, ! corder un court espace afin de

élec-

Chevaliers de
Saint-Grégoire

MM. les docteurs L.-E. Fortier et 
Hyacinthe Lebel

ïl

Le droit de suffrage, sous notre lieu aussi de faire un parallèle en-

Avis de décès
GAUTHIER A la Maison-Mère des 

Soeur? fle la Congrégation Notre-Dame, le 
8 décembre 1925, décédée a 82 ans, 3 mots, 
la Révérende Mère Ste-Eupliroslne, née 
Marie Léontine Gaut..:?r, aile de feu F.- 
H. Gauthier, ancien surintendant du ser­
vice d alarmes et de Loulae-Phébé Oéné- 
seux. Funérailles le mercredi. 11 cou­
rant. Le service sera chanté à la Mai­
son-Mère, 3031) SherbrooKe ouest A 8 hres 
30, Parents et amis sont priés d'y assis­
ter.

j l’âme des meilleurs citoyens à cau- 
I se des orgies et des bacchanales 
j que protégeait la police et qui dés- 
i honoraient ce beau comté illHstré 
j par Armand Lavergne.

Mais le temps n’est pas venu de 
régler ces honteuses et abrutissan­
tes méthodes.

Espérons qu’il viendra!
Et Ton verra bientôt que l’affai­

re du parti anticlérical à fonder 
n'est qu'une question de masque à 
enlever.

Il a failli tomber dans une crise 
de rage, mais déjà les chefs sont en 
train de le rajuster. Nous verrez 
que ni M. Taschereau, ni les autres 
ne protesteront contre l'odieuse 
campagne du Soleil déjà en panne.

En vous remerciant de votre hos­
pitalité. je vous prie, mon cher 
Monsieur, d'agréer l’expression de 
ma haute considération en N. S.

Edouard-Y. LAVERGNE, pire, 
curé,

“constitution, n’est pas la proprié­
té personnelle de l’électeur. C’est 

!‘“une espèce de fidéicommis, de 
“TRUST, qui lui est confié dans 
“l’intérêt public. Il doit donc 
‘T'exercer dans l'intérêt général. 

S’il en fait usage pour son béné- 
personnel, il s’approprie ce 

“qui ne lui appartient pas.'
"Il suit de là que tout moyen 

“d'influencer les électeurs qui con- 
“siste à leur faire espérer un bien 
“ou craindre un mal pour le pu- 
“blic en général est un moyen lé- 
"gitime d’influence. Par exemple: 
“il n'est pas défendu à un candi- 
"dat ou à ses amis de tâcher de 
“convaincre les électeurs que la po- 
“litique d'un parti ou d’un candi- 
“dat est propre à faire un grand 
“bien ou un grand mal au pays.

“Au contraire, tout moyen d’in- 
“flutncer les électeurs qui consis­
te à leur faire espérer des avan­
tages pour eux personnellement, 
“ou à leur faire craindre quelque 
“perte ou dommage personnels, est 
"un moyen d’influence illégitime. 
“Par exemple: il n'est pas permis 
"d’influencer un électeur en lui 
“donnant ou en lui promettant de 
“l’argent, ou un îrnploi, ou en le 
"régalant avec des aliments ou des 
“boissons. Il n'est pas permis, non 
“plus, de l'influencer en lui fai- 

j“sanl craindre que s’il vote d’une 
i “certaine manière il en souffrira 
“dans sa personne, dans sa famille, 
“ou dans ses biens."

Cette citation provient d’un ar­
ticle publié dans la Hcvne Légale. 
nouvelle série. Volume III, année 
1397. pages 471 à 505. Il a puisé 
ces principes dans les jurispruden- 

i ces anglaise et canadienne el no­
tamment dans un jugement rendu 
au nom de la Cour suprême du Ca­
nada, en 1877, par le juge Tasche­
reau, frère de feu le Cardinal Tas­
chereau et père de M. L.-A. Tasche­
reau, premier ministre de la pro­
vince fie Québec. Il est inutile de 
reproduire relie jurisprudence

COUSINEAl; A Montréal, It 8 décem­
bre 1915, décédée a 43 mis, 3 mois, Léa 
Prlméau. épouse d'Alexandra Cousineau 
Funérailles le mercredi U courant Le 
convoi mnébre parti,a de sa demeure. No 
1533 rue ue Norrnanville a 8 h. 15 du ma­
tin, pour se rendre h l'église Notre-Dame 
du St-Rosalre où le service sera célébré 
a 8 h 30 Et ue là eu cimetière de la 
Cote des Neigev. Parents et ami» sont priés 
a y ».-sister sans autre Invitation.

NECROLOGIE
le 6, Gluseppl- I 
épouse de leu ;

CERINi — A Sennevllle 
na Carpuueti, a 86 ans,
Q -M Cerlm.

CHARBON NE AU A Montréal le 6. à 
va an». M. Delphi» Charbouneau, époux de 
Mathilda Ouimet

CHASSAZ A Montreal, le 6. à 8j ans. 
iri ançoth-Xavler Chassa?, époux de Rose 
Uellma Cloutnez

ooUTti — A Winnipeg, le 2, à 54 ans. 
Gustave Coutu. tils de F.-X.-A. Coutu et 
d Emma Gauthier décédés,

CRAIG A Montréal, lé 6. à 73 ans. 
Dame Cyrille Craig, née Flavle Boucher.

DANONAULT A Montréal, le 5 à 23 
ans Roland Datgnault, fila de Joseph Dal- 
ïujuU.

DANDURAND A Montréal, lé 5, acci­
dentellement. à 8 ans. Oscar Dandurand. 
entant de M et Mme Joseph Dandurand.

LADOUCEUR A Montréal, le 6. à 43 
«na. Alberta Ladouoeuv. fuie de feu Fé­
lix Ladouceur et de doé Sl-Jacque» 

MAJOR — Hôpital du Sacré-Cœur, le 6. 
Marla-LouUe Faiard. épouse d'Emile Ma- i 
.or.

MARCOUX A Ocala. Floride. U 6. V. ' 
Cilles <Guillaume) Mereoux. à 34 ans.

PARENT —- A Montréal, le 8, à 49 ans. 
Mme Wilfrid Parent, nee Rote-Anna Pou- ! 
Un. i

PESANT A Montréal, lé 6 à 51 ahs i 
Mme Eniery Pesant 'Rosanna Forguee).

NADON — A Montréal, le 6. à .4 an». ! 
Mme Ollvlne Neaud. épouse de Dénia* Na- | 
don

RIVEST — A Saint-Paul l'Ermlta. lé 6,
» 8 an». Guy Rlvest. fils de M. et Mme 
Iiopold R,(vest, de Bt-Paul-1 Ernnte.

SARRAZIN A Montréal, le « a 87 «ni.
A l'hôpital Ste Jeanne d Arc. MaKlna La­
porte. épouse de leu Tnéodule barrant, i 

V1AL’ A l'hôpital PMteur, le 5, Ma - , 
rle-Uuguette Vl»u A 1 ans, enfant de M 
el Mme Raoul Vlau.
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Les aveugles
L’Association canadienne - fran­

çaise des Aveugles a célébré tiier 
le neuvième anniversaire de sa fon­
dai.on. Le programme de la fête 
comportait une ceremonie religieu­
se le matin à l’église Notre-Dame du 
Bonsecours, une séance d’étude 
l'après-midi. un souper canadien 
et une séance artistique le soir.

Au cours de la séance du soir, 
de brèves allocutions furent pro­
noncées par MM. Joseph Beaubien, 
ma re d’Outremont; (i. E. Gravel. 
Alfred Allard 1,amoureux et l’abbé 
Georges Dugnl, et par le président 
de l'association, M. J.-\Y. Allard. 
Tous insistèrent sur le fait que l’a-j 
veugle peut gagner lui-même sa 
vie pourvu qu'on lui en fournisse 
les moyens. Le programme artisti­
que avait été confié à Mlles Murielle 
Allard et Germaine Picard et MM. 
Paul Doyon, 1.mirent Hurvcv et 
Maurice Sansregret.

L’“Abonncux”
Les Trois-ftivières. 9. tD.N'.t .) ;

La Fédération diocésa ne des Li­
gues de Retraitants, qui a entrepris, 
il y a quelques années, une propa­
gande intensive en faveur des 
Journaux catholiques, vient de 
prendre une nouvelle initutive en 

i présentant sur toutes les scènes de 
ce diocèse un drame social inti- 

! tuk (’"Abonneux" qui renferme 
une thèse sur le journal catholi­
que. f’.e drame a été représenté pour 
ta première foi:; à Louisevillc et 
tour à tout Grand'Mère, Shawini* 
ga.‘ et Trois-Rivières pourront le 
voir, ainsi que les centres des en­
viron*. Actuellement une trentaine 
de paroisses ont réclamé la repré­
sentation de ce drame.

dont la citation précédente est un 
exact résumé.

H faut conclure que t’influence 
légitime et l'influence indue peu­
vent être exercées, non seulement 
par le clergé et non seulement par 
le clergé catholique, mais par tout 
individu qui tente d’obtenir le vote 
d'un électeur en faveur d’un can­
didat par des avantages personnels 
qu'il offre à l'électeur ou par des 
menaces qu'il lui fait.

Il est donc injuste et contraire à 
l’esprit de la loi d'appliquer l'ex­
pression “influence Indue” exclusi­
vement à l’influence que peuvent 
exercer sur tes électeurs les minis­
tres de ta religion, et spécialement 
les membres du clergé catholique.

Toute personne sc servant d’ar­
guments de nature à convaincre ou 
à persuader, ou faisant appel aux 
sentiments des électeurs use d'in­
fluence légitime; c'est ce que recon­
naît M. Langelier dans son article.
A la fin de la deuxième page, l’au­
teur dit qu'il veut ne s’occuper 
que de l'influence indue et sur- 

! tout de l'influence indue prati­
quée par te clergé. A la dixième 

i page, il dit que te juge qui a posé 
IDE LA MANIERE LA PLUS GLAIRE 
I ta limite entre l'influence légitime 
; el l'influence illégitime du clergé, 
r’est te baron Fitzgerald, dans une 
cause en invalidation de l’élection 
de Longford. IT voici les paroles 
qu'ü cite de ce juge anglais:

“The Catholic Priest has, and 
“he ought to have great influence. 
“His position, his sacred character, 
“his superior education, and the 
“identity of interest with liis flock 
"insure it to him; and that influen- 
“ee receives tenfold force from the 
“conviction of his people that it 
“is generally exercised for their 
“benefit. In the proper exercise of 
'That influence on electors, the 
“priest may counsel, advise, 
“recommend, entreat and point | 
"out the true tine of moral duty, I 
“and explain why one candidate 
‘should ho preferred to another, and 
“may, if he thinks fit, throw the 
“whole weight of his character into 
"the scale; but lie may no' appeal 
“to the fears or terrors or supers- 
“tition of those he addresses He 
“must not hold out hopes of 
“reward here or hereafter, and tie 
“must not use threats oT temporal 
“Injury, or of disadvantage or 
“punishmeiu hereafter. He must 

: “not, fo. instance, threaten to ex 
I “communicate, oi to withhoh, the 
“sacraments, or to expose the party 
“tc any othe- religious disability, 
“If he does so with a view to in 
“fluence a voter, or affee' an elec- 
“tion, the law consioe > him 
“guiltv of unit. < mfluenci , 

C’est-à-dire.

Ire t’influence exercée par des 
membres du gouvernement, par des 
amis du gouvernement, par des ser­
viteurs du gouvernement, par des 
agents du parti dit libéral de la 
province de Québec, et par quel­
ques membres du clergé qui ont 
jugé à propos d’user de leur droit 
de citoyen, estimant faire leur de­
voir, et de jeter dans la balance le 
poids de leur autorité et de leur 
patriotisme.

Nul n’ignore que dans la condui­
te des premiers on trouverait tous 
les moyens d’intimidation et fi’ap- 
pel à l’intérêt personnel, c’est-à- 
dire d’influence indue, et chez les 
derniers l’usage exclusif des 
moyens de conviction, de persua­
sion, c'est-à-dire d'influence légi­
time. Peut-on citer un seul cas de 
menaces ou de tentative d’intimi­
dation ou d’appel à l’intérêt privé 
faits par un membre du clergé 
nendant la dernière campagne élec­
torale? Sinon, qu’on se taise. Ces 
messieurs, même défranchisés, son» 
citoyens canadiens.

Certes, dans nos élections, et 
spécialement dans celle de 1935, il 
v a eu influence indue, mais que 
le Soleil et le Canada qui la dénon­
cent regardent autour d’eux, dans 
leur camp; les innombrables cas 
qu’ils v trouveront pourraient ali­
menter leurs colonnes pendant des 
semaines et des mois. Pourquoi 
ces messieurs qui, en maintes cir­
constances. affirment leur catholi­
cisme, sont-ils plus opposés à l’in- 
fluencc légitime du clergé catholi­
que qu’un juge protestant des plus 
hautes cours de justice d’un pays 
officiellement protestant?

S'ils tiennent absolument à ac­
cuser certains membres du clergé 
catholique d’avoir usé d’influence 
indue, qu’ils aient donc le courage 
de nommer ces abbés à qui appar­
tiendra une réclamation en dom­
mages contre ces journaux.

Lorenxo DUTIL
5 décembre 1935.

pouvoir remercier tous mes 
leurs. Je remercie tous ceux qui, 
de près ou de loin, m’ont assisté 
de leur généreux concours. Le 
triomphe n’est P»* fini puisque 
nous continuons ta lutte: mais un 
jour, qui n'est pas loin, viendra où 
vos idées et vos efforts 
par triompher."

XX4-3 »

M. ,L-G. 
nationale

A •l’hôpital du Sacré-Coeur rie ; 
Caughnawaga, hier après-midi, en J 
présence de M. Honoré Mercier, | 
ministre des Terres el Forêts de la 
province de Québec, et de Mme Mer­
cier. les Drs L.-E. Fortier et Hya- 

f i'll iront ! cint’hc Lebel, professeurs en méde- 
j cine à l’Université de Montreal, ont 
reçu les insignes de chevalier de 
l’Ordre de Saint-Grégoire le Grand, 
en reconnaissance (tes services 

Bélanger, député d’union qu’ils ont rendus à différents hopi- 
de Dorion. nous trans- taux et spécialement à l’hôpital

M. j.-C. Bélanger

de
met ses remerciements à ses élec­
teurs :

“Au lendemain d’une victoire 
que j’attribue plus à ta noble cause 
que nous défendions qu’à ma pro­
pre personnalité, je tiens à re­
mercier sincèrement tous les élec­
teurs qui an’ont accordé leur con­
fiance. Je remercie tout particu­
lièrement mes amis qui se sont dé­
pensés sans relâche pour assurer 
le triomphe de l’action libérale 
naitionale et le mien.

“Je remercie également tous 
ceux qui ont participé de près ou 
de loin à la brillante victoire que

Caughnawaga...............................
La cérémonie était présidée par j 

S. E. Mgr A.-E. Deschamps. Mgr 
Deschamps remit les décorations, , 
et M. Mercier les diplômes, aux 
deux docteurs. MM. François Bri- 
sebois. agent du dépari lient des 
affaires indiennes de Caughnawaga, 
et le Dr Jos Jacobs, médecin en 
chef de ce département, représen­
taient le gouvernement fédéral. Des 
discours ont été prononcés par Mgr 
Deschamps. M. Mercier, ainsi que 
par les deux médecins décorés.

Assistaient à la cérémonie: Mgr 
Deschamps. M. Mercier. Mme Mer­
cier, Mlle Jeanne Mercier, les RR

Réduisez le coût de votre chauffage 
avec

1st

Fabriqué, vendu et installé par
Chalifoux & Fils Liée

Maison fondée en 1847 
Usines: Bureau de ventes:

St-Hyacinthe 1106 Beaver HaU.
Montréal

Ecrivez pour circulaires.

nous avons remportée dans le corn- j pp ’ j Morin. A. Dugré, Jacques 
té de Dorion.

“Que tous soient assurés de ma 
plus profonde reconnaissance et 
de mon entier dévouement. ’

M. Ricndeau

M. Hercule Riendeau, candidat 
de l’Action nationale dans Napier- 
villeLaprairie, remercie vivement 
ses organisateurs ainsi que tous 
les autres amis qui ont bien voulu 
lui apporter leur concours et leur 
dévouement dans la lutte qu il 
vient fie livrer au cours des der­
nières élections provinciales. Il 
tient à leur en exprimer sa plus 
vive reconnaissance, ainsi qu’à tous 
les électeurs qui ont bien voulu lui 
témoigner leur confiance.

! Dorsonnens, A. Mélançon,_ L. Le- 
( bel, W. Ménard, curé de Caughna- 
: vvaga. Mlle Simone Beauchamp, 
Mlle Pouline Lebel, MM. Jacques et 
Léon Lebel. M. et Mme Jean For­
tier. M. Louis Fortier, le Dr I.-K. 
Williams, de Châteauguay. M. et 

I Mme A. Bellehumeur. Après la>cé­
rémonie, un goûter fut servi à l’hô­
pital du Sacré-Coeur, goûter prépa­
ré spécialement par Mlle Jeanne 
Duberger, garde-malade en chef de 
l’hôpital.

TARIF
des annonces classifiées

du
“DEVOIR’’

Telephone: HArbour 1241

1 sou le mot, 25c minimum comp­
tant.

Annonces facturées, l'jc le mot. 
50c minimum.

NAISSANCES. FIANÇAILLES. PRO­
CHAINS MARIAGES. MARIAGES. 
SERVICES, SERVICES ANNIVER­
SAIRES, GRAND’MESSES, RE­
MERCIEMENTS POUR SYMPA­
THIES ET AUTRES, $1.00 par in­
sertion suivant la formule ordi­
naire, chaque mot additionnel 2 
cents

Commiission d'électricité

Chvigraphes

Les bagarres au Caire
Le Caire, 9. (A.P.) Les ba­

garres qui ont éclaté samedi dans 
les rues du Caire à l’occasion de a 
réouverture des cours à l’Univer­
sité, se sont répétées hier. Same­
di, trois policiers ont reçu des 
blessures et soixante étudiants ont 
pris le chemin des cellules. Diman­
che, les étudiants ont lancé des 
roches et braqué les boyaux d’ar­
rosage sur ceux qui voulaient les 
empêcher de tenir une réunion à 
la Faculté de médecine. Ils ont 
blessé quelques policiers et ont 
trempé les autres. On sait que les 
manifestations sont des protesta­
tions contre la suspension, de par 
la volonté britannique, de la cons­
titution égyptienne depuis plus 
d’un an.

A. C. J. C.

Mort de M.
A. S. Blackburn

REUNION DES AUMONIERS 
Mardi matin, à 9h. 30, à la Pa­

lestre, il y aura réunion mensuelle 
des aumôniers. Après la visite de 
l’exposition anticommuniste, on se 
réunira pour discuter certaines 
questions, entre autres celle de la 
J.C. ou J.I.C. (Jeunesse Indépen­
dante Catholique).

Sont invités les aumôniers et les 
prêtres ou religieux qui s’occupent 
d'oeuvres de jeunesse dans les pa­
roisses.

REUNION DES PRESIDENTS 
Le Comité régional invite les pré­

sidents de cercles ou sections affi­
liées (ou leur représentant) à se 
rendre à ta Palestre mardi soir à 
R heures, pour la réunion mensu­
elle. On traitera de questions indé- 
ressant la marche de leur groupe.

Il visitera
la Commission

du chômage

M. Jules Beauchemin nommé in­
génieur et M. Louis Parenteau 
comptable expert de la Com­
mission

Le président de la Commission 
d’électririté de Québec, M. Augus­
tin Frigon, annonce ce matin la no­
mination de M. Jules Beauchemin, 
ingénieur de la Corporation du 
puni du lac Saint-Louis, au poste 
d’ingénieur de la commission d é- 
lectricité provinciale; et celle de 
M Louis Parenteau. comptable 
agréé, comme comptable expert de 
la commission d’électricité.

M. Beauchemin fait partie depuis 
son institution de la corporation 
du pont du lac Saint-Louis, qui a 
construit le pont Honoré-Mercier. 
C’est un diplômé de l’Ecole poly­
technique de Montréal. 11 abandon­
ne son poste de la commission du 
pont du lac Saint-Louis pour pas­
ser à celui d’ingénieur de la com­
mission d’électricité.

Quant à M. Parenteau, c’est un 
diplômé de l’Ecole des Hautes Etu­
des commerciales de Montréal, pro-

Dactylotypcs Royal, modèles réguliers 
recondltlonnées, garanties pour un an 
Convenables potr étudiant ou petit bu­
reau. Spécial $39 JO comptant avec la com­
mande Argent remboursé si l’on n'est pas 
satisfait. Twite for Typewriters, 7J0 rui 
Saint-Pierre, LA. 9237. 11-12-35

Demande d'emploi
Comptable, expérience géné­

rale bureau, jour ou soir, ville eu 
campagne. Organisation de com­
pagnies. DOHard 8643. *.no.

Emploi demandé
Ménagère, con naissance cuisine française 

et diététique, soins malades, pédagogie, de­
mande emploi chez catholiques canadlens- 
françats soucieux hygiène physique et 
mentale. Bilingue. Age 42 Références 
Casier 37. le "Devoir". 13-12-35

LIVRES A VENDRE
Dictionnaire Larousse en six volumes, 

parfaite condition, occasion exceptionnelle. 
Comptant ou à termes. Le "Devoir”, Ca­
sier 18. 12-12-35

motion de 1915. II a été au service 
de plusieurs maisons importantes 
les années passées.

Le président et les membres de 
la Commission du chômage ont in­
vité te Conseil catholique d'études 
et d’action sociale à visiter les 
bureaux de ta Commission, el à sc 
rendre compte, de première main, 
des détails de son organisation et 
du fonctionnement de ses divers 
services. Cette visite aura lieu 
jeudi, le 12 décembre, à 2 Ii. 15 
de l’après-midi.

Le Conseil d’études, fondé il y a
Bucarest, 9. ( A.P.) Les élec-! ,l(’ux i,ns' t>s* 'n. I téra­

tions à (’Association du Barreau de ■ ,10n des Oeuvres rie chante cann- 
c’tte ville ont suscité des démonstra 1 diennes-françaises. a pour objet 
lions antisémitiques. On estime que1 
500 Israélites n'ont pu voter et que :
50 personnes ont reçu des blessu-1 
res. Les chefs Israélites prétendent j 
que ta police s’est contentée d’as­
sister aux bagarres sans intervenir.

London. Ont.. 9. (C.P.) M. Ar-, 
thur S. Blackburn, président de la] 
Free Press, de London, est mort 
samedi, à l’âge de 60 ans. La famille 
Blackburn a le contrôle de l’impri­
merie f ree Press depuis 1852.

Les juifs en Roumanie

Il a
de mieux coordonner te travail 
sociétés de bienfaisance qui 
font partie.

Docteurs, Consultez ! ! ?
1rs Grands Constructeurs de France
Compagnie Générale 

de Radiologie 
Rayons X

toute électricité
—Gallois &

Ultra-Violet» — Quartz 
Lampe» asclattques

médira’*
Cie—
- Infra-Rouges 
pou” salle»

d'opérations

—Etablissements G. Boulitte—
Instruments de Dlagnor"'

—Collin & Cie-
Instrumentatlon chlrvirg'c. t

par excellence

Service d Ingénieur électro-radiologiste 
Condition» faciles 

T’Mx catalogue sur dement -

PAUL CARDINAUX. D.
PRECISION FRANÇAISE 

428 Cherr|.r HA. Î3JÏ
MONTRE

Service du tramway 
à la chapelle 

de la Réparation
Les pieux pèlerins de la chapelle 

de la Réparation seront heureux 
d’apprendre que désormais, durant 
l’hiver, le tramway de la Cha­
pelle circulera toute ta journée sur 
semaine comme le dimanche.

La Commission de* Tramways a 
concédé ce: avantage aux Révé­
rends Pères Capucins et à la (’.ré­
elle Saint-Frnnçois-d’Assise. On 
espère que cela aidera au dévelop­
pement de la Reparation et qiip 1rs 
dévots du Co%ur de Jésur. viendront 
toujours pli.* nombreux lu’ offrir 
leurs hommages dure, son sanctuai­
re, le “Montmartre canadien", com­
me s’est plu à l’appeler notre véné­
rable archevêque, Monseigneur Bru. 
chés;

Voit, l’horaire de c< tramwav . 
le dimanche, rie 7 li 45 rii. mal n 
à 5 h. 15 du soir: sur semaine, de 
7 h. 15 a .ni. à 4 h 15 p.ir.

Cartes distinjjuées ...
Tout en étant du med' 
leur goût, les cartes de 
visite gravées à notre 
atelier n e coûtent 
pas plus cher que 
les autres.

‘V'

%

x •(c- "'C

%.
%»

JH*
Planche sur cuivre 

depuis
$2.25

Tfixe de te,c tnciuee.

Liste <4# prix 
et spécimen» 
sur demande.

Imores' On 
|kir bristol,

gravee
depuis

$1.25
Taxes en plu*.
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I DEMAIN —
NUAGEUX, ASSEZ FROID 
MAXIMUM ET MINIMUM 

Aujourd’hui maximum 30.
Même date Tan dernier 6.
Minimum aujourd'hui 20.
Même date Tan dernier 5 sous zéro. 

BAROMETRE — 10 h. am. 29.71. 11 h.
a.m. 29.70. Midi: 29 09.

Chiffre» foumla psi :a m sinon M. R ds 
Ueslé 300-a, nie Saint-Denis. Montréal.

Le sang coule à rassemblée du 
Dr Félix Roy, à 1*Ange

Une bande de 15 à 20 jeunes gens, armés de barres 
de fer, de bâtons et de chaises envahissent 
Testrade et frappent sauvagement - L’adversai­
re de M. Taschereau blessé — Un vieillard reçoit 
une chaise en pleine figure — Charles Parent 
assailli à coups de clef de "borne-fontaine” sur 
la tête - Il aurait été victime de la méprise de 
l’un de ses compagnons

La police provinciale était à Beauport — A cet 
endroit, la foule rejeta les manifestants 

à l’extérieur de la salle

Dam Terrebonne, M. le juge 
Guibault ne rendrait pas sa 

décision avant demain soir
Le recomptage ne se terminera pas avant deux 

jours - Le fameux rectangle

Quebec, 9 <l>. N. C). — Un inci­
dent a terrorisé, hier soir, le pai­
sible village de l’Ange-Gardien, sur 
la côte de Beaupré.

Un groupe de là à 20 jeunes
ffiee d" wSehc'u ^ ’«««•Ir»'^ «W>»«
tenue de rassemblée politique de 
M. le docteur J.-Félix Roy, ex-can-

vient de quelqu’un que nous ne 
connaissons pas. 11 m’a alors été 
impossible de rejoindre au télé­
phoné le maire puis le Dr Villeneu­
ve de qui était venu l’appel. Quel­
ques minutes plus tard, cependant.

sur un lit d'hô- 
Gharles Parent, 
au cours de la 

violemment à la

didat de l’Union Nationale dans 
Montmorency, et de ses compa­
gnons. Armés de barres de fer, de 
bâtons eit de chaises, ils ont enva­
hi l’estrade, où se trouvaient déjà 
plusieurs citoyens du comté et les 
principaux orateurs de la soirée. 
Ils ont frappé sauvagement tous 
ceux qu’ils ont rencontrés. Le sang 
a coulé.

Aujourd’hui git 
pital. un nommé 
de Beauport, qui, 
mêlée, fut frappé 
tête.

Parent était .parmi les .manifes­
tants; il aurait été victime de la 
méprise de l’un de ses compa­
gnons qui. le prenant pour un par­
tisan de l'Union Nationale, lui au­
rait asséné sur la tête plusieurs 
coups d'une clef servant à ouvrir 
les hydruntes.

Le Dr Félix Roy blessé
Le docteur Félix Boy a élé as­

sailli à la fois par trois manifes­
tants. Deux lui brisèrent une chai­
se sur lu tête et le troisième le 
frappa en pleine poitrine avec le 
microphone qui devait porter la 
parole des orateurs à l'intérieur et 
a l'extérieur de la salle. L'adver­
saire de M. Taschereau aux élec­
tions provinciales dans Montmo­
rency porte une profonde entaille, 
longue de trois pouces, au-dessus 
de l’oeil droit, quelques contusions 
au bras droit et à la poitrine. Son 
étal n’est pas grave, toutefois.

Le Dr Roy déclarait ce matin, 
qu’il ne doit probablement la vie 
qu’à 1’inlervention de M. L.-A, Gau­
cher. opérateur du radio, qui brisa 
trois chaises sur un de ses assail­
lants.

Un vieillard reçoit une chaise 
en pleine ligure

Kn outre, une dizaine de person­
nes qui avaient pris place sur l’es­
trade, souffrent de blessures plu­
tôt légères. Un vieillard de 80 ans 
reçut une chaise en pleine face. 
Quelques-uns ne durent la vie sau­
ve qu'à un hasard providentiel. Ci­
tons, entre autres, le cas de M. ,L- 
Wilfrid Dufresne, qui vit voler en 
éclats, sous la barre de fer de son 
adversaire, les deux chaises dont 
il se couvrait la tète.

M. le maire Grégoire, député de 
Montmagny, aurait été malmené 
par les manifestants n’eût été l'in­
tervention opportune de M. ie curé 
de l’Ange-Gardien, M. l’abbé Lud- 
ger Fiché.

A Beauport
Son coup accompli, la troupe, 

ayant à sa tète un fier-à-bras du 
nom de Parent, frère du blessé dit- 
on, se rendit à Beauport avec l’in­
tention de briser rassemblée que 
tenaient, au manège militaire, Me 
Horace Philippon et ses amis.

La foule, émue par ce qui venait 
de se oasser à l’Ange-Gardien, ne 
s’en laissa pas imposer et rejeta à 
l’extérieur les manifestants. Ceux 
qui parvinrent à tromper la surveil­
lance se contentèrent de manifes­
ter par leurs cris.

La police provinciale, qui ne 
s’était pas rendue à l’Ange-Gardien, 
se trouvait à l’assemblée de Beau- 
port. Un certain nombre de femmes 
assistaient aux deux assemblées po­
litiques de l’Union nationale. Quel­
ques-unes ont été prises de panique 
à la vue du sang répandu à l’Ange- 
Gardien.

Les deux candidats de l'Union 
nationale tenaient chacun une as­
semblée pour remercier les élec- 
Utirs qui les ont appuyés au cours 
de la dernière campagne électorale 
et pour protester contre certaines 
irrégularités dont se seraient ren­
dus coupables les ministériels en la 
même circonstance. Le docteur Phi­
lippe Hamel, député de Québec- 
centre. afflige d’une mauvaise grip­
pe, n'avait pu se joindre à ses amis.

L’état de Charles Parent
De bonne heure, ce matin, on 

apprenait, à l'hôpital de IT.nfant- 
Jésus que Charles Parent avait som­
meillé quelques heures et, qu'à six 
heures il était a demi inconscient. 
Dés son arrivée à l’hôpital, il dut 
subir un examen radiographique. 
Les médecins ne se sont pas encore 
prononrès sur son cas. S'il n’y a pas 
fracture profonde du crâne, il est 
probable qu’il survivra.

La version du chef Lambert
Québec, 9 (D.N.C.) — M. Léon

Lambert, directeur de la Sûreté 
provinciale, nous a donné la ver­
sion suivante, à midi, en marge de 
l’affaire de l'Ange-Gardien:

"Hier soir j’ai reçu un appel té­
léphonique supposé venir de l’An- 
ge-Gardien. Lorsque nous recevons 
un appel, nous tâchons toujours de 
faire confirmer quand l’appel

pour réclamer l’aide de la police. 
Je connaissais sa voix. Immédiate­
ment, j’ai donné des ordres au dé­
tective Boussin.

Aussitôt celui-ci s'est mis en 
frais de partir pour l’Ange-Gardien, 
avec quatre détectives et six cons­
tables en uniforme.

"Juste au moment où nos hom­
mes allaient se mettre en route, le 
maire Grégoire téléphonait de nou­
veau, du presbytère de l’Ange-Gar­
dien, et me disait que le trouble 
était fini dans la salle de l’Ange- 
Gardien mais de diriger mes hom­
mes vers Beauport où la même 
bande devait aller faire le chahut. 
J'ai immédiatement donné des or­
dres au capitaine Rousseau dans 
ce sens.

“Nos quatre détectives et nos six 
constables en uniforme sc sont 
rendus à la salle d’exercices iniii- 
taires de Beauport et là ils ont 
maintenu l'ordre, conformément 
aux ordres que je leur ai donnés.

"ils ont escorté le maire Grégoi­
re.

"Ce matin, les détectives Cha- 
teauneuf et Aubin, sous la direc­
tion du capitaine Alfred Boussin, 
sont ii faire enquête sur cet assaut 
de l’Ange-Gardien.”

On retrouve la clef
Ces détectives opèrent à la de­

mande de M. Léon Lambert. Us ont 
retracé la clef et non le bâton dont 
s’est servi le premier assaillant. 
C’est une clef anglaise. Celui qui 
l’avait en sa possession n’était pas 
encore sous arrêt à midi. Personne 
ne le connaissait de nom. Un disait 
toutefois qu'on le reconnaîtrait, si 
on le voyait.

Déclaration de M. Oscar Drouin
Québec, 9 (I).N.C ) M. Oscar 

Drouin, député de Québec-lïst, et 
organisateur en chef de l’Action li­
bérale nationale, a commenté ce 
matin l’incident de PAnge-Gardien.

"A titre d'organisateur de Pi­
nion Duplessis-Gouin, dit-il, je dé­
sire attirer l’attention du public 
sur ce qui s’est passé hier soir à 
l’Ange-Gardien et à Beauport. Cela 
constitue une nouvelle manoeuvre 

j des ministériels pour essayer de 
nous intimider et nous empêcher 
de continuer nos assemblées. Cela 
a eu pour résultat qu’un homme 
est entre la vie et la mort à l’hôpi­
tal et que ie Dr Félix Roy, notre 
vaillant candidat contre le premier 
ministre dans Montmorency, a été 
blessé.

“La liberté de parole, de discus­
sion, d’assemblée existe dans ce 
pays el rien au monde ne peut 
l’empêcher. Mais les ministériels 
ont vu avec crainte depuis quel­
que temps nos assemblées et nos 
appels à la radio.

“Cela les a enragés littéralement. 
"La police provinciale fut appe- 

ée, ajoute M. Drouin, mais elle ne 
rit pratiquement rien nqur rétablir 
’’ordre. M. Horace Philippon de­
manda à la police de faire son de- 
oir; celle-ci ne fil absolument 

•icn. Je vois dans VEvénement que 
a police provinciale enquête. Elle 
nemête touiours dans ces cas. 

Nous n’attendons pas l’enquête de 
la police provinciale. Nous allons 
demander des mandats d'arresta­
tion contre plusieurs de la bande 
uijourd’hui même.

“Je veux signaler tout de suite 
à l'opinion publique que nous in­
terprétons ces faits comme une 
manoeuvre entreprise par les mi­
nistériels nour nous intimider et 
nous empêcher de continuer nos 
assemblées. Cet attentat eut lieu 
dans le comté du premier minis­
tre mémo, du procureur général, et 
principalement contre son adver­
saire, le Dr Félix Roy.

"L'instigateur de cet attentat est 
bien connu: Roméo Parent; il est 
un des organisateurs ministériels 
du comte de Québec; toute sa ban­
de est également bien connue, 
comme agissant toujours de con­
cert avec ces ministériels. De plus 
les événements, qui sont un aver­
tissement pour nous, nous confir­
ment dans l’avis qu’il est inutile 
de demander la protection de la 
police provinciale; elle ne protège 
que les ministériels et ne fait rien 
pour l'ordre dans nos assemblées. 
Nous tenons le bureau du procu­
reur général directement responsa­
ble de cette situation."

"Notre police"
Nous n’avons pas d'hésitation à 

déclarer que. vu les circonstances, 
nous n’avons plus confiance en cet­
te police provinciale; et nous al- 
'ons nous protéger nous-mêmes. Je 
demande en conséquence à nos 
amis, députés, candidats et ora­
teurs, de s’organiser immédiate­
ment une garde dû corps, groupe 
d'hommes disposés à nous protéger 
efficacement afin que des incidents 
comme ceux d’hier ne se répètent 
plus. Nous appelons cette garde du 
corps notre “police" à nous.

St-)eràme, 9. De notre envoyé spe­
cial ) — Le dépouillement judiciaire du 
scrutin du 25 novembre dans le comté de 
Terrebonne a repris ce matin, sous la, 
présidence du juge Cuilbault. Lors du I 
dépouillement par l’officier rapporteur, au 
lendemain même du scrutin. M. Athanase 
David, secrétaire provincial, avait une 
majorité de 720 voix sur son adversaire 
actionniste, M. Herman Barrette, avo­
cat de Saint-|éràme. L'examen par le 
tribunal de 15 boites du scrutin sur 74 
a déjà réduit la majorité de M. David 
à 673 voix, soit de 47 voix. On ne 
croit pas qua le recomptage judiciaire, 
quelle que soit l’expédition que les par­
ties concernées puissent y mettre, se ter­
mine avant deux jours. Pour tout bâ­
cler en deux jours, le nouveau dépouil­
lement devrait se faire à la cadence de 
30 boites par jour. Or, vendredi der­
nier. alors qu'un seul poil donnait lieu à 
un débat entre les avocats, il n'y a eu 
que quinze boites dépouillées.

Le juge Cuilbault ne rendra vraisem­
blablement pas avant mardi soir ou mê­
me mercredi la decision qu’il s'est réser­
vé de rendre après le recomptage sur

un point soulevé par les avocats de M. 
Barrette. Ceux-ci soumettent au tribu­
nal que tous les bulletins du scrutin doi­
vent être écartés parce qu’aucun n'est 
conforme avi prescriptions de l'article 
259 de la loi électorale.

Le fameux rectangle
L'article en question stipule que les 

initiales du sous-officier rapporteur dans 
un poil doivent être apposées a l'endos de 
chaque bulletin, dans un rectangle indi­
qué à cette fin; or ce fameux rectangle 
n’apparait pas a l’endos des bulletins de 
l’élection de Terrebonne.

S’ensuit-il l’invalidité, de tous les vo­
tes enregistrés le 25 novembre? C’est ce 
que le tribunal décidera plus tard.

Ÿ * ¥
A midi et demi la majorité d« M. 

David s'établissait à 681.
* * H-

Par suite d'un retard dans la trans­
mission télégraphique nous ne pouvons 
publier aujourd'hui le détail de la séance 
de ce matin, à Saint-Jérôme.

Incident typique 
dans un tramway

Le* 48 voyageur* du tram­
way 1925 de Lorimier re­
fusent de descendre, à 
l’angle des rues Craig et 
Papineau — Le conduc­
teur poursuivit sa route 
jusqu'à la Place d’Armes

jÇa Politique
L'élection dans

Deux-Montagnes
M. Paul Sauvé dit qu’il a réuni 

suffisamment de preuves pour 
la faire annuler — La corrup­
tion électorale dans Terrebon­
ne — L« loi Dillon

Le recomptage de Drummond
La majorité de 23 de M. Rajotte, ministériel, s'est 

trouvée renversée en une majorité de 10 pour 
M. Marier - Bulletins marqués au crayon 

indélébile - Plaidoyers sur ces bulletins

On nous signale un incident ty­
pique qui s’est produit ce matin 
dans l’un des wagons de la Mont­
real Tramways. Les voyageurs du 
tramway 1925 Dclorimicr. apres 
avoir attendu une quinzaine de mi­
nutes. étaient rendus à 9 h. 20 a 
l’angle des rues Craig et Papineau 
lorsque le conducteur cria: “Tout 
le monde descend”. Un monsieur 
bien mis se leva alors pour dire à 
haute et intelligible voix: “Nous ne 
sommes pas des animaux et la com­
pagnie n’est pas pour nous traiter 
de cette façon-là. Nous ne descen­
dons pas!" Personne, parmi les Saint-Canut; 
quarante-huit voyageurs du tram-! Saint-Benoit, 
way, hommes et femmes, ne bougea.
Le conducteur resta calme et se 
contenta de dire: "Je vais être obli­
gé de consulter l’inspecteur".

Comme il n’y avait pas d’inspec­
teur sur les lieux, le conducteur 
poursuivit sa route, aprçès avoir 
tenu un conciliabule avec quelques- 
uns de ses camarades, et alla con­
duire ses 48 voyageurs jusqu’à la 
Place d’Armes.

Etablissement d’une organisation 
dans chacune des paroisses du 
comté d’Argenteuil
Saint-Eustache, 9. — M. Paul 

Sauve, ex-députc du comté des 
Deux-Montagnes, a tenu une assem­
blée, hier après-midi, dans la salle 
de i’hôtel de ville de Saint-Eusta* 
che.

Les présidents étaient MM. J. 
Charettc, maire de Saint-Eustache; 
MM. Hussereau et Lauzon. maires 
d’Oka; J. Duquette, maire de Sainte- 
Monique; J. Bourgeois, maire de 

E. Leduc, maire de

Drumniondville, 9 (spécial au 
Devoir) — M. le juge Prévost a con­
tinué ce matin, le recomptage des 
votes donnés dans le comté de 
Drummond, le 25 novembre der­
nier.

A la suite du rceomptaçc. la ma­
jorité de 23 voix de M. Rajotte, can­
didat libéral ministériel, s’est trou­
vée renversée par une majorité de 
10 voix en faveur de M. Marier, 
candidat conservateur, parce que 
les bulletins du poil 4(3 ont été mar­
qués au crayon indélébile.

Ce matin, Me Aimé Geoffrion a 
plaide pour M. Bajoltc, pour faire 
accepter ces bulletins, tandis que 
Mes Gustave Monette et îyan Sa- 
bourin ont soutenu la prétention 
contraire.

Me Geoffrion prétend que le juge 
ne peut pas dérider si les bulletins 
sont mauvais, parce que marqués 
au crayon violet. Ce serait, dit-ii, 
outrepasser les pouvoirs qui lui 
sont déférés par la loi électorale. 
Le juge qui recompte les bulletins 
ne peut aller au delà de l’article 
274 de la Loi électorale, et cet ar­
ticle ne donne pas au juge le pou­
voir de décider la validité des 
croix inscrites. Cette question relè­
ve, dit-il, uniquement de la pour­
suite en contestation.

t,’article 274 sc lit comme suit:
Le sous-officier rapporteur, en 

faisant le dépouillement, doit 
écarter :

1. Tout bulletin qu’il n’a pas 
fourni;

2. Tout bulletin qui contient plus 
d’un vote;

3. Tout bulletin sur lequel il a 
été écrit quelque mot ou fait quel­
que marque autre que le numéro 
inscrit pur le sous-officier-rappor- 
leur dans les cas ci-après prévus 
et qui puisse faire reconnaître le 
votant;

4. Tout bulletin blanc ou qui est 
nul ,parce que la volonté du votant 
n’y est pas clairement exprimée;

5. Tout bulletin qui ne porte pas 
les initiales du sous-officier rap­
porteur, sauf le cas de l’article 
275;

6. Tout bulletin où l’on a voté 
pour une (personne qui n’a pas été 
mise en candidature ou pour un 
cnmlidat oui s’est désisté;

M. Geoffrrion dit que le juge a 
simplement le droit de décider si 
la croix a été bien faite ou non.

Me Gustave Monette a répondu à 
M. Geoffrion. II a dit que le juge 
avait le droit de décider sur cette 
question. Toute la jurisprudence 
est unanimement à cet effet. La 
Cour suprême, notamment dans les 
causes de Bennett vs Sbavv et de 
Jenkins vs Bracken, a reconnu au 
iuge qui préside au recomptage des 
bulletins, le droit de juger la va­
lidité de la croix inscrite sur le 
bulletin.

Or l’artirlr 2(11 est très clair sur 
le point en litige:

261. “Le votant, en recevant son 
bulletin de vote, doit se rendre 
immédialement dans l’un des com­
partiments du bureau. Là il mar­
que son bulletin en y faisant, avec

Les dix premiers
ministres...

Assemblée mercredi soir
"Je relève, pour ma part, le défi 

des ministériels. Je tiendrai mer­
credi soir, à la salle paroissiale de 
Limoilou. à 8 heures et quart, une 
grande assemblée pour montrer aux 
ministériels que nous n’avons pas 
peur de leurs bandes d assom- 
meurs; nous n’avons lias besoin de 
la polire provinciale pour proté­
ger nos gens, nous nous protége­
rons nous-mêmes,

Je tiendrai cette assemblée polit­
ics buts suivants:

1 o Pour remercier tries électeurs 
pour la majorité qui m'a été accor­
dée; .

2o Pour protester contre a cor­
ruption électorale en général;

3o Pour protester conUele trai­
tement infligé au Dr Félix Roy, »r 
de mes électeurs distingues;

4o Pour dénoncer l’injustice com­
mise par la polier provinciale en 
ne protégeant pas la liberté de pa­
role et les droits des citoyens en gé­
néral. J’ai déjà dit et je répété que 
nous n’avons pas peur des tactiques 
de M. Taschereau ni de ses tenta­
tives d’intimidation et qre nous 
rencontrerons ccs tactiques jour

un crayon de mine de plomb 
noire, une croix dans l’espace 
blanc qui contient le nom du can­
didat en faveur de qui il veut ; 
voter; puis il le plie de manière j 
que les initiales..........

M. Monette ajoute que c’est telle­
ment la pratique et la jurispruden­
ce suivie, que les procureurs de M. 
Rajotte ont demandé au juge.Prévost 
de rejeter des bulletins favorables 
à M. Marier, mais qui étaient mar­
qués à l'encre ou au crayon rouge.

Ces procureurs ont approuve ain­
si la juridiction du juge sur la vali­
dité des croix; ils Pont acceptée, 
et ils auraient mauvaise grâce au­
jourd’hui de demander au prési­
dent de se déjuger.

D’ailleurs toute loi est gouvernée 
quant à son interprétation, par la 
loi générale, chapitre 1, S.R., 1925, 
article 4L qui dit notamment: 
“Toute disposition d'un statut, 
qu'elle soit impérative, prohibitive 
ou pénale, est réputée avoir pour 
objet de remédier à quelques abus 
ou de procurer quelque avantage. 
Un tel statut reçoit une interpréta­
tion large, libérale, qui assure l’ac­
complissement de son objet et l’exé­
cution de ses prescriptions, suivant 
leurs véritables sens, esprit et fin.

Les ploidoiries se continueront 
cet après-midi.

Pour rétablir la 
paix

(D’après des dépêches de l’Asso- 
«ciateit Press, de l’agence Havas et 

de la Canadian Press)
On mande de Paris que le prési­

dent du Conseil français, M. Pierre 
Laval, et le ministre des affaires 
étrangères de la Grande-Bretagne, 
sir Samuel Hoare, forts d’une en­
tière entente sur le problème italo- 
éthiopien et sur “toutes les ques­
tions européennes”, ont fait tenir 
à M. Mussolini un plan pour réta­
blir là paix entre Pltalie el l’Ethi­
opie. (Les agences ne fournissent 
aucune précision sur le plan en 
question; des observateurs croient 
savoir qu’il satisferait en une large 
mesure les exigences du Duce).

A Paris et à L-mires on comp­
tait._ ce matin, que M. Mussolini 
ferait connaître sa décision quant 
au plan aujourd'hui même dans 
une allocution au Sénat. Or, M. 
Mussolini, dans une allocution de 
deux minutes seulement, n’a pro­
noncé qu’une phrase qui puisse 
avoir trait au plan:

“Il y aura une vigoureuse défen­
se des intérêts de Pltalie tant en 
Afrique qu’en Europe". Avant 
que M. Mussolini eût parlé, un cor­
respondant de [‘Associated Press à 
Rome câblait tenir de bonne sour­
ce que des paroles qu’allait pro­
noncer le chef du gouvernement ita­
lien dépendait un prompt rétablis­
sement de la paix en Afrique ou 
l’éclatement d’une guerre en Euro­
pe.

Les ‘‘Bois gravés” 
de Duguay

Nous avons reçu cinq demandes 
pour la “collection des Rois gra-j 
vés” de Rodolphe Duguay. Malheu-' 
reusement, la Librairie du Devoir 
n’avait plus à disposer que de deux 
relleelions. On est donc prié de 
s’adresser, désormais, pour cette 
collection, à M* l’abbé Albert Tes­
sier, préfet des études. Séminaire 
Saint-Joseph, Trois-Rivières, P.Q.

"Les dictateurs”
Le nouvexu livre de lacquei Bainvitle

Table des matières
Le Monde Antique: La Grèce et ses 

j “tyrans" — Rome Les Temps Mo­
dernes: Cromwell — Richelieu — Louis 
XIV — Napoléon. — Histoire abrégée 
mais fantastique des dictatures de l'A- 

j mérique Latme. -- Période Contempo- 
' raine: Lépine — Staline — Attaturk —
' Mussolini — Rivera — Salazar — Hit­
ler — Conclusion.

Volume de 300 pages, format biblio­
thèque. Au comptoir ou par la poste 
$1.15.

Service de Librairie du "Deveir", 4J0 
Notre-Dame est, Montréal.

(Suite de la lèrf page'
délégués des provinces de s’en re­
tourner chez eux, ce qui n'a pas 
contribué au succès de la confé­
rence. La Confédération est de­
venue passablement âgée mainte­
nant. Elle nécessite certains amen­
dements et les délégués de Québec 
sont prêts a coopérer avec le fé­
déral et les autre# provinces pour 
aborder le problème dans un esprit 
large et canadien.

Rien que la province de Québec 
possède des institutions qui lui sont 
chères, it ne veut pas l’aborder 
dans un esprit régional.

Les premiers ministres des au­
tres provinces oui également pro­
noncé des brefs discours, insistant 
sur les questions de chômage et de 
finances.

M. Pattullo
M. Pattullo, premier ministre de 

la Colombie, au cours de son dis­
cours en remerciement aux sou­
haits de bienvenue de M. King, a 
félicité MM. King, Taschereau cl 
Aberhart de leurs récents succès 
électoraux.

Il a prononcé un vigoureux plai­
doyer en faveur d’une saine politi­
que canadienne, condamnant sans 
aucun ménagement la mégalomanie 
du passé.

Le grand et gros M. Aberhart
M. William Aberhart, premier mi­

nistre de l’Alberta, était certes l'une 
des figures les plus intéressantes 
de toute la conférence ce matin. 
Lorsqu’il s’est levé pour adresser la 
parole aux délégués, il a été fort 
bien accueilli.

Chauve, gras, grand cl gros, il a 
parlé avec assurance el avec es­
prit ce qui lui a attiré la sympa­
thie souriante des délégués.

Après les discours des premiers 
ministres des provinces, M. Mac­
kenzie King a exprimé la certitu­
de que la conférence serait un suc­
cès.

H a ensuite donné lecture de 
l’agenda de la conférence:

L’agenda de la conférence
lo Les amendements à la Consti­

tution et la façon de procéder pour 
les mettre en vigueur;

2o Relations financières entre les 
provinces et le fédéral, ainsi que 
les modes d’impôts;

3o Le chômage et l’assistance pu­
blique;

4o La responsabilité et la coor­
dination de l’assistance (social ser­
vice) ;

5o Le développement de nos ri­
chesses minières et l'impôt s’y 
rapportant;

6o L'agriculture et la mise sur le 
marché;

7o L’industrie touristique.

Los orateurs étaient MM. Paul 
Sauvé, Hermann Barrette, candidat 
de l'A.L.X. dans Terrebonne; Gusta­
ve Monette, c.r.; J.-P. Lanctôt, can­
didat de l’A.L.N. dans Argenteuil, 
et Orner Langlois.

La salle était remplie et l'audi­
toire débordait dans la rue, au point 
que quelques-uns des orateurs n'ont 
pu entrer que par l’échelle de sau­
vetage sous la direction d'un poli­
cier.

M. Paul Sauvé a dénoncé la fa­
çon dont l’élection avait été con­
duite dans son comté, par ses ad­
versaires. I) déclare qu’il a réuni à 
l’heure actuelle, suffisamment de 
preuves pour faire annuler l’élec­
tion.

M. Hermann Barrette a dénoncé 
la lufte faite contre lui dans Terre- 
bonne. notamment l’emploi de $65,-
000 de deniers publics distribués 
en octrois de tout genre, en période 
électorale, et qui constitue lu cor­
ruption sous sa forme la jilus noci­
ve et la plus odieuse.

M. Gustave Monette dit que l’agi­
tation qui se continue, qui grandit, 
au lendemain de l’élection, dans le 
peuple de la province, est la pieu 
ve que le gouvernement Tasche­
reau a été réellement défait.

Nous en sommes rendus û voir 
la provinre administrée par des 
groupes qui ne sont pas les vé- 
nlablfs, qui se perpétuent dans
1 illégalité, grâce à la loi Dil­
lon. par un groupe qui a multiplié 
levs moyens de coercition contre le 
peuple. La génération actuelle de 
vra livrer les mêmes luttes qu’ont 
livrées nos ancêtres pour reconqué­
rir ses libertés.

M. J.-P. Lanctôt dit qu’à ta suite 
V ,n,r assemblée tenue samedi soir, 
a Lachute, on a jeté les bases d’une 
organisation dans chacune dos pa­
roisses du comté. Il .suggère qu’on 
suive le meme exemple dans les

Recomptage judiciaire dan* 
Souiange*

Il y aura recomjptage des votes 
donnés à l’élection du comté de 
Soulanges. M. le juge Curran a sa­
medi aiccordé une requête» à cette 
fin et le recomptage commencera 
demain matin. La requête a ôté 
présentée par M. Arthur Bériault, 
de Saint-Qet. La majorité de M. 
J.-Y.-A. Faraud, élu député de ce 
comté contre M. Fldouard Leduc, 
est de 34-6 votes. La requête con­
tient les allégations ordinaires 
que des irrégularités ont été com­
mises dans les poils, qu'on a illé­
galement additionné des votes au 
total de M. F'arand et qu’on en a 
illégalement rejeté d’autres don­
nés en faveur de M. Leduc. Le 
requérant a fait le dépôt réglemen­
taire de $100.

La majorité de M. Cyrille 
Dumaine

Nous avons tour à tour annoncé 
que la inaiorité libérale dans le 
comté de Ragot était de 657 voix, 
puis de 404 voix, d’après les ren­
seignements qu’on nous a fournis. 
Nous recevons une lettre du député 
élu, M. Cyrille Dumaine, qui nous 
annonce que . les chiffres officiels 
fournis par l’officier rapporteur 
du comté sont les suivants: Humai­
ne, lib., 2.386: Benoit. A.L.N., 1.729; 
majorité pour Dumaine, 657.

Des procédures contre M. le 
juge Forcit?

On répétait au palais ce matin 
que des procédures seraient prises 
pour contraindre M. le Juge Alfred 
Forest à continuer le recomptago 
des votes donnés dans l’élection du 
comté de Merrier. On ne sait pas 
du tout quelle serait cette procédu­
re ni même de quelle nature clic 
pourrait être, tant cette affaire est 
enchevêtrée. Dans l’état actuel des 
choses le bref de prohibition est 
ranportage cette semaine et la ba­
taille sur ce point peut être longue.

A l’Université Laval
L'ALLOCUTION DE MGR CAMIL­

LE ROY. HIER

Québec, 9 (D.N.C.) — “L’Uni­
versité Laval doit être pour sa part 
créatrice d’élites. FMc est une ou­
vrière de supériorité. Elle marche 
constamment vers cet idéal, son 
prestige s’accroît sûrement par 
tous les efforts qu’elle fait pour dé­
velopper et même pour multiplier 
les facultés, niais il est trop fatale­
ment limité par les ressources ma­
térielles dont elle dispose. C’est jus­
tement l’insuffisance des ressour-

,. . _ , ............. ces matérielles de l’Université ca-
c onites qp Terrebonne et des Deux l uadienne-française, que FUnlversi- 
Monfagnes. té soit à Québec ou à Montréal, qui

M. Orner Langlois dît que si les 
causes en contestation d’élection 
étaient instruites, M. Taschereau se 
trouverait largement en minorité. 
H na donc guère autorité pour 
parler a la conférence interprovin- 
ciale, au nom de la province.

Variation! récentes dans le coût
de la vie à l’étranger

Le coût <Ic la vie a continué de 
s'accroître pendant le troisième 
trimestre de 1935 et dans certains 
pays comme le Royaume-Uni, la 
Belgique et le Japon l’augmenta­
tion a été considérable. Tout com­
me durant le trimestre précédent, 
les prix plus élevés des denrées ali­
mentaires ont constitué le princi­
pal facteur de ce mouvement occa­
sionnel.

Les indices du coût de la vie 
sont, dans bien ries cas, approxi­
mativement au même niveau que 
ceux de 1932 bien qu’ils demeurent 
encore beaucoup inférieurs à ceux 
de 1929. Dans les pays européens à 
étalon d’or les niveaux actuels sont 
considérablement inférieurs à ceux 
de 1933 alors que les prix ont rom- 

' mencé à monter dans la plupart 
des mitres pays,

Si vous voyagez. . .
•dressez-vous au SERVICE DES VOTA» 
CES, LE "DEVOIR". Billels émis pour 
tous les pays au tarif des compagnies 
de paquebots, chemins de fer, autobus,

fait que dans cette province il y a 
le grave problème universitaire.”

Telles sont les principales idées 
développées par Mgr le recteur au 
déjeuner traditionnel qui réunis­
sait hier, jour de l’Inimaculée-Con- 
ception, autour d’une même table, 
S, E le cardinal Villeneuve, chan­
celier de l’Université, S. H. M. le 
gouverneur de la province. S. H. le 
maire rie Québec, les gouverneurs 
du Syndicat financier, les doyens 
des facultés, tous les professeurs et 
kiirs assistants, tous ceux qui col­
laborent à I enseignement univer­
sitaire. Le premier ministre étant 
parti la veille pour Montréal n’é­
tait pas présent.

Suivant l’habitude il n’v eut mie le discours du Recteur. ^

Le comité des maires

Le comité permanent des maires 
du Canada convoqué par M. !e 
maire Houde, de Montréal, a siégé 
samedi et dimanche, à Thôtel 
Mont-Royal, puis les déJégués sont 
repartis hier soir pour Ottawa où 
ils doivent reneonlrer les premiers 
ministres du Canada et des pro­
vinces. Ils demanderont que les 
gouvernements provinciaux et fé­
déral supportent seuls le fardeau 
du chômage, la permission de ra­
cheter les debentures municipales, 
n’irnponte quand, aPTès avis de six

9*Le “Devoir 
à la radio

Le "Devoir" a inauguré 
dimanche, au poste CRCM, 
une série de causeries de 1 5 
minutes c^ui se poursuivront 
tous les dimanches à 7 h. 45 
du soir, jusqu’à nouvel ordre.

Cette initiative a pour 
objet de faire connaître le 
rôle du "Devoir” — le même 
depuis plus de 25 ans — en 
présence des événements 
dans tous 1er domaines de 
l’actualité.

M. Orner Heroux, rédac­
teur en chel au "Devoir", 
prononcera la prochaine cau­
serie le dimanche 15 dé­
cembre, et M. Louis Dupire, 
secrétaire de la rédaction, le 
22 décembre.

D’autres voix autorisées 
se feront entendre les au­
tres dimanches.

Nous invitons nos ami* et 
les leurs à être aux écoute* 
chaque dimanche soir, à 7 h. 
45, CRCM.

. . a. , . .ii mois, a création d une commis-•wssi nofels, assurances bagages ef atcl- , _____ _______I sion de surveillancedents, chèques de voyages, nesseports. 
etc. Téléphonez HArbour 1241 A.

municipale
dans chaque province du pays.

Profitez de l’aubaine
"La lutte ne fait que commencer", proclamait M. Paul 

Couin, à la radio, au lendemain des élections. Les semaines 
prochaines seront les plus fertiles en événements où se joue 
l’avenir de la province de Québec.

Vous voudrez les connaître dans les détails, d’un té­
moin impartial, indépendant, du journal que ni le chantage, 
ni (e terrorisme ne peuvent bâillonner: Le Devoir .

A cette aubaine d’ordre moral nous en ajoutons une 
d’ordre économique, savoir: versez des aujourd'hui le prix 
d’un abonnement de 12 mois — SOIT $6.00* — et le De­
voir" vous sera adressé jusqu’au 31 décembre 1936 sans frais 
supplémentaires.

ABONNEMENT DE 3 MOIS : $1.50 
— 6 MOIS : $3.00

(Cette offre vaut pour tout le Canada, sauf Montréal 
et la banlieue où le “Devoir" peut être obtenu dans les dé­
pôts ).
Ne perdez rien des événements — Abonnez-vous dès ce soir

LE DEVOIR - ABONNEMENTS 
430 Notre-Dame Est — Montreal

* Mandat-poste ou chèque payable au pair à Montréal.
^ ,=■
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LA i
RADIO-GAZETTE

Lundi, 9 décembre 
Radio — Ondes courtes

Orchestre Chuhaldit,
i Vnsrmble à cordes de Radlo-Csnada, à 

Totodm». Jouer» à son concert du lundi. ». 
» » h 30. les oeuvres d'Arensky, de Mozart
'VhuSîdl^ donnera^tout d'abord une

- POïlï* 'DTiï ^^nrPa?K=: 2?«8e5.,f,tAereens;
DJC. 49 8 m. (®020 , ^s d*q p* rllM; prélude, aria, scherzlno.

^L^deuzléme^lèce au programme. Mo- 
zartlana consiste en une s*rle d cxtraits 
“ sonates de Mozart pour piano. Le con-

OSC. 3L3 m. (9.580 kC.l. OBB. 3! 5 m , cert «jermlnera^^ u or1ginale de Hlm-
510 kc.K OSL, 49 1 m (8,110 kc.), OSA 48.5 j rh Korsftkoff j,, vqi du bourdon. Ce con­

cert sera diffusé par toutes lea stations de 
T S F- de Radio-Canada

Valkyrie, de Ri- 
— DJC. 49 8 m

SERLIN — 5 05 p m 
- Conte de Noél —

Xc )
ROME — 8 p m — Heure américaine — 

3RO. SU m (9.835 kc)
LONDRES — 6.10 p m — Music and tne 

Ordinary Listener — Sir Walford Davies — 
08C. 31.3 m. (9.580 kc). G8B. 315m (9.- 

) kc.). OSL, - - “ 
m. (6.050 kc.)

CARACAS. Venezuela — 10.15 pm. — 
Venezuelan Crooner — YV2RC. 51.7 m. (5,- 
£00 kc )

Radio-Etats-Unis
If ABC — 241.4 métrés — 860 kllocjclaa

La radiodiffusion des romans 
canadiens

rjust, - «... ---------------------------- ------ , Poursuivant la tâche qu'U a entreprise
| en {gisant connaître le romau écrit par les 

4 00 p m.. Le président Roosevelt — Sa fl,reg Radio-Canada donnera, lundi. & 1C 
réception à l'Unlveralté Notre-Dame oü 11 ^ le '.-ciiariMi Guérin" de Plerre-Joseph- 
-ecevra un doctorat honoraire en droit et ■ ,jjj\-ier çjiauveau Ce fut, aulvant le mot 
eu lettre» — Le président sera présenté , dc M(,r Camille Roy dans son Histoire de 
par Son Eminence le cardinal Mundelein, . ]a Littérature canadienne, "un rasai dc 
archevêque de Chicago. roman de moeurs' Chauveau a Iracé dans

515 p.m., Le Trio Lyrique. i roman des tableaux originaux et assez ;
6 35 p.m . Programme dramatique et mu- vlvants des habitudes et des types du 

- ■ ' ------- - temps On sent néanmoins que c'est léelcal: Marie. Reine des Ecosal».
9.00 p.m.. Radio-théâtre.

WEAP _ 454.3 métrés — 660 kilocycle*

6.35 p.m . Martha Mean» contralto.
7 30 p.m . L'éducation dans les nouvel­

les.
7.45 p.m.. Gould et Shefter. planistes
8.00 p m.. Musique Hammerstetn

une oeuvre de Jeunesse. Chauveau, comme 
les mitres auteurs de l'époque, a "aouf- 

j fert des conditions pénibles où s est pen- 
! dant longtemps développé notre littèra- 
I ture '. Les écrivains du siècle dernier, en 
1 abordant ce genre, ont voulu raconter 
' les moeurs canadiennes ou les grands faits 
' de notre histoire. Quelle que soit leur va­

leur au point de vue littéraire et malgré le8.00 p m.. Musique Hammerstem , |gur a„ point de vue littéraire et malgré le
£.30 p.m.. Concert Firestone, avec Nel- j ' dt technique, les romans dus à la 
m Kdriv barvton. et Margaret Speaks, Anhsrt de Oasoé. d’un Oérln-son Eddy, baryton, et Margaret Speaks, 

soprano; orchestre William Daly.
9 00 p.m.. A and P. Gypsies
10 00 p.m., Programme Contented.
10 30 p.m.. Porum de la radio.

WJZ — 384.5 métrés — 780 kilocycles

8.35 p.m., The Charioteers.
7.00 p.m.. Concert du dîner.
•.00 p.m., Les ménestrels Sinclair
10.30 p.m.. Concert Armco — Cuivres, di­

rigées par Frank Simon — Oeuvres de 
Thomas. Herbert, Salnt-Saén», Ketelby 
Tschalkowsky, Sousa.

UCU UO tCVassesM'*'-.......................... ........... — —
plume d'un Aubert de Qaspé. d'un Oérln 
Lajoie, d'un Joseph Marmette et de tant 
d'autres oe la génération d’hier ne peuvent 
manquer de nous Intéresser tout particu­
liérement. La correspondance reçue à ce 
sujet par Radio-Canada le démontre. «

Radio-cauaerres d« i’U.C.C.
CKAC. 1 h. 45 p.m —
Jeudi, le 12 déc.: M R M. Pucet: 7e le­

çon du cours à domicile.
Samedi, le 14 déc., à 1 h. 15 p.m.: M. J. 

E. Laforce: La colonisation.

LES
MAGASINS

FtôHION-CRAFT.
'JechaSteur, limitée

MAISON ESSENTIELLEMENT 
CANADIENNE-FRANCAISE

CONCESSIONNAIRES 
DES CELEBRES VETEMENTS

“Fashion'Craft SA

DE FABRICATION CANADIENNE-FRANÇAISE

CRCM. 5 h 30 p m. — Mardi, le 1* déc : 
M Albert Rloux: L'organisation de la vente 
des produits agricoles.

Mardi, 10 décembre 
Radio — ondes courtes

BERLIN — 6 p.m. — La 
chard Wagner (acte ni)
(6 020 kc. I

SCHENECTADY — 6 35 pm — Le sac 
de courrier — W2XAF. 31 4 m. (9,550)

LONDRES — 7 p.m — Oxford va Cam­
bridge — Commentaire» sur la partie de 
football — G SC. 313 m. (9 580 kc). QSB 
31 5 m. (9 150 ko i. OSL. 49.1 m. (8.110 kc.). 
OSA. 49 5 m (6,050 kc.)

LONDRES — 10 15 p.m — December 
Dvnamlte! — OSC. 31 3 m. (9,580 kc ), CSL. 
49 1 m (6.110 kc.)

PITTSBURG — 11.15 p m — Colonne de 
l'Air — W8XK. 48 8 m. (6,140 kc.)

Radio-Etats-Uni»
U ABC — 345.S mètres — 860 kilocycle*.

I. 50 p.m.. Concert Miniature — Marche 
ae fête, de Mendelssohn; Wldmung. de | 
Schumann; La boite musicale, de Lladolf; 
La Madone noire, de Donaldson

2.30 p.m., L'Ecole américaine de l'air — 
Noél de Jadis en Nouvelle-Angleterre.

4.00 p.m.. Quatuor à cordes Wallen — 
Trio pour cordes. d'Elter- Tryptlque pour 
voix et cordes, de Shepherd

5.45 pm . Tito Gulzar. ténor — Plvlre 
Para tl (boléro), de Lara; Granadlnos. de 
Calleja; Chanson de l'écharpe, de Wood- 
forde-Flnden; Quests o Quels (Rlgoletto). 
de Verdi; Séville, de Lara.

6 35 p.m . Understanding Opera — Elsa 
Alsen et Geneviève Rowe. sopranos — Vis­
ai d'Arte (La Toscai. de Pucclnl; Chanson 
de l'ombre (Dlnorah). de Meyerbeer; Scè­
ne du sacrifice (Ootterdammerung). de 
Wagner.

8.30 p.m Concert Packard, avec Lawren­
ce Tibbett. baryton, du Metropolitan Ope­
ra — Orchestre Don Voorhee — Extrait 
(Porgy and Bess), de Gershwin; Te Deum 
(La Toacal, de Pucclnl; Chanson triste, de 
Harris; Drums In My Heart, de Youman»; 
Boots; Air de Valentin (Faust), de Gou­
nod; Gamble Hlnger Music.

10.45 p m., Poet's Gold — Poésie et mu­
sique.

WKAF — 454.3 mètre» — 880 kilocycles

8 15 p m Mid-Week Hymn Sing.
7.30 p.m.. Jackie Heller, ténor.
10.00 p.m.. Concert de Sigmund Rom­

berg.
10 30 p.m , Les grandes étapes de l’hlstol- : 

re.
II. 00 p.m., Orchestre argentin.

WJZ — 394.5 mètres — 780 kilocycles

8.05 p.m.. The Southerners.
7 15 p.m.. Quatuor Norsemen,
7.45 p.m,, Mario Cozzl, baryton,
10.00 p.m.. Wendell Hall
10.15 p.m., Ray Heatherton, baryton; Lu­

cille Manners, soprano.
11.00 p.m.. Nouvelles.

Au clair de lune
11 s'agit Ici d'une émission pour nos 

compatriotes (Je l’Ouest canadien. Cette 
émission est diffusée d'Edmonton et re­
layée par les stations du réseau national 
de la Commission. La plupart de ses ar­
tistes sont des Canadiens français de la 
région d'Edmonton. On l'entend le mardi 
soir, â 10 h.

L’audition de Femina remise 
à huitaine

A la demande de Mme Pierre Casgrain. 
qui dirige Fémlna. à Radio-Canada, cette 
émission radiophonique a été remise au 
mardi, 10.

L'éducation commerciale
La prochaine causerie sur l'éducation 

commerciale, aux postes du secteur fran­
çais de Radio-Canada, celle du 10 décem­

bre. à 10 h 30. sera faite par M. Lucien 
Favreau. professeur à l'Ecole des Haut* 
Etudes commerciales de Montréal

M Favreau parlera de la "formation de 
l'homme d'affaires en dehors de 1 unlver-
■ftA”gité”

Radio-Montréal

LUNDI, 9 DECEMBRE 

CRCM — 328.7 mètres — 916 kilocj.M?

5 00 
5.3T
5 45

6 00
6 30
7 00 
7.15 
7.30

7.45 
8 00
8.30 
9 00
9.30

1000

10.30
10.45

Musique de concert
Les Cavaliers de la Salit. , ^,.1
Cotes des bourses de Montreal et de
Toronto.
Chansonnettes françalset.
Sunset Silhouettes.
Orch Re: Battle, du Royal York. j 
le* chansons d'Yvonne Meurand 
Service de nouvelles, en français et j 
en anglais, pour le* radlophllee dee I 
centre* ruraux 
A Quarter to Eight 
Show Shop Songs.
Ben Kyte et son orchestre. 
de*t un Rendez-vous.
Ensemble à cordes, sous la direction 
d'Alexander Chuhaldln.
Radio-roman: "Charlee Guérin", de 
P.-J.-O. Chauveau.
Orch. Billy Blssett. du Royal York. 
Radio-Journal bilingue.

6 00
6 30 
833
7 00 
7.15

7 30

7 45

8.00
8 30 
900

930

1000
10.30

10.45

Chansonnette* française*
Intermède musical.
Understanding Opera.
Orch. Rex Battle du Royal York. 
Helen Morton, soprano, et William 
Morton, ténor
Service de nouvelles, en français et ; 
en anglais, pour les radlophlles des , 
centres ruraux.
Hors-d’oeuvre*, sous la direction de 
M Maurice Dur!eux.
Show Time on the Air.
Concert Packard, avec Lawrence Tib- ;
No Mornful Numbers.
bett.
Ici Paris, sou* la direction de il. An- ! 
dre Durteux ainsi que Mlle Lucien­
ne Delval. contralto.
Au clair de la lune.
Causerie par M. Lucien Favreau, sur ■ 
le commerce.
Radio-Journal bilingue.

CKAC 411 mètres -- 7J(n kilocycle*

CKAC — 411 mètres — 730 kilocycle*

4.45 Extraits d'opéra.
5 00 Heure
5.00 I>e« événements sociaux.
5.15 Odette Ollgny.
5.30 Le programme du foyer.
6.25 L'heure récréative.
7 00 Heure.
7.01 Heure.
7.05 Le quatuor Universel.
7.15 Le curé du village
7 30 Living Room Furniture
8.00 Syrup Symphonies.
8.30 Conférence sur nos grandes entrepri­

ses.
8.45 Régal classique
9.00 Heure.
9.00 Radio-théâtre.

10.00 Alex. Lajoie et son orchestre
10.00 Variétés.
10.30 Commentaires sur la guerre.
10.45 Causerie: Le maître de poste général 

Farley.
11.00 Heure, température.
11.00 Le reporter sportif Molson.
11.05 Les nouvelles
11.15 Orchestre.
11.30 Orchestre.
12.00 Orchestre.
12.30 Orchestre.

1.00 Heure.

CFCF — 500 mètres — 606 kilocycles

4 30 La Ligue de sécurité.
6.00 L'arbre de Noél.
6.15 Variétés.
8.00 Syrup Symphonies.
8.30 Récital Firestone.
0 00 La Ligue du progrès civique.

10.00 Contented Hour
10.30 Radio-Forum
11.00 Nouvelles du sport.

CHLP — 266 mètres — 1,120 kilocycles

5.00 Heure.
5.30 Méli-mélo.
6.15 Cours de la bourse des mines.
6.30 Radlo-annuatre
7.15 Variétés.
7.30 Heure.
7.45 Les sports.
8.00 Le fantôme du château.
8 30 Qlorglnl.
8.45 Camilllenne Séguin, diseuse.
9.00 Orchestre.
9.30 Les Montagnards.

10 00 Programme CCR.
10.30 Orchestre, heure.

MARDI, 10 DECEMBRE

CKCM — 329.7 mètres — 910 kllscyele*
5.00 Musique de concert.
5.30 Causerie do M. Albert Rloux, de 

l'Union catholique des cultivateurs. 
Sujet: L'organisation de la vente des 
produits agricoles.

5.45 Cotes des bourses de Montréal et de 
Toronto.

7.45 Cheerful Earfull.
738 Sommaire.
6 00 Charlie Chappell et Cle.
8.15 Chansons françaises.
9 00 Bugle Call Revue
9.45 The Stringers.
9 55 Nouvelles.

10.00 Heure.
10.00 Les musiciens da Montparnasse.
10.15 Entrrf vous et mol.
10.45 La bourse. - -
11 00 Service rapide
11 30 Variétés. .
12 00 Heure.
12 00 Heure de la gaieté.
12,30 Catelll présente.
12.45 Cours de la bourse
12.55 Mercuriale de» produit» laitier», 

1 00 George Hall et orchestre.
1.10 Conférencier du Rotary Club. 
2.00 Variétés.

2 30 Programme éducationnel.
3.00 Town Topics
4.00 Causerie aur la beauté.
4.15 Quatuor à cordes.
4.30 L'école du doux parler.
4.45 Three Utile Words
5.00 Heure.
S.pO Les événements sociaux.
5.15 Chansons françaises.
5.30 Le programme du foyer.
6.15 L'heure de la valse.
8.25 L'heure récréative.
7 0C Heure, nouvelles.
7.05 Dix minutes pour vous mesdames.
7.15 Le curé dt village
7.30 Variétés professionnelle».
8.0C Heure provinciale.
9 00 Heure.
9.00 Les vagabonds du piano.
9 15 Thérèse Gagnon, chanteuse
8.30 Fred Waring, etc.

10 30 Commentaires sur la guerre.
10.45 Variétés.
11.00 Variétés
11.00 Heure, température.
1100 Le reporter sportif Moleon.
11.05 Nouvelles.
11.05 Orchestre.
11.30 Orchestre.
12 00 Orchestre.
12.30 Orchestre.
1.00 Heure.

CFCF — 560 mètre* — 600 kilocycle*

10.45 Mélodies du matin.
11 00 Musique de la marine. ^
11.45 Historiettes.
11.55 Nouvelles. *
1.00 Bourse.
1.30 Déjeuner du Kl wants.
2.30 NBC Music Guild. '
3.00 Le reporter Revell.
3.45 Musique Layton
4.00 Revue pour les dames.
4.30 Concert NBC.

8.00 Oreheatre Dornberger.
9 00 Syrup Melodies.
9.00 Syrup Melodies.

10.00 Wendell Hall.
10 30 Lee grands fait* de 1 histoire.
11.00 Dernières nouvelles du sport.
11.30 Nouvelles.

LONGUEURS D'ONDES 
Longueurs d'onde* des postes, en mètres

et en ktlocyclea:
Poetes Mètre» Kllocyc’e»
CRCM 229.7 910
CKAC 411. 730
CFCF 500 600
CHLP 266. 1.120
CHRO «55. 645
CKCV 222 1,310
CRCS 200 3,300
WABC 348 « 860
WFAF 454 3 660
WJZ 394 5 760
WGY 379 5 790
wnc 282 8 1,080
WLWL 272.6 1,100

POSTES DE La C.C.R.
Province» maritime»;

Kilocycle*
CHNS: Halifax .............. ........ 1050 â 930
CFBN : Fredericton ___
CJCB: Sydney ........ 880 A 1240
CHGS: Summeralde ... ........ 1120 A 1500

Québec:
CRCQ: Québec
CRCS: Chicoutimi ........ ........ 1500 A 950
CKLW: Windsor ...................... 840 à 1030
CKNC: Toronto ...................... 1030 & 1420
CRCT: Toronto ..................... 960 A 840

Provinces de l'Ouest:
CJCO: Lethbridge .................. 840 à 1230
CFQC : Saskatoon .................. 1230 à 840
CKY : Winnipeg ...................... 780 A 980

Colombie britannique:
CKOV : Kelowna ...................... 1210 A 630
CFJO: Kamloops ...................... 1210 A 880
CJAT: Trail .............................. 1 !00 à 910

ECOUTEZ

Au poste CKAC Montréal
Ce soir lundi 9 décembre

à 8 h. 30

La cinquième causerie
du

National Trust Company
LIMITED

225, RUE ST-JACQUES OUEST MONTREAL

CLinAi

Pour avoir 
le meilleur

BEURRE
et à meilleur 
compte

NE MANQUEZ PAS D’ALLER 
CHEZ

Touspant Frères
Limitée

ONZE MAGASINS
Il y en i un près de cHet vous.
(Pour le» adresses des magasins et 
jes prix du marché, lire la 'presse 
mondiale", du "Devoir", le samedi'

Examen de la vue
Lunetterie moderne 
Jatlsfacllon garantie 

A qualité égale nos prix 
défient toute concurrence

J.-L. Arthur 
BOUSQUET. O.D.
Optométriste-opticien 
Antérieurement de la 

Maison Scott et Bousquet
3625, rue St-Denis (près 

Tél. PI.. 2456
Cherrier)

Nous allons à domi­
cile vérifier lampes 
et radios de toutes 
marques.GRATIS

P. Landry CH. 6161
3197 ONTARIO EST 

Vendeur des nouvelle* lampes 
Radlotrons.

Rhumes — Asthme 
Toux — Bronchites

| Sirop Villars
— Efficace dans les affections 
des voies respiratoires — Z 
formats ;

.50 et $1.00
Voyez votre pharmacien 

CANADA DRUG CO. 
Maison essentiellement 
canadlenne-françalse

(r

REID

dej-our t
en J-oui*

Mise au point
Du Soleil du 6 décembre:
Trois articles publiés dans le 

Soleil, les 2ô, 26 et 27 novembre, 
ont suscité des commentaires qui 
appellent une mise au point.

Ces artioles ont été écrits par 
notre rédacteur en chef, au len­
demain d’une campagne électorale 
particiüièreancnt violente, et au 
cours de laquelle il s’était produit 
certains incidents dont l'impor­
tance ne 'pouvait être ignorée.

Je n’hésite ipas à reconnaître que 
ce.s ineideivts devaient être signa- j 
lés à l’autorité ecclésiastique et ! 
qu'il ne nous appartenait à aucun j 
titre de les juger.

Je me.trouvais en voyage à New | 
York lorsque ces articies furent pu-1 
bliés. Mais je tiens à dire fftrmel-1 
lenient que je n'en aurais pas au-! 
torisé la publication si j’eusse été ! 
sur place. D'ailleurs, notre rédac-1 
leur en chef en a assumé de lui-1 
même la responsabilité.

Certains journaux qui ont criti- 
; que ces articles ont mis en cause 
; M. Nicol, Si ce dernier détient,
| tant en son nom qu’au nom du par- 
j ti libéral, la majorité du capital- 
! actions de notre compagnie, je 
tiens à dire qu’il m'a donné l'en­
tière responsabilité de toute l’en­
treprise, se réservant l'administra­
tion financière seulement. Ceux qui 
connaissent la largeur de vue de 
M. Nicol ne seront pas surpris 
d’apprendre que j'ai reçu de lui la 
plus loyale collaboration dans la 
poursuite de l’Idéal de notre jour­
nal.

Non seulement ces responsabili­
tés, y compris celle de la rédac­
tion, m’incombent-elles, mais je 
puis ajouter que mes intérêts au 
Soleil sont [es plus considérables 

| après ceux de M. Nicol et que le 
! jour où il décidera de disposer des 
actions qu’il détient tant en son 

; nom qu’au nom du parti libéral, 
il devra nie les céder, en vertu du 
droit d acquisition qu’il m’a con­
féré.

Voilà vingt-trois ans que je suis 
étroitement associé au Soleil. De­

puis vingt ans que je fais partie de 
son conseil d’administration. Pen­
dant tout ce temps, le journal le 
Soleil a été heureux de seconder les 
efforts des autorités religieuses et 
de se mettre généreusement an ser­
vice de toutes les bonnes causes: 
éducation, oeuvres cliairRables ou 
assistance publique.

Je n'ai jamais eu de plus gran-1 
de ambition dans ma vie que dp 
servir les intérêts de l'Eglise et de 
mon pays. Je ne voudrais pas res­
ter un seul instant attaché à un 
journal qui ne respecterait pas en 
tout point l’Eglise et ses prêtres.

Si les articles publiés en mon 
absence, et dont on a exagéré en | 
cerlains milieux le caractère et la 
portée, ont pu blesser les membres 
de notre clergé ou nos lecteurs, 
nous le regrettons vivement et 
nous espérons que cette mise au 
point aura suffi à les éclairer sur 
nos sentiments et sur nos convic­
tions religieuses.

Ce sont ces mêmes convictions 
que professe le Soleil.

Le président du Soleil:
HENRI GAGNON

Proclamation du chef 
aux partisans dc TA.L.N

Dr la Province da 5 décembre
1935:

Lundi dernier, à notre appel, le 
peuple du Québec a vigoureuse­
ment secoué son joug. Armé de son 
droit de vote, il a choisi de chas­
ser le Régime. Et c’est contre sa 
volonté manifeste, grâce à des illé- 
galités flagrantes, que celui-ci a pu 
se maintenir au pouvoir.

A tous ceux qui nous ont accor­
dé leur confiance, et plus particu­
lièrement aux électeurs du comté 
de l’Assomption, j’offre mes remer­
ciements. mes félicitations et mes 
voeux. Puissent-ils obtenir bientôt 
le gouvernement d'esprit national 
qui fera maison nette, à Québec, et 
guérira les maux sans nombre dont 
nous souffrons.

Merci et félicitations, également, 
aux dévoués collaborateurs des dé­
buts. dont l’histoire ne manquera 
pas de souligner le désintéresse­
ment patriotique, ainsi qu’à tous

ceux qui ont bien voulu se joindre, 
à eux, par centaines et par milliers, i 
pour former les belles phalanges 
des Patriotes de 1934-35.

Tous et chacun de vous: organi­
sateurs, orateurs, conférenciers, 
collaborateurs, et souscripteurs qui 
n’avez pas craint de sacrifier vos 
intérêts personnels, les intérêts de 
votre parti, vos loisirs et votre ar­
gent pour servir la Patrie, vous 
avez bien mérité d'elle et vous n’au­
rez pas travaillé en vain.

Déjà, le Régime néfaste qu’il faut 
anéantir avant d’entreprendre la 
restauration nationale est chance­
lant. Dans quelques mois, dans
Quelques semaines peut-être, un 

ernicr assaut l’emportera. 
Dites-vous bien, cependant, qu’il 

n’y a pas un instant à perdre. Au 
lieu de nous reposer sur les lau­
riers remportés de haute lutte le 
25 novembre dernier, efforçons- 
nous d’en profiter. Que l’ardeur 
du combat se maintienne et gran­
disse encore. Nul moment n’est 
plus propice pour faire dc nou­
veaux adeptes de la Cause. 11 fau­
dra que d’ici peu toute la province 
soit unie dans la même pensée:

Chasser les usurpateurs et fon­
der un gouvernement du peuple 
par le peuple et pour le peuple.

C’est cet esprit national qui a 
présidé à notre union avec les con­
servateurs provinciaux, union fruo- 
ilieuse qui ne fera (pie se resserrer 
davantage, en dépit des manoeu-, 
vies déloyales de nos adversaires. 
C'est dans cet esprie que nous fai­
sons un nouvel appel à tous les Pa­
triotes de la Province.

Citoyens, la lutte n’est pas finie, 
elle no fait que commencer. Tenez- 
vous prêts à toute éventualité. Nous 
avons besoin de tous et de chacun 
dt vous. Venez vous joindre à nous. 
Apportez vos armes. Que ceux qui 
ont de l'argent apportent de l’ar­
gent; car il on faut Ou» ceux qui 
ont des talents et des loisirs Ics'fas- 
sent servir. Tl en faut aussi.

Notre lutte est votre lutte. Met­
tons-nous tous ensemble à la tâche 
et travaillons sans répit. Déjà se 
lève le soleil de la victoire défini­
tive. Encore un coup de coeur, et 
nous y sommes!

PAUL GOUIN

La radio doit-elle
tordre les nerfs?

De VAction catholique du 7 dé­
cembre:

On interprète parfois à la radio 
des drames qui tordent les nerfs.

Songe-t-on que tout le monde 
écoute dans les familles, même les 
jeunes, et que d’entendre sortir de 
la boîte sonore de si horribles cho­
ses, cela tord les nerfs et peuple 
de cauchemars le sommeil qui suit?

11 y a la ressource de changer de 
poste, ou de fermer, direz-vous. 
L'autre poste n'est pas toujours 
d’humeur à parler net; et puis, vous 
savez l’habitude de tolérer ce qui 
passe présentement pour ne pas 
perdre ce oui va venir ensuite.

Ne serait-il pas plus facile de 
i faire un meilleur choix des pièces, 
et d’induire les acteurs à exercer 
autrement un talent que tout le 
monde se plaît à reconnaître.

Des lecteurs nous le demandent, 
et nous croyons utile leur faire 
écho. J, D.

BIBEAU FRERES
Les bijoutiers connus

Spéci»lité: réparation d'horloges 
et montres.

2 magasins sur la même ru*
305 et 1257 . 

Sainte-Catherine est

1873. AMHERST

Pour vot 

FOURRURE?

Tél. CH. 1181

JJ__é

UïMtm
Afcatfr*

LITHINES
J- DrCUSTIN ....

font économiquement une 
délicieuse eau de table et 
de régime très digestive.

Recommandés contre les 
maladies de la peau, du 
foie, de l’estomac, de la 
vessie et de l’intestin, rhu­
matisme. goutte et acide 
urique.
La qualité du produit com­
parée aux autres est telle 
que les

LITHINEES GUSTIN 
sont Inimitables.

En vente dans toutes les 
pharmacies.

H. LALONDE t FRERE
4800 AVE>PARC ■”*

Près de \h/c Mont Royal

lM fllilA (ftÛ/TdA 4,pf/ioÜAtg4 du tû(ÜA où Coinndn

SOIN DES PIEDS
Spécialité:

Chaussures pour pieds 
malades.

HOULE & BlEAD
4561 est, Ste-Catherine 

Tél. CL. 7987

7 OPTOMETRISTES DIPLOMES
a uotre 
seruice 

cne^ Dupuis

Equipement 
scientifique 
et modern*

Plateau 
9191 

local 29

Demande? 
les verres 
VISI0NIS

POUR L’EXAMEN DE
VOTRE VUE

865, rue Ste-Catherine esl. Montreal

MAISON

BÉRARD
Successeurs de la 

Cic Royal Silver Plate
Toujours canadlenne-françalse

HA 9948
FABRICANTS DE

Vases sacrés
Experts en Placage d’or 

et d’argent
Reparations de tou» genres

70 CRAIG OUEST
Prêt terminus des Tramways

Achetez le
Purgatif
préféré des

femmes
et des

Jeunes filles
r ■ .MONADE PWGATIX,,.

rTïTPta
aux sels de VICHY
Purgatif et Uxatl» très doux 
et agréable au floût. N irrite 
jamais l'intestin.

2 En rente den# /#* pharmacie**#*

AM. 2123 CH. 2193
PHARMACIES

PAQUIN WILBR0D
Nous livrons: 10 messagers entiè­
rement à votre service. — Venez ou 
téléphonez

4500 Papineau
coin Mt-Royal

1200 Mt-Royal 
coin de Laroche

Où l’on s’habille bien—

Ernest Meunier
Marchand-Tailleur

994, RUE RACHEL (EST)
Téléphone: FR. 9343-9850

•^rCEtiSOlKE!* Dt RADIO

ra LA*.,,,., ST!£6NIS
Quincaillerie, Plomberie, Cbauffago

Pcintuia, Papicr-tentur», Articles sportifs. ____

PL. 4858910 BLEURY

Complets et paletots •# "7 Cft et 
!,ur mesure 1 *•'»'* plus

T. BEAUREGARD O CIE
MANCFACTURIERS-T AILLEURS 

7905 St-Denis, coin Gounod 
Tél DU 5200

i:Mrs Luke” La fameuse 
MARMELADE 

aux nouveaux bas prix 
— Chex votre épleler ou appelez 

J.-M. POIRIER, prop. * Wï. 5TTT

PHOTOGRAVURE NATIONALS

4S49
MARQUETTE
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rtfloniux et des sections Queetlom d In­
térêt national à l'ordre du Jour.

Immaculée-ConeepUon : Réunion »» ■ n 
1». à la salle *2*2. rue Papineau. Rapport 
du congrès. „ . .

Saint-Octave de Montreal-Est: Soirée pa­
roissiale à • h. 30. à l école Richard 40 
rue Lelièvre. Causerie par M Fernand de 
Haerne sur l'achat chez nous Toute ,a 
population de Montréal-Est ét de la Pte- i 
aux-Tremhles est cordialement Invitée.

LE VENDREDI 13 DECEMBRE
Iberville: Séance hebdomadaire fc « h ] 

à la salle du foyer. Rapport détaillé du 
congrès.

Nota bene: les trésoriers doivent en­
voyer les noms de voua les membres Qui | 
ont payé leur contribution, au secrétariat.

, pour le Jeudi 12 décembre, te! que le dit I 1 article 25 des Règlements.

Petite écolière
Tu soupirais bien fort, petite, 

parce qu’on s’était montré sévère; 
si tu avais connu ce que la vie nous 
apprend en vieillissant, tu aurais 
remercié et tu aurais souri.

La grande salle d’étude te parais­
sait sombre et la leçon longue et 
ennuyeuse: U serait bien plus doux 
de toujours être en récréation, de 
passer ton temps à regarder les pe­
tits oiseaux jouer dans l’érable cen­
tenaire dont la cime longe la fenê­
tre du couvent.

Tu te trompes, enfant: la nature 
est belle, mais pour comprendre 
ce qu’elle dit. il faut d’abord écou­
ter tes leçons de les maîtresses. 
Llles t’apprendront quels secrets 
merveilleux sont cachés dans un 
brin d’herbe, dans la goutte de ro­
sée, dans l’insecte qui bourdonne 
et dans le nuage qui passe.

Tu apprendras aussi la grandeur 
et 7a bonté de Celui qui a fait tout 
et qui permet ces petites contra­
riétés pour te faire gagner de la 
sagesse; avouons que tu en as un 
réel besoin. Ton âme éclairée par 
la ccience saura bien mieux jouir 
de la beauté des oeuvres de Dieu.

Ce qui est le plus doux, ce qui est 
le mieux en ce monde, ce n’est pas < 
le plaisir, c’est le devoir; ce qui 
importe, ce n’est pas d’échapper le 
plus souvent possible aux répri­
mandes, ce n’est pas de ne. pas 
dire ses leçons, de ne pas faire ses 
analyses, c’est de trouver, dans sa 
tâche bien accomplie, la joie, l'ali­
ment de son esprit et la paix de son 
coeur; ce qui rend une écolière 
heureuse, re n'est pas d’avoir beau­
coup de plaisirs, c’est de n’en avoir 
pas besoin. .NV choisis pas le plai­
sir à la place du bonheur, tu te 
tromperais, crois-moi.

Habitue-toi à ne pas avoir be­
soin de l’oeit du maître pour bien 
agir et même, en son absence, ef­
force-toi de faire mieux.

Faire mieux! s’améliorer! bien 
étudier, bien prier et ne pas ou­
blier que pour croître en vertu H 
faut y trairaiüer constamment.

H y a une qualité que toute éco­
lière bien fine, et elles le sont 
toutes, devrait travailler à possé­
der et cette qualité c’est l’ordre.

L'ordre! ranger ses livres dans 
son pupitre, ranger son linge sur 
sa tablette ou dans son bureau, pla­
cer ses effets pour la toilette, s'ha­
bituer à ranger aux mêmes en­
droits les objets dont on se sert 
tous les jours.

L’ordre, c'est l’économie du 
temps et des réprimandes; si tu 
n’as pas cette qualité, elle s’acquiert 
et il est toujours temps de recti­
fier.

“L’idée de l’ordre, en tontes cho­
ses est la base de toute éducation'’, 
dit J. Joubert.

L’ordre est la coordination du 
moyen au but, des parties au tout, 
du tout à la destination, de l’ac­
tion au devoir, de l’ouvrage au 
modèle, de la récompense au mé­
rite.

Les droits du peuple ne viennent 
pas de lui, mais de la justice. La 
justice vient de l’ordre et l’ordre 
vient de Dieu lui-même.

________ ALICE

Songez aussi à elles
Décembre est entré en lice., et 

bientôt la course des mois finira 
dans un brouhaha indescriptible de 
joies et de bonheur, de désirs et de 
regrets, mais surtout dans un sur­
croît de travail, d’embarras et de 
soucis. C’est qu’avec décembre re­
vient toujours le temps des étren- 
nes, des toilettes nouvelles, des bals 
et des soirées. Pour tout cela il faut 
magasiner, et, si magasiner pour 
celles qui n’ont que cela à faire est 
un plaisir, il reste que les em­
ployées de magasin, qui sont sur 
pied depuis neuf heures du matin 
jusqu’au soir, n’éprouvent certes 
pas la même réjouissance. C’est à 
elles qu’il faut songer, à la petite 
bonne femme qui vous sourit, ma­
dame, avec cette grâce que vous 
lui enviez et qui bien souvent ca­
che une lourde et pénible fatigue 
que vous pourriez si facilement lui 
épargner, si seulement vous vou­
liez y songer.

11 suffirait pour cela de voir à j 
faire de bonne heure vos achats des ; 
fêtes, de ne pas attendre les heu- | 
res qui conviennent davantage aux 
gens qui sont occupés le jour et; 
qui ne peuvent faire mieux, et, par­
ticulièrement à acheter dès les pre­
mières semaines les choses que 
vous convoitez ou qui vous seront ‘

LE NOUVEAU MANTEAU

nécessaires. En plus d'épargner du 
surmenage aux employées, vous 
avez un choix plus grand d’objets 
plus frai^ et plus variés.

C’est une requête pour elles que 
nous vous adressons avec l’intime 
conviction que vous y répondrez 
avec la meilleure volonté du monde 
et que vous serez heureuses de son­
ger que grâce à votre précieuse 
collaboration les petites “filles” de 
magasin passeront un Noël heu­
reux dont elles pourront jouir avec 
bonheur. Achetez, mesdames, c’est 
si gentil de songer à ceux qui nous 
sont chers, à l’époque des fêtes, 
mais songez aussi à elles et achetez 
de bonne heure, n’attendez pas; 
tout de suite, voulez-vous?

L’Association professionnelle des 
employées de magasin, affiliée à la 
Fédération Nationale Saint-Jean- 
Baptiste. Par ROSETTE

Une lettre
Mesdames, permettez-vous à un 

célibataire de vous parler d’un 
coeur sincère, puisque votre tout 
aimable directrice m’y autorise. 
Prendre ici un ton de moraliste se­
rait fort osé; je ne veux que signa­
ler à votre appréciation, quelques 
petits faits qui m’ont paru insup- 
portabbs, peut-être parce que je 
n'ai pas encore le bonheur d’être 
père de famille. Et pourtant, il me 
semble que dans ce cas...

Voici: Au retour d'une campa­
gne, je venais de passer huit jours 
charmants chez ma soeur aînée. 
Scs enfants, échelonnés entre 5 et 
15 ans, avaient fait fête à cet oncle 
colonial. Ils sont bien élevés, très 
débrouillards, qualités assez géné­
rales des familles nombreuses. Ils 
m’avaient intéressé, amusé, touché 
par les réactions de leurs caractères 
spontanés et confiants; je leur avais 
déversé en échange une telle quan­
tité d’histoires de crocodiles, de nè­
gres, de bambous, de cocotiers, que 
nous étions quittes.

Mais je me promettais un plus 
doux séjour encore chez ma soeur 
cadette; celle-là ma compagne, mon 
inséparable, mon double. Je tombe 
chez elle un soir. Elle me saute au 
cou, mon beau-frère me prend les 
deux mains dans les siennes.

“Tu vas voir notre chou-chou”, 
me dit tout de suite Renée.

Elle revient de la pièce voisine 
portant un bébé somnolent qu’elle 
me plante sur les genoux, avec un 
cri de triomphe:

“Comment le trouves-tu?”
Renée, nia soeur d’élection, avait 

partagé mes goûts, suivi mes étu­
des, vécu mes préparations de con­
cours; j’avais été son camarade, son 
accompagnateur, son cavalier ser­
vant. Nous n’avions pas de souve­
nirs qui ne nous soient communs, 
et notre habitude de voir par les 
yeux l’un de l’autre nous faisait 
presque confondre nos jugements 
réciproques.

Que s’était-il donc passé pour que 
ma Renée j’en faisais la consta­
tation jour après jour — ne lût 
plus et ne soignât plus sa toilette; 
pour qu’elle eut abandonné sa vir­
tuosité servie par un sentiment mu­
sical si profond; pour qu’elle adop­

tât un langage farci d’onomatopées, j 
de répétitions, enseignant ainsi à 
son bébé un vocabulaire absurde 
qu’il lui faudra corriger aussitôt 
après le lui avoir appris? Ce n’est 
pas le mariage qui l’avait à ce point 
changée; mon beau-frère est un 
homme de goût, cultivé, je l’avais 
complimenté lors de leur mariage 
en lui disant: “Je te pardonne de 
nous la prendre parce que je sais 
que tu sauras l’apprecier”. Alors, 
quoi? La maternité, naturellement. 
L’amour, c’est bien connu, nous 
entraîne à l’imitation de l’objet ai- i 
nié, mais pour ne pas être une mère 
dénaturée, un monstre, une mère} 
doit-elle descendre au niveau de 
son enfant et nous obliger, père,: 
frères, amis, à faire de même, bé­
gayant nos conversations et cir­
conscrivant notre horizon entre 
une bouteille graduée à tétine de i 
caoutchouc, un petit pot conique et I 
un hochet emmanché dans un bois 
de guimauve?

Décidément, n’y tenant plus, j'ai 
parlé à Renée. Aux premiers mots, 
elle s’est révoltée, ensuite elle s’est 
moquée de moi. Enfin, elle m’a ré­
pondu sérieusement, et puis... 
comme dans notre première jeu­
nesse, vieille habitude d’il y a quin­
ze ans, nous avons interchange nos 
positions.

Elle m’a représenté que cet en­
fant, c’était le don de son mari, sa 
raison d’être en ce monde puis­
qu’elle l’y avait appelé et devait le 
parfaire matériellement et morale­
ment; que sans ce petit bonhomme, 
sa personnalité de femme ne serait 
pas complète et que, du reste, rien 
ne pouvait être plus intéressant que 
cette vie naissante accomplissant 
le prodigieux effort de s'adapter au 
monde, de le conquérir et d’y fai­
re sa place. Mais elle m’a promis 
de parler français, de lire, de re­
prendre tous les soins qu’elle don­
nait à son home artistique et pré­
cieux aussi bien qu’à sa personne 
et d’apporter aux rnanifeslations de 
son grand amour, cette réserve pu­
dique qui voile un sentiment plutôt 
que de le livrer inconsidérément à 
l’indifférence, peut-être à l’ironie.

I.e soir, elle laisse Bébé dans son 
petit lit pour étudier une revue 
d}art dont les dernieres livraisons 
n’étaient pas coupées. C’est moi 
alors qui me penchai sur ce petit 
qu’on ne cherchait plus à imposer 
à mon admiration et je ne lus pas 
les journaux du ^ur, parce qu’il 
s’était endormi en tenant mon 
doigt que je n’osais plus retirer. Ce­
la me valut: “Es-tu nigaud, mon bon frère!”

UN CELIBATAIRE 
—(Mode pratique)

La bonne cuisine

Le menu ci-dessous contient 
exactement les mets qu’il faut pour 
accompagner les côtelettes d’a­
gneau grillées. Vous remarquerez 1 
que c’est réellement un repas sor- j 
tant du four, car le seul autre plat | 
chaud est cuit au four, comme les | 
côtelettes.

Tasse de fruits ou de coquetel 
au jus de tomates.

Côtelettes d’agneau, tranches de 
bacon, tranches de pommes de 
terre.

Moitiés de pêches avec clous de 
girofle.

Oignons farcis.
Légumes verts en salade.
Sauce française.
Pouding au riz, aux raisins.
Café.
Cette recette et ce menu ont été 

éprouvés par des experts.

Les nouvelles féminines
Hôtel-Dieu

La réunion mensuelle des Inllrmléres 
de l’Association Jeanne-Mance aura Heu à 
l’Hôtel-Dleu le 11 courant à 7 h. 30 p.m. 
Le Dr Paré donnera la conférence.

Partie de cartes — Coûter — 
Musique

. .C'est bien mercredi prochain, le 11 dé 
cembre que la section féminine de l'Asso 
dation des Voyages Historiques donner 
sa partie de cartes dans la salle de le 
Guaranteed Pure Milk Co.. 1025 rue Aque­
ducts (rue Crescent, coin Dorchester O ) 
Les Dames devront être rendues à 2 hrs 
nréclses p.m. pour la visite de l'Immeu­
ble. 11 y aura deux prix par table et plu­
sieurs prix de présence. Après la partie un 
succulent goûter sera servi. L'attraction 
du Jour sera une revue de modes. On est 
prié d'apporter ses cartes il Jouer. Pour 
Informations, veuillez communiquer avec 
la secrétaire: Tél. CA. 0795.

Partie de cartes de Mme 
Hector Desjardins

\ L'INSTITUT DE NOTRE-DAME DU BON- 
CONSEIL, 5035 DE LARACHE

Mardi. 10 décembre à trois heure» de 
l'aprés-mldi, aura lieu la partie de car­
tes organisée pai Mmes Hector DesJar­
dins. J.-A Brodeur et Léopold Tousignant.

Des parties de cartes auront Heu tous 
les après-midi et tous les soirs durant la 

VENTE DE CHARITE' qui se poursui­
vra Jusqu'au 4 Janvier

Les comptoirs sont ouverts de 10 hrs 
a.m à 10 hrs du soir.

L'Ecole Ménagère Provinciale
Mardi, le 10 décembre, à 2 hrea p.m . 

cours de démonstration culinaire : Menu 
de Réveillon :

COQUETEL AUX GRENADES 
CREME D'HUITRES 
POULET EN GALANTINE 
SALADE DE REVEILLON 
BUCHE DE NOEL 
PLUM PUDDING

Le soir, a 7 h 30, conférence par le Dr 
D. Longpré; à 8 hres 30. par M. Louis Cha- 
tel. Ces conférences seront les dernières 
de l'année 1935. D'autres, dont le sujet 
sera annoncé plus tard dans ce Journal, 
commenceront le 14 janvier

Société St-)ean-Baptiste
LE TIMBRE DE NOBL — L'ACHAT CHEZ 

NOUS — COMITE DU PARLER FRAN­
ÇAIS — REUNIONS DE LA SEMAINE

Les membres de la Société de fialnt- 
Jean-Baptiste ont été Invités 4 prendre 
part à la campagne du Timbre de Noël. 
La lutte antituberculeuse a déjà donné 
des résultats encourageants. L'achat du 
Timbre de Noél est un moyen, à la portée 
de tous, de prendre part à cette lutte. 
"C’est rendre le peuple meilleur" que de 
travailler à améliorer sa santé.

Les dirigeants de la Société prient Ins­
tamment tous les membres de contribuer, 
dans la mesure du possible à l'oeuvre na­
tionale de l’Institut Bruchési

A l'approche des fêtes de Noël et du 
Jour de l'an, le commerce augmente et 
devient plus Important qu'en tout autre 
temps de l'année Toutes les familles, 
pendant cette période, multiplient et va­
rient leurs achats. L'occasion est propice 
pour acheter chez nous tout ce dont nous 
avons besoin. Exigeons, autant que pos­
sible, des produits de chez nous.

Le congrès de la Société tenu ces Jours 
derniers a émis le voeu qu'un comité du 
parler français soit nommé dans chaque 
comité régional et dans chaque section

fiour ''veiller au respect, des droits de la 
angue française, au développement et 
à l'épuration du vocabulaire, et pour exi­

ger partout l'usage et la reconnaissance de 
la langue française Ce comité fera con­
naître à chaque réunion les bons résultats 
do son travail auprès des membres et dans 
la paroisse.

Là où il n'en existe pas déjà, profitons 
des prochaines réunions pour former ce 
comité.

Voici, cette semaine les principales ré­
unions du Conseil général et des sections: 

LE LUNDI 9 DECEMBRE 
A la Palestre Nationale: Tous les direc­

teurs généraux, les dignitaires et les mem­
bres des comités régionaux et des sec­
tions sont Invités à visiter en groupe, ce 
soir à 8 h , l’exposition anticommuniste 
de l'Ecole sociale populaire, dans le grand 
salon de 'a Palestre nationale, 840. rue 
Cherrler. Les sociétaires devront montrer 
leur carte ne membre pour être admle. Ils 
peuvent être accompagnés de leur femme 
et de leurs enfants. Entrée libre

Saint-Ange de Cartterville: Assamblée, à 
8 h 15, à la aalle de la section. Le pré­
sident fera rapport de la séance du co­
mité régional du nord et du congrès.

Saint-Ambroise: Séance à 8 h., à la salle 
de l'école Saint-Ambroise (filles), rue de 
Normanvllle. Il y aura élection d'un nou­
veau conseil. Tous les anciens membres, 
les hommes et les Jeunes gen» de la pa­
roisse sont Instamment Invités.

LOUIS-HEBERT: Assemblée mensuelle à 
8 h. 30. à la salle numéro 4030 de la rue 
Maisonneuve. M. J -Ernest Laforce. nou­
veau président général de la Société, sera 
l'hôte d'honneur de la section. Nous In­
vitons tous les membres à venir féliciter 
M. Laforce de sa récente nomination, la­
quelle fait rejaillir sur nous l'honneur de 
le compter comme un de nos anciens mem­
bres.

Préfontaine: Séance régulière à 8 h. 15, 
à la salle habituelle. 3600. rue Rouen. Rap­
port du congrès.

SAINT-EDOUARD: Assemblée bimensuel­
le à 8 h. 15. à la salle du foyer. Compte 
rendu du congrès,

Notre-Dame-des-Neigcs: Réunion à 8 h. 
15, à la salle paroissiale, 5358, chemin de 
la Côte-des-Neiges. Les délégués donne­
ront un rapport du congrès.

LE MARDI 10 DECEMBRE 
Conseil Général: Séance régulière à 8 h., 

au Monument national.
Siünt-Jean-Berchmans: Assemblée bl-

menseuelle à 8 h. 15. à la salle Rochon. 
5888, rue Papineau. Discussion des travaux 
du congrès.

Etienne-Parent: Réunion à 8 h. 15. au 
sous-sol de l'église. Etude du rapport du 
congrès.

Très-Saint-Sacrement dé Lachlne: Assem­
blée régulière à 8 h. à la salle paroissiale. 
Importante question à discuter.

LE MERCREDI II DECEMBRE 
Duvernay: Déjeuner-causerie, 0 12 h. 30, 

au Cercle Universitaire, 515, rue Sherbroo­
ke est. Le conférencier sera M. le Dr 
Georges Baril, secrétaire de la Faculté des 
sciences à l'Université de Montréal et pré­
sident de l'ACFAS Le titre de sa cau­
serie sera: Film suggestif. . . deux devises. 
Prière de retenir vos billets au secrétariat 
de la Société. PLateau 1131.

Notre-Dame-du-Perpétuel-8ecours : As­
semblée à 8 h 30 à la salle, au-dessus de 
la station de police, boulevard Monk. M 
Hugues Lemoyne de Martlgny. nouveau di­
recteur, présidera l'installation des offi­
ciers Prière à tous les membres et aux 
paroissiens d’être présents.

Come-Cherrler: Séance mensuelle à 8 h. 
’5, à la Palestre nationale. Un Intéressant 
ipport du congrès sera donné. . 
Sainte-Philomène: Réunion régulière à 

! h. 15, à la salle paroissiale. Le présl- 
ient présentera son rapport du congrès.

Saint-Marc: Assemblée à 8 h, 15, à la 
salle paroissiale. Discussion du rapport du 
congrès

Bourget: Séance menseulle à 8 h 15, au 
sous-sol de l'église Sainte-Marguerite Étu­
de des travaux présentés aux congrès 

LE JEUDI 12 DECEMBRE 
Au Monument national: à 8 h. 30. à la 

salle numéro 11, assemblée générale de 
tous les aumôniers, présidents, secrétaires, 
trésoriers et propagandistes des comités

Sous la présidence 
de Mgr Piettc

Lundi soir. 9 décembre, à R heu­
res. sous la orésidence de M«r 
Piette et sous les auspices de la l t - 
dération Nationale Saint-Jean-Bap­
tiste. aura lieu l’ouverture des fêtes 
en faveur de l’Institut de Notre-Da­
me du Bon-Conseil, 5035, Dolaro- 
che.

Seront présentes: Mmes Alfred 
Thibaudeau. Henri (iérin-Lajoie, F.- 
B. Mathys, Edmond Brossard; Mlle 
Georgette Fe Moyne; Mmes F. de G. 
BeBaubien, Letcllier de St-Just, Ar­
thur Berthiaume. Fugène Désuni­
rais, R.-A. Bouthilier; Mils Maria 
Auclair, Graziella Boissonneault, 
Tedwidge Lefebvre; Mme J.-A. 
Moiteur; Mlles Florinc Phancuf cl 
Jeanne Lapointe; Mme Albert Du­
puis; Mlles M.-A. Madore, Elise Bé­
gin. Eglantine Phancuf, Antoinette 
Gérin-Lajole, Françoise Bélanger; 
Mmes J.-J. L’Espérance, J.-O. La- 
pointe, J.-A. Brais, J.-M.-A. Riopel, 
Louis Lévesque; M. et Mme Henri 
Gérin-Lajoie, M. et Mme J.-O. La- 
pointe; Mlles Berthe Hélène et Ma­
deleine Lapointe, Alma Bouthilier 
et Marie Brassard.

| CHEZ EATON

| Divans studio jumeaux
î* ' v i-, Ordinairement 39,50
^ V.» En vente mardi à prix réduit.

Vouvrant devgnt, modèle le plus pratique, formant deux lits 
6 jumeaux ou lit double. Sommiers inereusables à câbles d'ecier. 
•7 Compartiment pour linge de lit. Couverture en coton quedrillé.

SPECIAL

MARDI

.50 AU
COMPTANT.

Paiements Différés applicables. 4 <
moyennant supplément équitable,

Au septièmeva c-x y i »g- yx

"'T. EATON

A la Société d’étude
et de conférences

HUITRES
Viennent d’arriver de l'océan — 

délicieusement fraîches et doduee
“MALPEQUES”

en écaille ou à la mesure

HATTON
Rue Bonsecours - HA. 9X88

A la Société d’étude et de confé­
rences, M. Alfred Des Rochers sera 
le conférencier de demain, a l’hô­
tel Windsor. “La Poésie”, sujet de 
la causerie, fait partie de la série de 
conférences répondant à la question 
posée par l’exécutif de la société: 
"Où allons-nous?”

Le Grand Séminaire 
et les Syndicats 

catholiques
A I. EXPOSITION ANTICOMMU­

NISTE
Les trois cents ecclésiastiques du 

Grand séminaire de Montréal, ac­
compagnés de leur directeur, M. 
Rosario Lesieur, P S.S., ont passé 
plus de deux heures jeudi après- 
midi à l’exposition de la Palestre 
Nationale. Fortement intéressés 
par les nombreux documents éta­
lés sous leurs yeux, par les des­
sins et graphiques qui rendaient 
saisissant le travail tenace et pro­
gressif du communisme à travers 
le monde et même au Canada, ils 
ont pris des notes sur la tactique 
bolehéviste, la propagande auprès ; 
de la jeunesse, les statistiques dans 
nos provinces, etc. La plupart 
avouaient que c'était une révéla­
tion pour eux, bien propre à sti­
muler leur zèle.

I.e soir, re sont les membres (tes 
syndicats catholiques, le cercle d'é- 
tudes Léon XIII, qui transformait 
sa réunion habituelle en une visite 
à l’exposition. Déjà au courant de 
la propagande communiste qui 
s’exerce activement dans leurs mi­
lieux. ces ouvriers ont mieux com­
pris tout l'effort -qui se faisait cl 
quelle résistance il importait de 
lui opposer.

Ce livre fort intéressant pour les 
Américains d’aujourd’hui contient 
des descriptions du genre de celle- 
ci: “Les habitants de la Louisiane 
(désignant ainsi les Indiens) n’ont 
ni loi, ni religion, ni arts et leur 
seui bien est la liberté. Leurs occu­
pations sont la chasse des animaux 
sauvages et la guerre avec leurs 
voisins, Us ont une ou deux épou­
ses qu’ils peuvent répudier selon 
leur caprice et sans avertissement."

C’est en lti82 que de La Salle prit 
possession de la Louisiane au nom 
du roi de France. Louis XIV. Il est 
probable que la Nouvelle-Orléans, 
La Salle, III., et d’autres localités 
qui ont joué un rôle dans la vie du 
grand explorateur, participeront 
aux fêtes de commémoration.

yirnt de paraître ~~ ~

Un ouvrage
sur le nationalisme

Conditions de notre destin natio­
nal , fuir M. Hernias Bastien.

. Dans cet ouvrage, pur,, aux Edi­
tions Albert Lévesque, M. Hennas

Bastien étudié la brûlante question 
du nationalisme, dans ses fonde­
ments. sa nature et ses conséquen­
ces. Si c’est la volonté qui mène 
les nationalités à la survivance, dit 
l'auteur, il faut néanmoins que l’in­
telligence soit instruite par une doc­
trine de vie. Cette doctrine, c’est 
le nationalisme. Notre nationalis­
me canadirn-français est conforme 
au droit naturel et au droit consti­
tutionnel. C’est In seule doctrine 
oui. duns le respect des droits d’au­
trui. peut conduire les Canadiens 
français ù l'épanouissement de leur 
personnalité. Si cette doctrine est 
fondée, qui ne voit les conséquences 
qu’elle entraîne dans les diverses 
zones d’activité d’un peuple?

M. Hermas Bastien étudie, la ques­
tion nationale dans toute son am­
pleur. L’exposé serré de la réalité 
n'empêche pas l’auteur de faire 
preuve d'optimisme, en démontrant 
nue le nationalisme est pour nous 
une vertu.

On peut se procurer “Conditions 
de notre destin national’’, fort vo­
lume publié dans la série des Do­
cuments sociaux des Editions Al­
bert Lévesque. au prix modique de 
$0.75. au Service de librairie du 
Devoir.

Le 250e anniversaire 
de La Salle

Rouen, France A l’occasion : 
de l’exposition internationale de} 
Paris en 1937, on célébrera le 250e 
anniversaire des explorations de 
Robert Cavelier «le La Salle en 
Ohio, Illinois et dans la vallée du 
Mississipi. En même temps la So­
ciété France-Amérique (section 
France-Amérique) enverra une dé-1 
légation importante aux Etats-Unis j 
pour visiter les territoires décou-1 
verts ou explorés par ce grand j 
Français pendant les dernières an- ; 
nées du XVIIe siècle.

Une exposition de documents, j 
reliques, souvenirs, etc., concer- ! 
nant La Salle sera organisée à 
Rouen où il est né en 1643. Son 
acte de naissance existe encore et 
est conservé au musée de Roue».

Rouen possède également une 
viielle estampe datée de 1726 et re­
présentant la Nouvelle - Orléans 
avec le fleuve qui traverse la cité, 
indiqué comme “La rivière de Sl- 
Louis ou Mississipi”. 11 existe éga­
lement un livre datant de 1727 re­
latant l’histoire d’un groupe de re­
ligieuses Ursulines de Rouen qui 
auraient visité la Nouvelle-Orléans 
l’année précédente.

Cartes de souhaits
Sujets canadiens

(D’après Edmond-J. MASSICOTTi)
La bénédiction paternelle 
Le retour de la messe de 

minuit

La visite du jour de l’an 
Les sucres

(D après Henri JULIEN)
Repas de Noël j Nuit de Noël au Canada.

Reproduction en noir, souhaits inscrits avec enveloppe.
Au comptoir 2 pour .05 ou .25 la douzaine.
Par la poste .30 la douzaine.

(D’après Henri JULIEN)
A la tienne, vieux!
Les sucres 
Charroyage du bois 
Habitant allant au marché 
Le fumeur au coin du feu 
La pêche à la ligne

Le fricol 
Nuit de Noël 
La clôture 
La criée 
La carriole
La chapelle sous la neige.

Reproduction en noir, carnet, souhaits inscrits, avec 
enveloppe.

Au comptoir .05 l'unité ou .50 la douzaine»
Par la poste .60 la douzaine. J
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UN CARACTERE
par THEO D'AMBLENY

34. (Su il»*)
Fb 5 a bel b venait de s'asseoir une 
imite entre deux tangos, lors- 
l'tdle aperçut Philippe Mansour 
ii venait lui réclamer lu valse 
•omise.

Qu’a donc M. Lautrec ce soir? 
■manda-t-elle après qu’ils eurent 
it quelques tours. Je ne l’ai pus 
icore vu.

Ni vous ne le verrez, made- 
niselle; il a. en fait de délicates*
. des idées qui me dépassent... 
— Et quelles sont-elles?

Celle-ci entre autres: qu'étant, 
i su de tous, employé chez vous 
:iîiitenant, il est, vis-à-vis de vousv 
ms une situation inférieure et vq

veut point vous infliger l'humilia­
tion de danser avec lui.

La jeune fille s’arrêta brusque­
ment.

- C’est trop fort! s’écria-t-ellc, 
oubliant tout d’abord le lieu où elle 
se trouvait. Puis elle se ressaisit, 
recommença à bostonner au bnis 
de son compagnon et ajouta;

— Le protocole m’empêche na­
turellement d’aller l'inviter; mais, 
s’il ne vient pas, c’est un soulflet 
qu'il me donnera. Mc supposer 
capable de sentiments aussi petits! 
. .Sc croire inférieur après le ser­
vice qu'il m’a rendu et aver une tel­
le richesse de dévouement! . H 
-ILli £t’J' désirais tant l'avoir pour

partenaire, .justement pour montrer 
à tous qu’il a plus que jamais droit 
à ma considération ..

Mlle Pitt-Aval parlait avec une 
indignation émue, et une flamme de 
mécontentement luisait entre scs 
cils devenus humides soudain.

Mansour lui jeta un regard d’ad­
miration :

“Quelle splendide créature''’ se 
dit-il.

Puis, tout haut :
— On prélude à un one-step, 

êtes-vous libre?
Oui, je erois.

— Permettez-nmi donc de vous 
conduire à votre place, et je vous 
envoie Lautrec. Gardez-Iui cette 
danse.

Le banquier eut bientôt retrou­
vé son secrétaire.

-- Elle t’attenà, va vite! lut dit- 
il entre scs dents. Et. surtout, ne 
fais pas l’imbécile 1

Obéissant, le jeune homme se di­
rigea du côté où il apercevait 1 
Pitt-Aval. Il était perplexe

“Ne pas faire l’imbécile? de suis 
d’avis. . mais on peut b fa,re ',e 
deu” manières bien opposées, en i > ^

sant trop ou trop peu, en agissant 
trop ou pas assez... Que c’est 
donc compliqué de connaître sa 
voie!”

il s’inclina devant Elisabeth, qui 
prit son bras sans mot dire. Au 
bout de deux minutes, ils se trou­
vèrent sous quelques arbres, éclai­
rés seulement par des lanternes vé­
nitiennes. Elle dit très vile et très 
bas:

Vous m’avez fait une peine 
profonde. Si vous voulez vous fai­
re pardonner, agissez comme autre­
fois. Et puis c’est vous: que je 
veux pour me conduire nu buffet

Alors seulement il s’aperçut qu'u­
ne larme avait roulé sur la joue de 
la jeune fille et, le cocu, chaviré 
pour sa maladresse, il la rccondtii- 
sil; inüs. se mêlant au: autrer, il 
s'assit auprès d’elle.

A partir de ce moment, il sem­
bla à Elisabeth que if. réunion de­
venait charmante. Pleine d’entrain, 
d'humou; , de répartie, de grâce dis­
tinguée. elie captive sor. cercle, qui 
dut s'élargi" pou. admet!": quel­
ques nouveau; venus, et fut litté­
ralement la reine de la fête.

Mansour, qui s’était approché, lui 
aussi, et la contemplait avec une af­
fection quasi paternelle, jicnsait:

“Elle fait plus pour la cause de 
Pitt-Aval par son attitude joyeuse 
et sa sûreté d’elle-niêmc qu’elle 
n’eût fait par des explications et 
des dénégations sur ce qui a trou­
blé leur assiette financière.

Si elle n’est pas mariée en oc­
tobre, fit quelqu'un un peu loin 
d’elle, nous pouvons nous promet­
tre plus d’un moment agréable pour 
l’hiver prochain.

Je vais tâcher de connaître le 
lieu de sa villégiature estivale, dit 
de son côté le marquis Dandono, 
pour m’y trouver aussi Du dia­
ble si je laisse échapper cette fem­
me merveilleuse!

Tous se retrouvaient la fête ter­
minée et les conversation1 allaient 
leur train :

-- Ne croyez-vous pas que le pe- 
ti; Lautrec gagne di terrain?

Pas au poin, de vvc mariage. 
Qu’aurait-i! à lu offrir?

Mansour ne sernit-i' pas su*- les 
rangs?

— Ce barbon! 11 a quarante ans.

elle (lix-huit. Qu’il laisse au 
moins le champ libre aux jeunes.

Il est un autre barbon, sorte 
de beau ténébreux, qui a demandé 
à lui être présenté aujourd'hui, et
qui m’a paru avoir quelque suc-
CCS près d’elle. Qui est-ce?

l'n Grec; Je prince Ndikris.
Ma 1Foi, il est s i .. impressionnant
qu’il pou rrait être un rival se­
rien:K.

Attendez ! ll ne fait qu’arri-
ver.

Pcndani1 ce temps, Mlle Samn-
lens et s a nn[•oe, accompagnées
chez elles par René Lautrec et l'IU-
lippe Mansour, se pelotonnaient 
dans faute de celui-ci: la vieille 
demoiselle somnolente Elisabeth 
un peu lassée.

I! était trois heures du matin. En 
cette époque de l’année, le jour se 
levait déjà mais la ville était calme; 
aucun piéton; dt rares autos seu­
lement troublaient le silence de la 
cité encore endormie.

Mené Lautrec, un per gêné, regar­
dai. de temps en temps Mlle Pitt- 
Aval A la dérobée. Elle eut pitié 
de son air malheureux.

Allons! je vous pardonne 'o- 
tre. . impolitesse du début de la 
soirée, lui dil-elle en lui tendant la 
main; et, avec un sourire: Seule­
ment, n’v revenez plus!. . Voyons! 
Que monsieur Mansour se fasse 
juge!. Je croyais avoir deux amis 
sincères, lui et vous, dans cette co­
hue où se débitaient tant de com­
pliments intéressés, faux ou exagé­
rés, et. sur les deux, l’un m’aban­
donnait !

Je ne vous abandonnerai ja­
mais quand vous aurez besoin de
moi. ..

Ferles! vous me l’avez assez 
prouvé! Votre tort a été de ne pas 
comprendre ce soir qu’Èlisabeth 
Pitt-Aval, malheureuse ou non, a 
toujours besoin de ceux dans les­
quels elle a confiance.

On arrivait chez Mlle Samalcns.
Monsieur Lautrec, dit la jeune 

fille en prenant congé des deux 
hommes, demain vous allez à Sa- 
connex pour rendre vos comptes 
de tutelle, puisque mon père se re­
met au travail. Votre pupille y se­
ra; i’espère bien que cette fois vous 
voudrez bien venir la saluer?

(A suivre)
Ce Journal est imprime eu no 430 me 

Notre-Dame est. à Montré»], par l'-'lmprl- 
merle Populaire" (à re*ptw*oii1M Imi­
tée). édltricé-proprietàln; George» fgji» 
tier. 4Uecteur-g4rnai>
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COMMERCE ET FINANCE BOURSE DF MONTREAL
Fluctuations de la matinée

|Oge .....................................................................41
j Avoine d'alimentation ...................84

FARl-\E
, (Prix au boisseau en sacs ae 88 
, Ibs. Escompte de 5 sous le sac pour 
I commandes au comptant}.

Bourse de New York
New-York, 9. (P.A.) — Le mou­

vement d’achat s’est continué dans 
certaines sections et a établi de 
nouveaux sommets pour l'année et 
plus. Les vedettes de ces derniers 
temps toutefois, ont eu tendance à 
fléchir.

Coca Cola, qui vient d'être frac­
tionné. a avancé de 10 points. A.|»% 15 oet. 19«
O Smith de 4 points. Homestake
Mining de 9 points sur une simple ; i,r fBV jota' 
transaction. Pendant la première j 
heure l’activité a été telle que le

Les nouvelles
en raccourci

Cours de l'or
Londres. 9 (P.A.l — Le cours de 

l’or a fléchi de Id à 141s. 1-2 d.

Fort recul
A la suite de la decision du gou­

vernement d’Ontario d’annuler dé­
finitivement les contrats avec les a
0uatrc compagnies du Quebec, qui heure I actnitc a ete

ssr Ie "ÎLZitâztarin les obligations de ces com-1 buck, 1 ackard. Auams r.xpress, 
nagn'ies ont reculé de 2 à 6 points Warner Bros, Anaconda Kenne- 
pagnirs ° i rott, Socony, Phillips Petroleum,
samedi. i ^rea, xorthern. N. Y. Central sont
Dividendes déclarés au nombre des titres qui se sont

avances tandis que Western Lnion, 
Goodvear and Tire Rubber Co. U. S. Steel, Bethlehem. W'esting- 

of Canada. Limited, 63 sous par house. Continental Can, Cerro de 
action ordinaire et 1 1-4 p.c. par ! pasco. Nickel et U. S. Smelting ont 
action privilégiée, payables le 2 reculé de quelques fractions à plus 
lanvier aux actionnaires inscrits le ; d’un point.
14 décembre. Court fonrnu pai » nattor

Consolidated Bakeries of Canada .
Limited. 20 sous par action plus un AUted Chfmtcai 
boni de 10 sous, payables le 2 jan Amerlc.n c,n 
vier aux aclionnaires enregistres le Amerlcan * foreign pow 
17 décembre. American Power & Light

Premier Gold Mining Co. Ltd. 3 Amer‘c,in ^m'Uing 
sous plus 1 sou par action, paya- ; “ r
oies le 15 janvier aux actionnaires | Tel & Tel

| Atchison

Les obligations
CemplUt'on ae i> maisoa 

L.-G. BEAL61EN il CIE ITEft 
Domlnloii du Canada:
i'.c 15 nov. 193# ................
4 « 1er mira 193V...............
lliU 1er ddc. 1937 

15 oct. 1939 
1*.' aept. 1MO 

4‘« 15 no». 19*1 
Ko 15 oct. 1943

tP.C.) — Le marche a été moins ; ing et Hollinger ont aussi fléchi, de 
actif et plus faible ce malin. Nie- même que Shawinigan, Montreal 
kd a touché son récent sommet de , Power et B. C. Power. Steel of ( a- 
47 3-4 peur fléchir ensuite à 47 nada par contre a avancé de plus
• s-»a ■ . 1 ___ * i __ 7 r :  C* , 1 ta « w,s\\ n t 'v r « o rrr* o r»i c u f 1 H Ioffre Dem. sous les prises de bénéfices. Smelt-'d’un point. Seagrams a fléchi. 

102*; 1039.
106 106’,.
107 *; 10EH

(Compila rien <jc la maison L.-C. BEiAUBIENI
105106’4 
108’. 109*. 
109 U 110»; 
101L, 10234
no:; ni*,
108*i 109*t 
!05«* 106*. 
108S 1096. 
loi*. 102'. 
104’* 105;i, 
106*. 1079* 
106'; 107*4 
107 107’*
107 107T8

'A"

L.-J. FORGET ii CIE. courtier!. 
<.69-471 Saïut-Frauçols-Xavler 

168', 
161*4

lia'. 15 oct. 1949
*% 15 oct 1952 ..................
4*.,«/i 1 nov. 1956 
4V;« 1er nov. 1957 .
4t4«» 1er nov. 1958 
4*5% 1er nov. 195»
Aiec la. garantie de l'Etat:
CJ1.R. 3Si 1944 ....................
C N R 3% 1950 ..................
CN.R A'a'”. 1951 ....................
CNR 4'a«,; 1957 ....................
C H R Sro 1954 .........
C.N.R. S'-. 1er oct. 1939 
C.NR 4*a% 1958 
C N 8. Lines 3% 1933 
l'roflnces et munit ipalltéa:
Col Brltanmciue ôro 1947 
VU1* de Montréal 5<’„ 1945 
Uanltoia flV» 1947 .
N -Brunawlct SV»?. 1952 

■ Ec. esta, de Montréal trc 19iV 101** 104

100 101'4 
97 98;

109* a 110** 
108** 110 
112*4 114*4 
114*4 115*2 
109*4 111 
114*4 115*2

100*4 102*4 
105 Va 107
1063* 108**
112; il*;

enregistrés le 16 décembre.
Page Hersev Tubes, 75 sous par

action, payable te 2 janvier aux ac- 
sionnaires enregistrés le 14 décem-j 
bre.

Atlantic Refining

Ottawa Traction Co., 50 sous par 
action, payables le 2 janvier aux 
aclionnaires enregistrés le 14 dé­
cembre.

United Amusements, ltd., 25 sous 
par action ordinaire, payables aux 
actionnaires enregistrés le 15 dé­
cembre.

Cours du sucre

Baldwin Locomotive 
Baltimore & Ohio 
Bethlehem Steel 
Canadian Pacific 
Commercial Solvente 
Chrysler Motors 
Coca Cola, nouveau 
Columbia Gas 4c Elec 
Cons Gas of New York 
Continental Can. Co.
Com Products 
Commonwealth South.
Dupont ..................................
Elec. Power & Light Corp. 
Preeport Texas 
General Foods Corp 
Gillette

New-York, 9 (P.A.l — Les ten­
dances sont irrégulières sur le 
marché du sucre. Options: dcc. 2.- 
Ii4; jan. offre, 1.99; mars, offre, General Eectrto 
2.01; mai. offre, 2.05; juil. offre, o^rai Ry Railway

Hudson Motors 
: Int. Tel. 4t Te'

2.09; sept. 2.14.

Prêts aux courtiers
Le montant des prêts aux cour­

tiers membres des bourses locales, 
gagés sur titres inscrits dans les 
bourses canadiennes, était de $18,-
093.000 à la fin de novembre contre
816.760.000 le mois précédent et 
$19.699,000 à la fin de novembre 
1934,

Cours de l'argent
Montréal (P. Le marché

de l’argent est ferme. L'option de 
dcc. cote 65.75, tandis que les of­
fres à l’ouverture sont comme 
suit: janv. 65.40; mars 65.05.

Les grains
Chicago, 9 (P, À.). Suivant 

l’exemple du marché de Liverpool, 
les cours des grains se sont amé­
liorés de quelques fractions ce ma­
tin. On considère que la situation 
en Europe esit critique et c'e.st l'un 
des facteurs de l’avance.

Cours du café

co...........
Johns Manvllle 
Kennecott Copper 
Loews Theatres 
Mack Trucks 
Montgomery As Ward
Nash Car Co.................
National Biscuit 
National Power Light .
New York Central 
North American X.D.
New Haven 
Packard Motors 
Pennsylvania R. R 
Phllltpp» Pete 
Pub. Berv. of New Jersey 
Radio Corporation . 
Remington Rand 
Republic Iron A: Steel . 
Sears Roebuck 
Simmons Bed ...
Southern Ry.
Standard Brand 
Standard Gas Ac Electric 
Standard OU of New Jersey 
Socony Vacuum Oil
Studebaker ............
Texas Corp 

j United Aircraft 
United Gas Improvement .
U. S. Rubber

New-Yorli. 9 (P. A.). —Lc mar-j u- 8 st«ci
ohé du café est ferme.

Rio: déc. 4.61; mars 4.82; mai 
4.97-98; juil. offre, 5.96; sept, of­
fre, 5.17.

Santos: déc. offre, 7.80; mars, 
offre, 7.90; mai, offre, 7.92; juil. 
offre, 7.96; sqpt. offre, 8,02.

Marché du bétail
(P.C.) — Les prix des agneaux 

et des veaux ont fléchi sur le mar­
ché local ce matin tandis que ceux 
des porcs ont avancé d'environ 25 
sous dans chaque cas.

Bouvillons, lionne qualité, de $5.- 
25 à $6.25; qualité moyenne, de 8t.- 
25 à $5,25;_ qualité commune, de 
83.59 à $4.25; vaches, bonne quali-j 
fé. de $4,25 à $5.25 et qualité com I 
iimne de $3.50 à $4.25; animaux j 
pour la mise en conserve .de $1.75 I 
à $2.25.

Veaux, qualité choisie, de $8.50 ù I 
$9; qualités commune et moyenne, 
de $4 à $8 50; veaux à l'herbe, de j 
$2.75 à $3.75.

Anneaux, bonne qualité, de $7.50 
à_$8; qualité commune de $5.50 a 
87: moutons, de $2 à 84.

Pores à bacon, $8.25, plus la pri­
me de $1 pour ceux de qualité 
c hoisie et moins les escomptes ha-1 
bituels de 50e et $1 pour les porcs I 
à boucherie, suivant le poids.
Nouvelles compagnies

Consumers Glove Co. Ltd.. $20.- 
I'OO. Montréal; 1..-A. Morin ï Tie. 
liée. 8,1.000, Québee: Lanioiireux 
Transport, Ltd.. $2,000, .Montréal; 
Léonard Frères, liée, $1(1,000, 
Montréal; Gyp Products Inc., $20,- 
000, M al real; Meda Estâtes, l.ld’., 
Montreal; Pierre Fur Auction Sa­
les. Ltd., $20,000. Montréal; Rothe­
say Go., $50.000, Montréal; St. Ca­
therine Bd. Building Co., $20,000. 
Montréal; The Inde,pendent! Ladies' 
Garment Ass’n, $20.000. Montreal. 
The Master Ladies-Hairdressers 
and Wig-makers Guild. $20,000, 
Montréal; United Standard Pro­
ducts. Ltd.. $10,000, Montréal; 
AV est bury Realty and Construction 
Co., Ltd., $20,000; Montreal; Wil­
liam Pearson (Canada). Ltd.. 820.- 
000. Lachine; Sure Grip Tir<s 
Chain, Ltd., $49,000, Montréal.

Vanadium 
Western Union 

: Westinghouse 
! Woolworth

138*,

9
64*8
21*8
131,
294,
58't
24*,
40>,

4
17 >i
49»,
11»,
21
83',
85*,
14*,
33*4
90»,
70

2»,
139

S»8
28H
327,
17*4
S7*.i
39*,
15’.
137,
93*i
30
53a,
28',
40*4
16ty
34%i
10*4
29»i
27'.
4',
n,

320, 
37 V*
45»,
12

• IS1*
19
«'?,8 
17*, 

. 13
■ 14»;

3>i 
49', 
14
10 
25»; 
23’, 
IV, 
16
481,
20 
72», 
92 
56»,

168 ,
161'«
138*,

7»,
83*

64
21»,
13»,
29*.
58
24»,
40

4*a
mi
48'i 
11», 
20». 
83 H 
89 
14*i 
33 S 
90ti 
70 

24; 
139 

5*4 
28*, 
32», 
17>w 
37 y* 
39',
le*.
13*. 
92*4 
30 
53*4 
28 
40 
16», 
34',■% 
10», 
29*4 
26 V,

414 
7’ « 

32», 
37 Vi
45»,
12
18*4
18»,
87»,
17*4
14»i
1*»4
5»i

49
14
9».

25%
23»,
17»,
15»,
48
20*4 
71'4 
91», 
5* Vi

Ontario 5*,<r. 1947 . . 112*-, 114
prov du QuAbec. v'.aSr 1963 .. 110», 112**
Saakatrbewan. 6% 1952 ........103s* 105»*
Compagnies:Abitibi 5% 1953 .................... 34'* 35’-,
Beauharnol*. îV.'-i 1973 ........ 89', 90».*
Uell lelephone 5co 1955 • 114 115*4
B A. 011 5';; 1945 ........... 105*2 106»,
B C. Power 5% 1360 .103 104‘,
H. C. Power 5 Vi', I960 . . 104 <051 «BC. Telephone 5«4 '98( 106*, 107-,
Calgary Power 5% I960 ........... 98 99 S
Can N. P. 5S« 19j3 ........ 102.*, 103*2
C.P.R. 4*49» 1844  ................  98 99',CPR 5‘c 1934 ....... .............. 104", 106*;
C.P.R 6S4 1942 ...................  110, lUJk ,C.in. Steamship !®41 42'* 43 |
Can. Vickers 6% 184V............ ?°„, «HDom Sq. Bldg. 8 :« ’848 . .. 55** Bidpnm Tar «% 1849 ...............  102 103>;
Puke Price Pow. Oy, 1986 . 103 . 104»,
Fnmous Players 6% 1848 .. 103 104'* ,
Famous Plajere 6ViV„ 194i ... 97‘. 98',!Gatineau Pow 3% 1956 *5** 87'* jMcLaren-Quebec SliSi 1061 .. OS»* 70», McColl FYontenac est 1940 .. 104*-, 105 ,
Mont. C. and MIg. 4<:t 1947 .. 100s* 103'*ML.H & P 3% 1951 ... . 106 1 107'**
Mont. Is. P 5fc% 1951 ........... 104'* 105»,

Ventes Valeurs 
305 Brazilian 

55 Brit. Col. Power 
35 Bruck Silk 
20 Bathurst P. P 

335 Canada Cement .
15 Can. Cement pnv. ..........
1 5 Can. Steamships 
10 Can. Steamships pnv.

185 Can. Car 
30 Can. Car pnv.

145 Can. Celanese 
1 5 Can. Foreign Inv. , ,

Can. Ind. Alcohol "A”
Can. Ind. Alcohol ‘ B"

31j Can. Pacific Railway 
50 Cockshutt Plow

147 Cons. Smelters ..................
125 Dist. Seagram 
60 Dominion Bridge 
10 Dominion Class pnv.

400 Dominion Steel Coal B”
5 Dominion Textile 

50 Dryden Paper 
25 Curd, Charles and Co.

310 Hollinger
10 Imperial Tobacco ......

3600 Int. Nickel
5 Int. Power Paper priv.
5 Int Power priv.

35 Massey Harris 
210 McColl Frontenac 
305 Mont. L. H. and Power 

18 Mont. L. H and Power Debs 
2 Montreal Tramways

Ouv. Haut Bas Ferm. Chang.
1 0 ' s to — ' 4
281 i — U
15*4 1 5 ’ 2 — '4
9’4 9 1 2 9>4 9! 2
6^8 6V2 — 1 s

59
1 60 
7*8
7

14
24
25 
12
lOU
I 1 7 8
8

219 
38 ! 2
34

145
4*4

. 73 
4 14
5’4 

14.25
1 4
4734
24
60 
578

12'2 
31 34 

. 50

24 Vi

12

219 Vi

34 1 s

6'

24

1 I 7 

219 

34

14 60

467*

55a
12^8
31 Vi

- G

- Vi

Première patente ........  5.70
Deuxième patente .... ........  5.30
Forte à boulanger ... ........  5.20

FOIN*
Extra no 2.................... ........  10.00
No 2 ... ........ 9.00
No 3 ............................... ........ 7.00

Son .............................................. $21.25
Gru blanc.................................. $27.25

' Gru rouge ...............................  22.25
BEURRE

(Prix payé aux producteurs).
Première qualité............................. 29

FROMAGE
Ontario coloré.............»... .11 1-2

ENGRAIS 
(Prix la tonne, sacs compris

La loi de faillite
No 170

Dans 1 affaire de 1 actif de Roland 
Achlm, cédant autorisé.

Avis est -ar les présentes donné ou* 
Roland Achlm. de 8t-Lambert, P.Q. a 
le troisième Jour de décembre. 1935. faitmoins 25 SOUS pour commandes au cession autorisée de tous ses biens pour le 

comptant). J-------- --------

24's -F

United Fruit Trade 
Auction Inc/'

bénéfice de ses créanciers.
Avis est aussi donné que la première as­

semblée des créanciers de l'actif susdit aé­
ra tenue à Montréal, le douzième Jour de 
décembre, 1935. à 2 h. 30 de l'aprés-mldl. 
au bureau du séquestre officiel, chambre 
31. Palais de Justice.

Soyez aussi notifié que al voua avez un a 
réclamation quelconque voua donnant droit 
de flgmrer à titre de créancier, la preuve 
de la réclamation doit être produite entre 
nos mains dans les trente Jours k compter

34's

En vertu des dispositions de la Loi des 
compagnies du Québec, la UNITED FRUIT i du pTé^nt "â'Ta, ‘ par^c^Vcompt^dV^ 
TRADE AUCTION INC. donne par les pré- et après, l'expiration de la période fixée 
sentes avis qu'elle s’adressera A Son Hon- par le paragraphe B de l'article 37 de la-

; neur le lieutenant-gouverneur de la pro-1 ■" ..........
; vlnce de Québec, conformément i la sec­

tion 25 de ladite lot. pour faire accepter la 
1 remise de sa charte k et A compter de
une date devant être fixée par le lieute­
nant-gouverneur en conseil.

Daté A Montréal, ce Sème Jour de dé­
cembre 1935.

dite loi. noua distribuerons le produit da 
l'actif du débiteur entre les ayants droit 
n’ayant égard qu'aux réclamatlona dont 
nous aurons alors reçu avis.

Daté k Montréal, ce 4ème Jour de dé- 
. cembre. 1935
: HArbour 0421. F.-R PAQUET, gardien 
I Ch. 315.

J. ARTHUR McBRIDE. 132, St-Jacques ouest
Secrétaire. Montréal

46 G

.30

- *4

— 8
-f Vb
- la

Cartes Professionnelles et Cartes d'Affaires
ARPENTEURS INGENIEURS MEDECIN

Fed Grain 6% 1948 
Mont. Tram 5% 1955 ......
Ottawa Valley Power...........
Power Corp. iVtV,
Power Corp. 3% 1957 -----
Brice Bros. 6% 1943 
Regent Knitting 6*A% 1942 
Quebec Power 5% 1988 
Rolland Paper 514% 1948 
6haw W * P. 5% 1970 ... 
Bhaw. W. il P 4*i% 1970 .
Bm'.th H. 514% 1953 
South. C. P. 5% 195S 
tn. Sec. 5',% 1952 ..
West Kootenay P. 5% 195*

97*4 100 
85', 88»,
84»* 881*
89 90 V*
97*; SSA*
88»4 90'y
99 101

105’i 107
104 105*;
105 106*; 
100*; 161V* 
104*, 105»4 j

46 National Breweries 39i-» 39’s 393 4
300 Noranda 47 34 47 V«

5 Ottawa Traction 30
25 Rolland Paper priv. .................... 94 Vz

285 St. Lawrence Corp. priv. 8 8‘4 8 8 Va

210 St. Lawrence Paper priv. 17 17 Vk 17
300 Shawinigan W. and Pow.......... 1 9 : 2 19Hi 19'2

75 Sherwin-Williams 14 Va ! 4 3-g ! 4 Va 1 4 3/8
no Steel of Canada priv. 48
175 Wabasso Cotton ...................... 24

H. Labrecque, I.C., M. Cailloux. I.C. 
G.-J. Papineau. I.C. et Arpenteur

INGENIEURS CONSEILS
Béton Armé — Chauffage — Ventila­
tion — Electricité — Arpentage — 
Bornage — Estimation — Expropriation 

—- Expertise —
Les Ingénieurs Associés

LIMITEE 
Edifice Thémis

10 Sf-jacques Ouest - HA. 0482

36 Montré»! 
75 Royale

BANQUES
190
159 159'2 159 159 V2

Marché des changes
Court moyens fl l’ouverture tels 

iôi»* iôëv* que fournis par L.-G. Beaubien el 
or1’ .^ Compagnie;
06 107 ‘ Pair Ouv.
49». 52v, Angleterre, liv. si $(.$6 2-3 $4.98*i 

a& loi» \ .. . '.W... 49*., S2H France, franc . . $0.0392 .066744
53a« 56%l ; Belgique, belga . . . 0.1393 .1705
,,,, Italie, lire.........................0.0526 .0819
32 35 4 Suisse, franc .... 0.193 .3280
32*» 35% : Hollande, florin . . 0.402 .6855

Espagne, peseta . . 0.193 .1384
| Suède, couronne . . 0.268 .2570
Norvge, couronne . 0.268 .2506

| Danemark, couronne 0.268 .2225
: Brésil, milreis . . . 0-1196
! Etats-Unis, dollar . $1.00 1

4*4% 1932 
Crédit national:
»% 1919 ..............
|% 1920 ............
•% 192J ........

Les rendements
ACTIONS ORDINAIRES;

Sur le Curb
(P.C.) — Hiram Walker s’est

amélioré ce matin tandis que In­
ternational Petroleum et B. A. Oil 
ont fléchi.

Dans la section des mines Fal- 
coi.bridge a touché un nouveau 
sommet à $8.50, Base Metals, Big 
Missouri, Brazil et Sullivan se sont 
amiliorés.

Cours fonn*n jhu ta maison 
L.-J. FORGET A CIP.

471 rue Salm-Vran -Xavier
ouv. Haut Bas MH

1 2010 Abitibi 
50 Can. Malt 

330 Cons. Paper . 
95 Ford A. . 

100 Home OU 
720 Imperial OU 
230 Int. Pet role. 
125 Price Bro»
30 Walk. Good 

ITU. ru». 
100 Beanharn.
550 B. C. Pack , 

MENES :
200 Sylvan tte 
500 SLscoe 

2000 Sullivan 
50 Teck Hugh 

"'NES 
500 Blg Miss 

2500 ParkhlU 
200 Sherr,. Gord, 
500 Stadacona 
500 Cent Pat.
200 Read Auth

35
3 >» 

25 », 
89
20 '«
36
2 », 

33 <3

4
1 00

2 43 
2 70 

84 
4 65

88 
19 

1 20 
18 

2 75 
1 21

20 '

33 »,

20*.
33», 

2 », 
33 >,

25 '

33 »,

B.A. OU 
BC, Power ''A”
Bell Telephone 
Build. Prod. "A”
Calgary Power 
Can. Malt.

Extra comprU.
Can. Northern Power 
Can. Bronze 
Can. Converters 
Can. Cottons 
Can. Foreign Nnv.
Dom. Bridge 
Dom. Textile 
Dom. Glass 
Imp Oil 

tfcxtra comprla)
Imp. Tobacco .
Int. Nickel .
Int. Pete 

(Boni compris 1 
McColl Frontenac 
Mont Tramway*
Montreal Power 
Nat Breweries 
Ogllvle
Ottawa Power 
Ottawa Traction 
Quebec Power 
Page Hersey 
Penmans 
So. Can. Power 
Shawinigan 
Steel of Canada 
ACTIONS UE BANQUES:
Montréal 
Nouvelle-Ecosae 
Commerce 
Royale
Canadienne Nationale 
ACTIONS DE MINES: 
Dome Mines 
Hollinger 
Lake Shore 
McIntyre
Stscoe ........
Pioneer B.C.
Teck Hughe*
Wright Harg.
ACTIONS PRIVILEGIEES: 
Can, Hyd. Elect.
Can. Bronze 
Canadian Celanese 
Can. Cottons 
Can. Fair. Morse 
Can Foreign lev.
Can Hyd Elect.
Dom. Coal 
Dom. Glass 
Dom. Textile 
Gootyear
Jamaica P Service 
Mont Cotton* ....
Nat. Breweries 
Ogllvle
Ottawa Power
Penmans ..................
Power Corp.
So. Can Power 
Steel of Canada 
Tuckett Tobacco 
Walk Oooderham

Dlv.
R0
80 

6 00 
I OO 
6.00 
2.00

1.20 
60 

2 00
4 00 
1 60 
1.20
5 OO 
5 OO

.75

Prix
16
28’*

144
31»*

120
35

22'2 
30», 
29 
50 
25'a 
34 
73 

100 
20'*

Rend
5.00 
5.21
4 17 
.3.15
5.01 
571

5 33 
1 95
7 69
8 00 
S.27 
3.53 
fl 85 
5.00
6 17

Allemagne, r.

.0860 
5-32 P. 

mark. 0.2382 .1075

52*,i 13', 3 78
1 00 4712 2.10
1.50 38 4 56

80 12H 6,46
9.00 100 8,0V
1.50 317* 4.70
1 60 39'* 4 01
8 00 199 4.02
6 OO 85 7.06
2.00 20 10.00
1 00 13'., 7.41
3.00 Blé* 3.67
3 00 48 6 52

.80 12 >4 fi 60

.50 19'-; 2.56
1 75 55 3 18
o
8 00 190 4 21
2 00 265 4.53
8 00 1421 * 5 61
8 00 159'j 5.02
8 00 133'i 5.99

2 00 42’i 4.71
65 14 65 4 45

2.30 52», 3 79
2 00 39s* 5.08

.20 2 70 7 41
80 9 80 8.16
.40 4.65 8.60
40

S:
8 00 5 00

8 OO 46 13 04
7 00 113 6.19
7.00 127 5 51
6 OO 99 « 06
6 Où »u 6.61
8 00 107 7 41
8 00 46 13 04
1 50 15 10 00
7.00 140 5.00
7.00 145 4 83
2.50 55 V 4.50
7.00 125* i 5 58
7.00 80 8.75
7.15 43 4 07
7 00 148 4 73
6.50 110 5 91
« OO 116 5.17
6.00 97 6 19
6.00 99 6.06
1 75 47 3.72
7 00 148 4.73
1 00 n-*. 5 63

Y MIDI
Cours fournis par la Presse Ca­

nadienne :
A Montréal;

Livre sterling ...................  4.98%
Doit ar américain .... 1.01 1-16
Franc français .......................0667

A New-York :
Livre sterling ................... 4.92%
Dollar canadien ...... 98 29-32
Fran français ............  .0659%

A Paris;
Livre sterling ...
Dodlar canadien .,
Dollar américain

. 74.70 frs 
. H.90 frs 
.. 15.15%

Dollar canadien 
T.ivre sterling ... 
Dollar américain

... 58.80*. 
12 sh. Hd. 

. . . . 59.43s.

On nous écrit. . .
Montréal, le 7 décembre 1935 

M. C. Hogue,
Permettez que je vous dise d'a-

J'en arrive au point. J’ai acheté

sons.
Mon frère et mon père sont aussi 

des lecteurs assidus du Devoir et ils 
pensent comme moi. Si les Cana­
diens français ne sont pas assez 
intelligents pour encourager le 
journal qui se bat pour eux, ils ne 
méritent pas d’être encouragés.

Bien à vous,
G.-H. V.

Marché
des vivres

P.-J. Leduc, I.C. W.-F. Laurlault, I.C.
Arpenteur-Géomètre

F^J. Leduc et Associés
Ingénieurs-Conseil*

Arpent»ge — Bornage — Travaux mu­
nicipaux — Chimie industrielle — Ex­
pertise» légale* — Brevet* — Marque de 
commerce.
Ch. 98, Edifice St-Denl* HA. 5341 

354 Est, rue Ste-Catherine

ASSURANCES

HORACE LABRECQUE INC.
COURTIERS EN ASSURANCES

Nous Invitons les Communautés Reli­
gieuses à se prévaloir de nog services 

particulier*.
441 St-Fr^ncois-Xavier - Montréal

Tél. MArquette 2383-2384

PRIX DU GROS A MONTREAL 
LES CEREALES

Blé Northern no t 
Blé Northern no 2

.93

.90

Dr JOSEPH GAUVREAU
Kx-reglstratre du College des 

Médecins, P.Q.
Spécialité: Voles digestive* et névrose*. 

Consultations de bureau seulement 
10 hrs a.m. k 5 hra p.m.

<6 Blvd St-Joseph ouest - Montréal 
 35-5-36

COMPTABLES

P.-A. Gagnon
Comptable Agréé

Chartered Accountant 
Immeuble des Tramways

*59 OUEST, RUE CRAIG 
Tél. HArbour 5990

Hurtuliise, Pelletier, Gravel
COMPTABLES PUBLICS LICENCIES 

VERIFICATEURS
W rue St-Jacques ouest, Montréal
vw H“'?ubtM' c P A. AU. Gravel. CJ»A. 
Victor Pelletier, CP.A, J.-E Nadon, C.P A,

B. Dupras, CJ»A,

AVOCATS

LA VIE SPORTIVE
(Suite de la page sept)

Bob Olin est 
favori contre 

Le Brasseur

Tél. HArbour 0751

Demetrins Baril, B.S.,L.L.B.
‘ AVOCAT

Chambre 801
EDIFICE METROPOLE 

4 est, rue Notre-Dame - Montreal
14-6-36

Irrité à la suite de la nouvelle 
parue dans les journaux à l'effet 
que Bob Olin avait été établi favo­
ri lors de leur combat de demain 
soir au Forum, Florian LcBrasseur, 
qui est actuellement reconnu com­
me le premier aspirant au cham­
pionnat du monde, a fait la propo­
sition suivante:

A la cotation actuelle, telle qu’an­
noncée dans les journaux du matin, 
6 pour 5. Florian LeBrasseur est 
prêt à parier sa part complète de 
la bourse, soit à Olin, soit à toute

.............. ............ ........... _ _ autre personne qui sera prête à dé-
quélquès ’jours'' plus tard P0&cr le montant, qu’il remportera

la décision.
Si quelqu’un est prêt à parier 

quatre contre un, Florian déposera 
sa part des reçettes qu’il mettra 
Bob Olin hors de combat.

Après que les deux boxeurs eu­
rent terminé leur dernier entrai­
nement. hier, au Gymnase Central, 
devant une salle comble, les paris 
se sont engagés en faveur d’Olin, 
les parieurs basant leur opinion sur 
la solide droite de l’ancien cham-

BERTRAND, GUERIN,
GOUDRAULT fir CARNEAU
AVOCATS ET PROCUREURS 

Imm. Ins. Exch.. 276 ouest, rue St-Jacques 
Ernest Bertrand, C.R.

Substitut Senior du Procureur Général 
C.-E Guérin, C.R. M. Goudrault. CJR. 
Antonio Garneau. C.R. H.-N, Garneau, 

Marcel Pigeon, S. V. Ozero.

Maur. DUPRE, L.L.L., C.R. M.P.
Solliciteur Général

AVOCAT ET PROCUREUR
Dupré, Gagnon, de Btlly & Melghcn 

Immeuble Morin 
111 COTE DE LA MONTAGNE 

Téléphone: 2-4778 et 2-4779

LaRue & Trudel
COMPTABLES AGRftftS 

CHARTERED ACCOUNTANTS 
Arthur LaKus, C.A. Maurice Chartrè, C.A 

£ Enule Be.uv.is, C.A. Je.n-P.ul Gauthier. C.A. 
Maurice Boulanger, CA. Jacques LaRue, C A 
Lionel Rouaaiii, C.A. J. Paul Beaulieu, C.A.

Lucien P, Béiair, C.A. 
w Roland Chagnon, C.A.
Montréal — Québec — St-Jean, P. Q.

CLAVIGRAPHES

QUEBEC

J’pii suis au point. Puisque les 
lecteurs du Devoir sont déjà pré­
parés à pratiquer l'achat chez nous, 
pourquoi diable nos marchands ca- 
nadit ns-français n'annoncent-ils 
pas plus dans le Devoir? Je suis 
prêt à parier qu’une annonce d’une

Cours des trusts fixes

2 80

68

2 75
1 20

70

2 80

Bourse des mines
C >urs fournis an ••Devoir" nar 
Ut VSG, BURKE A (O. Urg'd 

2 Notre-Dame ouest. Montréal

Cours moyens 
à Montréal

Compilation offleleRe de ia Booise 
de Montréal

10 20
uui. Ind.

Hier 65 S 68 8
Avant-hier 66 5 68 2
Semaine dernière 66 5 65.5
Mol» dernier 67 9 62 a
Haut. 1935 58 7 58.2
Bu» 1935 56 1 56 0
Haut - 1934 61 0 57 5
Baa — 1936 .............. 88,0 50.1
Bas — 1932 .............. 44 3 18 1
rjUlt — 1932 ______ 68 3 37 7

— IP33 .............. 41 4 24 4

Base Metals 
B c. Pioneer
Bobjo ......
Castle Treth 
C-cn. Patricia 
Falconbrktge 
Hollinger 
Howey Gold 
Int. Nickel 
Macaasa 
McIntyre 
Mining Corp 
Noranda 
Read Authier . 
San Antonio 

; Sherr. Gord 
> Sudbury Bakla 

-g j Sylvanlte 
Com Teck Hughes 

67.7 Walle AmulM 
® Wright Har.

65 4 Blg Missouri 
58 3 I Comarum 

| Eldorado 
S31 Hudson Bay 
2811 Nordon 
30A ’ Venture» ,,

Ouv. Haut Ras Midi
36 
1 15 
19',

1 25
2 80
8 40 

14 65 
75 
47 

3 05 
39 *,

1 4» 
47 «*

1 20
3 85 
1 20 
390
2 43
4 61 
110 
TK
m
125
142

W‘,
3»
m

39 36 37

2 86 
850

78

50

2 45

70

2 78 
8 35

75
47 '»

2 99

1 49 
47 *,

360
1 19

2 42 
460

65

24 *,

Offre Dsro

2 85 
8 45

76
47

302

1 50

3 61

2 45

69

v-Amer. Coram. Share» 
British Tyne Inv 
Fund. T. E "A 
Do B
Un. Old Equity of Can 

x-Super Shares 
Can Amer Trust .. 
Can. Int. Trust . 

x-Dlverslfled TS. "B"
x-Do. “C" ................

First All Can, Units
Do. 1945 ..........................
Independent Trust 

x-Quaterly Inc. Shares 
x-Un Fixed 
x-Un. N Y. Bank T.
x-Uh Oil Trust................

N Alb TS. 1953 
Do, 1935 
Do 1956 
Do 1958

x-Cum. T S aceum 
x-New Corp TS accum 

Do Dlstrlb. 
x-FIve Year T S 
x-CHd Corp T.8 

Can. Inv Fund 
x-U S Elect. L and P. / 
x-Do. "B"
x-Natton Wide Sec. B' 
x-Do Voting

x-fonds américains.

4 73
.30

5 42 
5 13 
2 37 
! 58

3 %
4 ,

9 ^ 
4 05 
8 50 
6 »,

2 77 
1.49
3.15
4

3 'v
2 42 
3.09
3 05
3 09
5 22 
2 50 
3.02
4 70 
2 58 
390

17 »« 
2 64 
4 24 
1.58

! Presse. On dira: les Canadiens fran-

je préfère encore le Star pour ce 
que je veux lire en dehors du De­
voir.

Comment puis-je savoir que nos 
marchands ont de bonnes valeurs 
lorsque je ne les vois pas 
annoncées? Je n’ai pas le 
temps ni ma femme, (nous avons 
cinq enfants) de faire la rue Ste- 

410 Catherine, la rue Mont-Boval ou la5 18
2 78 
1.73
3 '■*
a
p

4 80 
40

rue Saint-Hubert pour acheter Chez 
Nous

Que les Canadiens français se 
frappent donc la poitrine si les nô- 

4.4Ô j très achètent ailleurs puisqu’ils ne 
9 501 savent même pas où annoncer. 
282 Pour moi je continuerai comme par 
152 le passé à acheter où je croirai
3 30|[ivoir de bonnes valeurs à bon mar-
4 *: clic. Si ie ne les vois pas dans le 
2 46 ! Devoir, ma foi, tant pis pour les 
334 j nôtres, je n’achèterai pas la Presse

tous les jours simplement pour lire 
les annonces de nos grandes mai-

Tél. HArbour 1196-1197-1198
LAM0THE& CH ARBONNEAU

AVOCATS
J.-C. Lamothe. L.L.D., C.R., J.-P. Char- 
bonneau. B.C.L., N. Charbonneau, B.- 
C.L.. J.-L. Charlebols, L.L.L.

Edifice Aldrcd, coin Notre-Dame et 
Place d’Armcs - Montréal

Voyez TWITE pour

vwmmEm
Sir- ^
ÏYPEWRITER a 4PPLI4ICE CO. LTD
750, rue S»-Pierre - Tél. LA. 9237

Agents exclusifs du "Woodstock" 
Pour l'Est du Canada,

TWITE, Gérant général.

ENCADREURS

Anatole Vanier, C.R. Guy Vanier, C.R.

Vanicr Cf Vanier
AVOCATS

57 ouest, rue Saint-Jacques 
Tét. HArbour 2841

Morency Frères, Lfée 
Encadrement-Dorure 

458 Est, rue Ste-CaHierine
frannftï« Tableau*' Eaux-fortes, Estampe» 
françaises pour cadeaux de noces ou d’an 
ni vers a 1res. Matériel d'artistes SofeiauS' 
Restauration de cadres et UbleauxMclëifs'

Tél. HArbour 6894

3 08 
3 15 
5 29 
2.53
3 05
4 95 
2 62 
4 20

17 H 
2.68 
4 29

Avis legaux

Les cours moyen* 
à Wall Street

New-York. 9 (P.C.) 
râleurs da 9U principaux titres u apres let
compilation* de la Presse Associée.

30 15 15 Cour*
Indus. Perrov Utilit vt" 
4 0 3 0 6 44 0 55 7

Province de Québec. District de Mont- 
. réal. No 21015. Cour de Circuit. Laurentlan 

1 61 i Spring Water and Beverages Ltd . deman- 
I deresse. vs The H. O Jarman Co. of Ca- 
j nada Ltd, défenderesse. Le 18e Jour de 
! décembre 1935 a 10 heures de l'avant-mldl 

au domicile de ladite défenderesse, au 
No 1010 rue Ste-Catherine ouest en la 
Cité de Montréal, seront vendus par auto­
rité de Justice les biens et effets de ladite 

I défenderesse saisis en cette cause, con- 
La moyenne des slstant en pupitre», clavlgraphc, filière, etc.

Conditions Argent comptant. M.-T. Ro- 
blllard, H.C.8. Montréal. 9 décembre 1935.

1 86 1 82 l 86

Hier
Mois dernier 
L'an dernier 
Haut 1933 
Ha» 1935 
Haut 1934 
Bas 1934 .. 
Bas 1932 
Haut 1929 
Bas 1927

73.8
54.2 
56 8
49 6 
61 4 
45 3 
17 5

146 9
51 6

25 fl 27.0 
"î A
18 5 
43 0 
22 8

87 
153 9 
95 3

42 8 
28 6 
-S • 
21 f 
40 8 
24 2 
23 9 

184 3 
61 8

54.0
40.5
»1 '< 

34» 
51 4
34 9 
16 9 

157 7 
«Il

Province de Québec, District de Mont­
réal No F-I43279, Cour Supérieure. Jack 
Nudelman. demandeur, vs Sam Farber. Le 
18e Jour de décembre 1935 é II heure* de 
l'avant-mldl au No 3955 Avenue Laval en 
la Cité de Montréal, aeront rendus par au­
torité de Justice les bien* et effets dudit 
défendeur saisi* en cette cause, consistant 
ra radio, meubles et effet» de menage, etc 

argent comptant M -T. ~Condition» 
billard, H CS Montréal.

Ro-
9 décembre 1935

sur le fait que LeBrasseur a été dé­
fait par McAvoy lors de son dernier 
combat. On est d’opinion que Le­
Brasseur est fatigué après une sai­
son des mieux remplies, alors qu’il 
a livré toute une série de durs 
combats, entre autres ceux de Joe 
Knight et de Loti Brouillard qui se 
sont succédé à très peu d'interval­
le.

Ceux qui favorisent le boxeur 
juif de New-York n’ont cependant | 
pas eu de difficulté à trouver tics j 
parieurs, car les supporteurs de j 
Florian sont très nombreux, et sont j 
d'opinion que bien que cette ren­
contre soit une des plus dures pour 
LeBrasseur, il en sortira quand me­
nu vainqueur. Nombreux sont ceux 
qui avancent que Florian est un 
boxeur naturel, qui possède un 
formidable coup des deux mains 
et ceux-ci affirment que si rapide 
qu’ait pu paraître Olin. LeBras­
seur pourra le suivre pas à pas 
dans l’arène demain soir-

On n eu la preuve qu'on atta- j 
rhnit beaucoup d’importance à cel­
te rencontre on fin de semaine, j 
Pendant deux journées successives 
le vastes Gymnase Central a été 
bondé à capacité. Hier. Florian Le-! 
Brasseur a boxé quatre rondes cl 
Olin cinq. L’ex-champion du mon­
de n paru particulièrement redou­
table. tenant fête tour à tour à John­
ny Gouch, Nick Nickilo et Sonny 
Jones, fournissant un spectacle 
particulièrement intéressant avec le 
le solide moyen de couleur.

Voici les autres rencontres fl l’af 
fiche demain soir:

Maxie Berger vs Dave Castilloux 
8 rondes. ' -..I**

Harry Gerson vs Johnny Bang, 8| 
rondes.

Sonny Jones vs Henri Auger, (t 1 
rondes.

Douggie Marsh vs Roger Meu- j 
nier, fi rondes. j

WISINTAINER b FILS
908, BOUL. ST-LAURENT
LES ENCADREURS

MANUFACTURIERS 
Moulure» - cadres — Miroir* 
Réparation de cadres et miroirs 

LAn. 2264*

BREVETS D’INVENTIONS

INVENTIONS
Protégées en tous pays 

Demandez le manuel traitant de.» 
Brevets, marques de commerce, etc.

MARION & MARION
Fondée en 1S92

1260 rue Université, Montréal.

PROFESSEURS

BREVETS D’INVENTION

Tét. PLateau 6717
Cours classique commercial

René Savoie, I.C., I.E.
Bachelier és art» et sciences 

appliquées
Cours classique, commercial 

leçons privées — Brevets 
1448 RUE SHERBROOKE. OUES'

Protégées en tous pays 
Demandez le manuel traitant des 
Brevets, marques de commerce, etc.

MARION & MARION
Fondée en 1892

1260 rué Université, Montréal,

Tél. MA. 7196 Cours privée

Prof. A. Leguerrier
Licencié ès Lettres

CLASSIQUE — COMMERCIAL 
BACCALAUREATS

Studio; 4360, rue St-Denis, appt fl 
Montréal.

ijjmpa&tic
Assurance sur ItVic

Saubeprîie
MONTREAL

NARCISSE DUCWARMC PRESIDENT
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LA VIC SECETIVE
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Les Leafs 
gagnent contre 

le Chicago

Les Bruins 
descendent 

davantage

Une décision 
préjudiciable 

au Canadien
(Par X.-E. NARBONNE)

Une partie 
contestée 

à New-York

Partie nulle 
entre Détroit 

et Américains
New-York, Après avoir vu

joué mp
des joutes disputées depuis le com­
mencement de la saison, le gérant 
Adams ne peut pas prétendre que 
ses joueurs ont été les victimes ^de 
la guigne samedi soir alors qu’ils 
étaieni opposés aux Habitants de 
Sylvio Mantha car les quelques 
milliers de personnes qui assis­
taient à cette partie, au Forum, ont 
pu constater que le Détroit a pu 
s'assurer la victoire sur nos locaux 
par un résultat de 3 à 2, grâce à une

apres
Détroit, 9. — Les Américains de période supplémentaire et cela

enregistré par Har-
,----- • -- - . . -y~ en avant du Canadien dans la 1 yey Jackson.
pendant six jours es anat-urs de course flU championnai de la sec- Les visiteurs ont semblé vouloir

tion canadienne de la Ligue de ^ se contenter d’une nullité à la
fait

pas manqué d'intéresser les treize ÎF" r®5U,>™ «e pâme nune avec le i ^ *'5a[s
mille personnes présentes car, du Dé,rotlt1 h'«r soir. Ces deux équi- ont lance douze fois vers les buts
coninu ncement à la fin les deux P?8 bataillèrent pendant soixante- | (le Chicago, contre a lancers des

Si les Ailes Rouges de Détroit ont IfL fyduS<MadtS!.nneSqSaJeUr(;?rden • Xew-Yor,‘ «>»» Parvenus à passer j grâce au point 
ué de malchance dans la plupart JtU s*" jôurî les an «teurs de en aVant dY ^nadu'n daIls la ve>' Jaf kson'

........................ vwa nnf n,, course au championnai de la sec- Les visiteurs
ioiite de hockev entre les Rangers tion canadi«nne de la Ligue de se contenter u une nuiiue a 
et els Maroons et cette partu* n’a Hotk®y Nationale et cela grâce à troisième .période Ils n’ont 
pas manqué d’intéresser les treize r?.sultat de partie nulle avec je Que de rares attaques et les I

équipes aux prises ont bataillé avec 
l’énergie du désespoir pour s’assu­
rer la victoire mais, malgré tous 
leurs efforts, ces deux clubs de la 
Ligue Nationale durent se conten-

mauvaise décision de Larbitre Odie ter d’un résultat nul de 3 à 3 après 
— ■ ■ * ....... • 0 minuits de lutte.Cleghorn, quelques secondes avant / 
la fin de la troisième période.

Walter Buswell fut puni par Cleg­
horn sur la fin de la troisième man­
che alors que le score était «le 2 à 2 
tuais cette punition n’était nulle­
ment méritée mais cependant elle 
causa l’échec du Canadien. Aurie 
se portait à l’attaque des filets du 
Bleu Blanc Bouge lorsque Wilf Cu- 
de, constatant que ses buts étaient 
en danger, sortit de ses filets pour 
bloquer î’élan et l'avan des Ailes 
Rougs s'accrocha dans le bâton de 
notre gardien de buts et alla s’al­
longer sur la glace derrière les fi­
lets. 1.'arbitre Cleghorn crut alors 
que Buswell était responsable de 
cette chute et Odie expulsa notre

dix minutes sans .pouvoir faire 
pencher la victoire d’un côté ou 
de l'autre et i’dn dut se contenter 
d’un résultat de 1 à 1.

Le but de Détroit a été enregis­
tré par Pete Kelly, assisité par les 
frères Kilrea, Wally et Hec, dans

Une surprise 
du LaFontaine

Les joueurs du Lafontaine, sous j
__ ___ ______ S I» direction de Bill Brosseau, ont !

Toronto, 9. — Les Leafs de To- , Chic agi, 9—Les Kperviers Noirs causé unev éritable surprise hier 
ronto ont réussi à vaincre les i de Chicago ont fait un nouveau pas apres-nndi au cours de leur pâme 
Kperviers Noirs de Chicago, same- : vers le championnat de la section a'Pc Ie ^or*<Iue es ;
di soir, mais les champions de la I américaine de la N.H.L., hier s«ir'| r«™^rent «•P8»"**. |
Ligue Nationale durent batailler alors que les hommes du major Mc- We les Sénateurs Par res“Ma 
ferme pour avoir raison de leurs Lougbfin ont réussi à fane bms- : t la prem ère «ire
rivaux oui on Dosèrent une vive‘ser pavillon aux Bruins de Boston du Lafontaine cette saison mais h
Sutance pendant so^xlnte-dix i Par un résultat de 1 à U et l’unique gerant Brosseau assure que ses pro- 
resisiance penoam soixante uix , h uartie fut enregistré i teges continueront dans la voie du •
minutes Les hommes de (xmme i P restait plus succès et que plusieurs autres équi-
S.nythe sont sortis vainqueurs par Pa> tk, jeu dans la 3e i P«*s «lu Groupe Senior auront â
un résultat de 2 a 1 apres une J^iode. baisser pavillon lors des prochai-

Dix punitions ont été données 1 nes rencontres, 
au cours «le la partie, six d’elles1 l)a"s la deuxième joute le Royal 
ont été infligées aux Bruins, dont 8 remporté la palme contre le Vic- 
une majeure à Babe Siebert dont le L0”8 P»r le résultat de 4 à 2. Cette 
bâton a frappé la figure de McFay- ! decision regie quelque peu la ques- 
den dans la première période. hon de supériorité entre ces deux 

Alignement des équipes: équipés. Dans leurs deux premiers
boston chicaoo ! duels, ces deux clubs avaient an-
ThomiMon JiV1* nulé. Leblanc, un ex-Hawk de

ait. coulter! Moncton, fut le héros de cette jou-
centres 

ailes 
ailes

Kperviers Noirs. Ceux-ci ont pra 
tiqué le même jeu à la .période 
supplémentaire jusqu’à ce que Har­
vey Jackson, Conacher et Priimeau 
se donnassent la main pour comp­
ter le but décisif.

Ils se sont élancés tous trois
i rtanaers uri« nar siirnrise au l'j* PH>mière période. Après une ensemble et lorsque Conacher a1 .ku n? 11 r,!’rh,,nt ,• n,!!• J.,1 !■ mn.■ dtn,xu’ni(' période qui n’a été mar- dû aller derrière le filet il a passé

avance ,|e 2 (i aux Maroons ivant quée !par aucun but. Al Murray nia Jackson qui a imité le lancer de avance «le i-t) aux Maroons «'am , a,,..!:.** u r4ci,iiui re,-»,-. a., n------ i ____

Jenkins 
Shore 
Kaminsky 
Sands 
Shannon

Morenz U en avunt à son crédit 2 points et 
March ! i ••assist”Ouellette i * ,IM. * , . . .. .,

Ontomo Demers fut victime d un

Le programme 
de ce soir

Le promoteur Biopcl offre 
un programme de tout pre­
mier ordre pour sa dernière 
séance de la saison, au Fo­
rum, et comme le match prin­
cipal comporte une rencontre 
nour le championnat mondial 
des poids lourds, tout fait pré­
voir que l’assistance sera très 
nombreuse et nue le succès fi­
nancier est assuré.

Les rencontres suivantes se­
ront à l’affiche:

Dan O’Mahonev vs Strangler 
Lewis, 2 dans 3, limité à 90 
minutes, pour le championnat 
mondial.

Yvon Robert vs Dan Win­
ters, 1 chute ou 30 minutes.

Dick Raines vs Arthur Le­
grand, 1 chute ou 20 minutes.

Floyd Marshall vs Henry 
Stoeff, 1 chute ou 20 minutes.

Subs.'chlctfo? Wiebe. Thompson, Gott- t'‘de idors dU Ü vint en 
ug. Levinsky. Locking, Trudeii, Cook, avec Landymore. des Sénateurs, a

i la 3e période, et le blessé dut être 
transporté à l’hôpital Western, et

de se mettre à la besogne. : égalisé le résultat dans la troisiè- i revers de Thorns, ('.ette assistance 
me reprise, en poussant la ron- a permis à C.onacher de se tenir àî*Uc■<Ifl At*11-!Lld ,ia P5!.IU «oT.'ud.^e.i delle dans les filets de Smith sur | un point de Paul Thompson, iparml

que Conacher, aidé de Blinco et ._,__Robinson, a compté le premier but e ebond de Schnner
de la joute. Moins d’une minute | Alignement des équipes: 
plus tard, Robinson a porté le ré-1
sultal à 2-0, sans aide. ^ américains

: Worters buts
Une seconde avant que la cloche ^utton défenses

annonce la fin de la première pe- Anderson
riode. les Rangers, revenant fina­
lement à la vie, ont compté comme

défenses
centres

Carr ailes
Schrlner ailes _

i, , i „ ,__ Américains, subs: Brydge, Jerwa, Stew-I K.rakâsOtt Heller et Lynn Patrick ont don-1 art Cotton, Oliver, Wiseman. Voss, Klein i vveibf 
né une passe à Cecil Dillon, qui a et Emms.

Detroit, subs: Good fellow Howe, W

: les meneurs «chez les compteurs, 
j Thoms, Buzz Boll et Finnigan 
ont été très effectifs à mettre les 
visiteurs en échec, les tenant sans 
point aux sept dernières minutes 
de jeu.

Alignement des équipes:

facilement déjoué Bill Beveridge. 
Le résultat a été égalé à la 2ème

a soirée,
que Lewis parvint â j un lancer de Butch Keeling, qui a 
tint décisif des visi- pénétré dans le filet à hauteur d’é­

paule. si rapidement que Beverid­
ge a à peine vu la rondelle passer.

Les Rangers ont pris les devants 
à la 3ème période lorsque Bun 
Cook, Boucher et Brydson se sont 
groupés autour de la cage des Ma-

joueur de défense pour deux mi
nutes. C c.,ï au cours de l’absence j sur le meilleur coup de 
de ce joueur 
compter !«■ poi
teurs alors qu'il ne restait que 17 
secondes à jouer.

Les joueurs du Canadien proies 
tèrent auprès de Cleghorn pour cet 
te décision erronée mais l’officiel 
du president Calder ne voulut rien
entendre et refusa d’admettre qu’il roons, et Brydson a finalement lo- 
s'était trompé et maintint sa déci-1 gé la rondelle dans le filet. Ce but 
sion. a été compté après 53 secondes de

Le Canadien fut frustré d’une i jeu. Les Rangers ne se sont pas con- 
victoire^ à Détroit lors de sa visite j tentés de cette avance cependant,
dans l’Etat du Michigan, il y a une 
semaine, alors que l’arbitre refusa 
d’acorder à notre club un point 
uu’il avait bel et bien mérité same­
di soir le Bleu Blanc Rouge est de 
nouveau victime de l’incompéten­
ce d’un officier chargé de diriger' ... . , , .
les joutes de notre circuit profes- Alignement des équipés 
sionnel. Ceci n’a nullement le don i rangers 
de plaire aux fervente du hockey ! buts
et si l’on constate une diminution : Àé/.ei“®s
sensible dans l’assistance l’on peut Bouche

et onl continué à forcer le jeu, qui 
est devenu bientôt rude. Ward s’est 
finalement échappé, a patiné le 
long de la clôture et a passé la ron­
delle à Wentworth qui a compté le 
demies but de la rencontre.

Kilrea, Sorrell, H KUrea, Kelly, Brune- 
teau. Bowman.

Arbitres: Stewart et Dlnsmore. 
Sommaire:

Première pérlole
1 Detroit: Kelly-H. et W. KUrea 17 34 

Punition: Dutton.
Atréts: Smith 12. Worters 3.

Deuxième période 
Pas de point.
Punitions: McDonald. Dutton, Cotton. 
Arrêts: Smith 6, Worters 8 

Troisième période
2 Amér. Murray-Emms-6chrlner 6.25 

Punitions: Jerwa, Stewart, W. KUrea et 
Lewis.
Arrêts: Smith 9. Worters 8

Période supplémentaire 
Pas de point.
Punition: aucune.
Arrêts: Smith 2, Worters 3.

DETROIT 
Smith 
Young 

McDonald 
Barry 
Aurie
Lewis j CHICAGO TORONTO

but Halnsworth |
défense Day j

Levinsky défense Hollett |
Romnes centre Thoms
McsPayden avants Boll
Thompson avants Finnegan

Chicago: Morenz. Ouellette. March, Tru- 
del. Cook, Locking Burke, Coulter.

Toronto Conacher, Prlmeau. H. Jack­
son. A. Jackson, Kelly. Metz, Homer, Blair, 
Clancy.

Arbitres: Stewart et Dlnsmore.
Première période 

Pas de point.
Pun : Kelly. Burke, Conacher, Coulter. 

Deuxième période
1— Chicago: Thompson ..........................  7.58
2— Toronto: Thoms .......................  8,08

Pun.: Conacher, Locking
Troisième période 

Pas de point.
Pun.: Blair.

Période supplémentaire
3— Toronto: Jackson .............................. 2 39

Pun.: March.

Subs. Boston: Graham Clapper. Wel­
land. Besler. Motter, Beattie. Siebert, j acculent au COUTS de la JOUtc ini-
0 Neb8,ech^o:'Wtebe. Thompson, Gott-i ,ialc ?lor8 <|U’il vint en collision 
•ellg
Romnes, McFay den

Arbitrée. Dye et Rodden 
Sommaire:

Première période 
Pas de point
Punitions: Cook. Marsh Jenkins. Sie­

bert. majeure. Morenz et Graham 
Arrêts: Karakas 11; Thompson 10 

Deuxième période 
Pas de point.
Punitions: Shannon. Shore, Beattie et 
Thompson.
Arrêts: Karakas 11. Thompson 3.

Troisième période
1 Chicago Cook - Oottsellg-Locking 19 25 

Punition: aucune.
Arrêts: Karakas 10. Thompson 10,

Harrington compte 
Tunique point

comprendre où réside le mal. 

ter
nous faisons exi'eptinn des preniiè 
rcs minutes du jeu les hommes de 
Sylvio Manilla s'affichèrent supé­
rieurs a leurs rivaux et le nombre 
de lancers contre les buts de Smith 
comparés ceux faits contre les fi- 
l'-ts de (.tide indiquent clairement 
que les Habitants furent plus agres­
sifs et plus effectifs que leurs ri- 
raux et dans les circonstances l'on 
ne peut aucunement blâmer le Ca­
nadien pour l'échec subi samedi.

Jean Pusie fut toute une révéla­
tion sur la défense du Tricolore et 
a «Raque l’ancien porte-couleurs 
des Bruins et des Cubs se montra 
très dangereux. Buswell a aussi fait 
sa nari pour protéger les filets de 
Cude pendant que ce dernier a fait 
des arrêts de toute beauté.

Sur 1 attaque il faut mentionner 
Goldsworthy, Joliat, Georges Man­
tha et Armand Mondou sans oublier 
Johnny Gagnon, Haynes et McGill. 
1 U Lepine était de retour à son jms- 
te mais son doigt le rendait crain­
tif «‘t Gaston Leroux fut blessé au 
commencement de la joute, de sorte 
g!âce ne rcS,a pas longtemps sur la

j;;r,!r,visi,'Ts,snii,h f,,t ^contredit le meilleur joueur. Ses 
arrets étaient de toute beauté et’fi­
rent perdre de belles chances au
Ss film. dn °/er. Ia- ronde»e dans 
ms filets. H faut ajouter que nos
joueurs ont été fort malchanceux 
période 6remPn‘ dnnS la Pondère

Harry. Lewis et Aurie furent le' 
{Hhers de l'attaque pour les

Brydson
centres

ailes

MAROONS
Beveridge

Wentworth
Evans
Smith

Northcott

Boston. 9. — Les Rouges de Pro­
vidence ont fait subir un échec

_. - -------- — -------- „ . aux Cubs de Boston hier soir alors
r mérita.it dC •remP°r- SuS, Rangers - Keller, Johnson Pa? I due les visiteurs sortirent victo-
r ia^ victoire samedi soir car si | trick. Murdock, Dillon, Connaiiy, Mason, | neux par un résultat de 1 a u.

L'unique point de la partie fut en

s
visi-

dptroit
Pm'th
Young
MneDonaldEarry 
Aurie Lewyi

CANADIENS
Cude

Buswell
Leroux
Léplne
Joliat

Laroehelle

but
défenses 

défens-s 
centres 
avants

C— Bow?nrSnh#R 
tA?aet Howe1Irea’ Kelly’ S0rT*n'

sJ,bs: 8 Mantha. Puste G TT^„h ' Goldsworthy,
.JiTT C.B^non et Rungs. y 
Arbitres: B^ll et Cleghorn 

i rw , Première période
1 Detroit: Barrv-Lewls-Aurie
2 Detroit: AuMe-Barrv-Lewls 

Punition: Kelly.
, r, „ Deuxième période 
> 2*«: CxoMsworthv-G. Mantra 
4 £anï . Oatmon-Haynt»

Punitions: Buswell. Howc 
s net™., ^Troisième période 

S t^;t' Dewts-H. KUrea-Barry 
P i u tion : Buswell 
Arrête: Smith 

Cude

McGill,

2.26 
2 49

2 16 
4 35

19.43

16 9 11—38 
8 10 11—29

Les Ramblers 
sont blanchis

registre par Harrington alors qu'il 
restait moins de deux minutes de 

i jeu dans la période finale.
Composition des équipes:

KeeUng et Ayres
Subs, Maroons. — Conacher. Shields,

Bunco, Trottler. Robinson Clan. Marker,
Grade, Lamb et Miller.

Arbitres; A.-G Smith et John Mitchell.
Première nériode

1 Maroons: Co acter R birson-Eltn-
co .................. 3.38 i

2 Maroons: Robinaon .................. 4.36
3 Rangers; DUlon-Heller-Patrlck 19.50: Boston: buts, P. Jackson; déf, Mclnenly

Punitions: Starr, Smith. ; et Davie: centre, Carrlga" aile* W. Jack-
Deuxième période son et Bauer; subs B Blake. Hergeshel-

4 Rangers- Keeling lf-58 mer> riumart, Harnott, Johneon, Riley, Mc-
Punitions: Evans. Marker et Conacher., ciilly, Portland.

5 Rangers: Bn^mB. PCodf-F. Bon- I Providence: buts. Byrne; déL Leduc et
chers 3 ......................54 j Field; centre, Lowery; ailes. Keating et

6 Maroons: Wentworth-Ward ... 12.35 i Kuhn: suvs.: Doran^ Mulligan, Harrlng-
Punltlonfi: Shields, Smith.

Période supplémentaire 
Aucun point.
Punition: aucune.
Arrêts: Kerr 15 7 12 4—38

Beveridge .............. 14 13 13 4—43

LE HOCKEY
SAMEDI APRES-MIDI

Ligue Montréal 
St-Lambert 3, McGill 1 
U. de M. 5. L.C.C. Grads 0.

SAMEDI SOIP.

Ligue Nationale 
Détroit 3, Canadien 2 
Toronto 2, Chicago 1.

Ligue Internationale 
Cleveland 5, Syracuse 4.
Détroit 2, Buffalo 2.
Pittsburg 1. London 0.

Ligue canamérlcalne 
Springfield 2, Philadelphie 0.

Groupe Senior 
Verdun 5, Ottawa 4.

HIER APRES-MIDI

Groupe Senior 
Lafontaine 3, Ottawa 2.
Royal 4, Victoria 2.

HIER SOIR

Ligue Nationale 
Maroons 3, Rangers 3.
Détroit 1. Américain 1.

Ligue Internationale 
Syracuse 6, Détroit 1

Ligue Canamérlcalne 
Providence 1, Boston 0. 
Philadelphie 5, New Haven.

Ligue Industrielle 
Beaucage 3, Verdun Eagles 2 
Millionnaires 4, Progress Cap 0

CE SOIR

Ligue de la Cité et du DUtrii • 
St-François vs Montréal-ouest.
Lachlne vs Shamrocks.
Verdun vs Sons of Ireland.

LE CLAiSEMENT
LIGUE NATIONALE 
Section canadienne

ton. Rivera, Fllmore, T. Blake, Gaudreault. 
Arbitres: Bill Coutu et Frank Synott.

Première période 
Pas de point; pas de punition.

Deuxième période 
Pas de point.
Pun.: Hergeshelmer.

Troisième période 
1—Providence: Harrington ....

Pun.: Rivers, Dumart.

Blanchissage 
aux Tecumsehs

London, 9. - Les Tecumsehs de 
London ont subi leur premier échec 
de la saison sur la glace locale sa­
medi soir, alors que les Shamrocks 
de Pittsburgh ont infligé un blan­
chissage aux Tecs par un résultat 
de 1 à 0. Fraser a compté l’unique 
point de la partie.

Alignement des équipes:
PtttAburg: buts. Stark: déf.. Vall et Fra­

ser: centre, Benson; elles, D. et E Roche, 
subs. : McCabe. Martin. Cormier, Plrhê, 
Goulet. Daragh, Owen. Anderson. Hudson.

London: buts, Stuart, déf.. Pringle et 
Arnott: centre, Pettlnger; ailes. Kendall 
et Lennon; subs , McVclfh, Smith, Kemy, 
GUI.

Arbitres: ..'ompkins et Rockney.
Première période

1—Pittsburg: Fraser .......... ................... 15.30
Pun.: E. et D. Roche.

Deuxième période
Pas de point.
Pun.: Fraser, Ow>ens, Pettlnger.

Troisième période
Pas de point; pas de punition.

Joute serrée
à Cleveland

______par
mais <v n’est qu’nprès une période 
supplémentaire que les locaux pu­
rent vaincre leurs rivaux.

Composition des équipes:
Cleveland: buts. Taugher: déf., Rock

La victoire 
au Philadelphie

New-Haven, 9. — Les Ramblers 
ont fait oublier leur échec de sa­
medi en remportant une éclatante 
victoire hier soir sur les Aigles de 
New-Haven dans une joute des sé­
ries de la ligue Canado-Américai- 
ne. Les visiteurs sortirent victo­
rieux hier soir par un résultat de 
5 à 1.

Composition des équipes:
Philadelphie: buts, Gardiner; déf . Coo­

per et Pratt; centre, N. Colville; ailes. M.
Colville et Shlblcky; subs. : Molyneaux,
Cox, Watson, Kirk, McManus, Wares et 
Weir.

New Haven: but», Grant: déf . McGold- 
rlck et Reid; centre. Jackson; ailes, col- 
lings et Hexlmer; subs.. Mitchell. Belsler,
Forslund. Himes, MacFayden, Roubell, Jer­
wa.

Arbitres; Cleary et Shay
Première période

1— Philadelphie: Shlblcky .................. 8 54
2— New Haven: M Calville .................. 12.56

Pun.: McGoldrlck, Pratt, fipoper.
Deuxième période , „ „ ,

3— Philadelphie : N Colville .................. 2.52’ 1 ............................... .J-J»
4— Philadelphie: Pratt .......................... 15.50 8-_8yracu*e Paraons .... . . .. u og

Pun.: McGoldrlck, Molyneaux. Pu« : Rockburn‘ Convey, Davidson, Fltz-
Trolalème période gerald. ..

5— Philadelphie, Colville........................ 10 30 , t*ri<*je supplémentaire
6— -Philadelphie Watson ...................11.32 9—Cleveland: Cunningham

Pun.: Held, Hexlmer, Roubell. McManus. Pun.: Convey, Kipiey

Cleveland, 9. — Les Falcons de 
Cleveland, qui sont actuellement en 
deuxième position dans la Ligue 
Internationale, section ouest, a pu vig^vs'Du^rt ‘et'prt^iV A.idf'fZm*

Les Bisons
ont annulé

Fort-Erié, 9. Les Olympiques 
de Détroit et les Bisons de Buffalo 
ont bataillé pendant soixante-dix 
minutes samedi soir pour s'assurer 
ia victoire mais tous leurs efforts 
turent vains et lorsque la cloche an­
nonçait la fin du temps réglemen­
taire à la période additionnelle les 
deux équipes étaient encore sur un 
pied d’égalité avec chacun deux 
points à leur crédit.

Composition des équipes:
Buffalo: buts. Wood; déf., Ledermeri et 

Teasdale; centre. Roth: ailes, Barton et 
Jarvis: subs : Berlett, Cunningham. Pat­
terson. Ma&secar, Newman, Godln. Touhey. 
Miller.

Détroit: buts, Broda: rtN . Foster et Wil­
liams; centre, Pettlnger; ailes. Glroux et 
Deacon; subs.: Gullaghor, Roui*ton. Du- 
guld. Hergerts. Llscombe. Hudson, Sherf. 

Arbitre; Johnny Mitchell.
Première période

1— Détroit: Llscombe ................  4.48
2— Buffalo: Touhey ............ ..................... 8 15

Pun.: Pettlnger, Sherf, Lederman, Her­
gerts.

Deuxième période
3— Buffalo: Cunningham ...................... 19.59

Pun.: Teasdale. maj.. Giroux, maj.
Troisième période

4— Détroit: Duguld .................................. 17.59
Pun.: Gallagher. Berlett.

Période supplémentaire 
Pas de point; pas de punition.

Les débuts de la 
ligue de TEst

Ce soir, à 8 h, 15, à l'Arcna de l'Aca­
démie Rouasln, Polnte-oux-Trembles. se 
fera Couverture officielle de la douzième 
saison de la populaire Ligue de hockey 
amateur de l'Est, affllleé à la Quebec Ama­
teur Hockey Ass.

Tous les préparatifs ont été menés A 
bonne fin afin d’assurer le succès de la 
Ligue de l’Est. Quatre fortes équipes se­
ront présentées ce soir aux amateurs dé­
sireux d'encourager nos Jeune* étoiles ca­
nadiennes du hockey. Quoique l’aitgne- 
ment des diverses équipes soit encore in- 
«îonnu, nul doute que chaque gérant en­
verra sur la glace des porte-couleurs di­
gnes de bien représenter leur club res­
pectif au cours de la saison dans la lutte 
vers le championnat de la Ligue de hockey 
amateur de l'Est. Le. programme double 
de ce soir est le suivant: A.A A. Beaurl-

l'on craint une concussion du cer- j 
veau.

Composition «les équipes:
Ottawa, but, Peterkln; déf.. Pratt et 

Landymore; centre. Devine; ailes. Shields 
et Olsen; subs : Miller. Drouin, Ldrraln, j 
Irwin, Grant. Greene. J. Séguin. Brown 

Lafontaine: but, Prov«jst; déf.. Le et 
Goupille; centre. McCalg; ailes. Carlgnan 
et L Lafontaine; subs.: R. Lafontaine, 
Brosseau, Demers. Fontaine, Béliveau, Bè- 
llsle, J. Wilson

Première période
j 1—Ottawa Lorrain ................................... 6.25
j 2—Ottawa : Drouin ................................... 8.49
! 3—Lafontaine: Lee ..................................... 16.55
j Aucune punition

Deuxième période
i 4—Lafontaine: Carlgnan ....................... 4.28

5—Lafontaine: L. Lafontaine ...............  13.1U
Pun : Landymore, Béllsle, Grant. Belli

veau.
Troisième période 

Pas de point.
Pun.: Lee. 2.

DEUXIEME PARTIE

Royal: but. Séguin: déf.. Mundey et Jot- 
kua; centre, St-Oermaln; ailes. Neville et 
Donnelly; subs : Douglas. Armand, Le­
blanc. Macqulaten, Kelly, O'Connor, Grif­
fiths, Tltcombe.

Victoria but, Archambault; déf.. Mur­
ray et Grlffln; centre. Farquharson; aile, 
Farmer et K Murray; subs.: Hills, Blsaell. 
Robertson. Doyle. H. Neville McCurry, 
MacNelU.

Première période
1— Royal, Leblanc ..................................  18,23

Pun : Donnelly. Macqulsten.
Deuxième période

2— Royal: O'Connor .............................. 1453
3— Victoria: Doyle .. ig 31

Pun.: Doyle et Murray.
Troisième période

4— Royal : Leblanc ..................................... 5 45
5— Victoria: K. Murray ........... 6 23
6— Royal: Kelly ...................................... " 1043

Pun.: Douglas, Mundey, Macqulsten, Fai-
mer, Leblanc.

Arbitres: Sauvé et MalUnson.

Autre victoire
du Verdun *

Saint-Lambert
bat McGill

Les séries «le lu Ligue Intermédi­
aire Montréal se sont continuées 
samedi après-midi, au Forum, 
alors (pie deux jiarties étaient à 
l’affiche. Dans la joute initiale 
l’L'niversité de Montréal a vaincu 
le Lower Canada College Grads, 
qui était à ses débuts, par un ré­
sultat de 5 à 0 tandis que la partie 
finale s'est terminée en faveur du 
Saint-Lambert, qui a triomphé du 
McGill par .‘1 à 1. Le Saint-Lambert 
s'est grandement amélioré et ce 
rlnh fera sûrement une dure lutte 
au Concordia dans la course au 
championnat.

Composition des équipes:
L C. C ORADS — buts A Wynu; dé- 

fenses, N Wynn et Swabev; centre: 
Brown; «lies, B. Foster et Wood; subs: 
Ragell, Bowden. Farmer. Trenholmne, 
Ro"ghton et Bslllle

V. de M. — buts Uarsalou: défense»: 
Topp et Dellsle, centre; J. Huguet; allm; 
Desaute’s et P. Huguet. Subs: Fabien, 
Lupien, Desbtenn. Laurin. Gouln et Dton 

Première période
1 U de M : P, Huguet . . 14.32

Punitions: aucune.
Deuxième période

2 O èe M ; P Huguet-Dlon 3.34
Punitions: Swabey, Topp et J Huguet.

Troisième pmiode
3 U. de M DesauteU-Desblens 1.12
4 U. de M, P Huguet-Qouln 9.00
5 U de M : Fablen-Laurln 11.45

Punitions: Wood, P Huguet es Desau­
tels

* * *
ST-LAMBERT. — buts Macey; défenses: 

Bennett et Palmer; centre. Morin; aile»: 
Phillips et Abrams; subs: Balllle, Blair. 
Pionnier, Denyar, Brcreton et Halliwell.

McOILL buts: Pacaud; défense» :
Kennv et Morris; centre: MacDonald; ai­
les: D Doheny et O'Brien: subs: Haln«». 
MacDuff, Byrné, Crawford. H. Doheny, 
MacKinnon Anton. Dandurand.

Première période
1 St-Lam : Abiams-Lorlmer-Morin . 4.53

Punitions: Halllwel, Kenny.
Deuxième période

2 St-Lam : Monn-Abrain» . 11.50
Punitions Palmer, Lorlmer, Anton, Ken­
ny et O'Brien.

Troisième période
3 McGill: NorrU-Halnes 

Bt-Lnm : Morln-Phllllps-Lorlxner 
Punition; Phillips.
Arbitres: Dawe et Prince.

503
13.28

sc maintenir au même rang samedi ; Pointe-aux-Trembies
soir en triomphant des Stars de Sy- ; première soirée de la Ligue de
raciisc nnr un résultat de 5 à 4 i i?1 8e™ ‘*ans contredit la soirée des sur- I.acilse pai un «u. •» <« ■» prUie8 roue les partisans de ce populaire

circuit «ont anxieux de connaître les 
Joueurs qui s'aligneront sur leur équipe 
favorite. Quels seront le» arbitres qui di­
rigeront le Jeu au cours de cette nouvelle 
saison ' Ces deux questions auront leur

burn et Robert-son; centre, Schultz; ailes, | q”,”4 °’1 c®u* «t celles
Brophy et Doraty; subs.- Holway, Daley, T%mble, DoTA a«^»or ft I J* Pomte-aux- 
Rlpley, Cunningham. Cook, Gros», Oroh. ; saison 193? sa i’f' ,tr,4 ouverture de la 

Syracuse: bu£. Steln; déf.. Hamilton «t ?5ùfgÆ un bean ,da ’T*' pour-
Fowler; centre. Burke; allée. Shtll et Mar- ! quera T ^ mi*n*
kle: subs : Blake. Howard, Convey. Fltz- P** d® «affaire les plus dlfficl-
gerald. Mann, Parsons. Davidson, Irvlne.

Arbitres: Ion et DeBernardl.
Première période

1— Cleveland: Brophy .......................... 12.25 j
Pun.: Howard

Deuxième période
2— Syracuse: Fitzgerald ........................... 15.58
3— Cleveland: Gross ............................... 17.00
4— Cleveland: Doraty ............................... 19.30

Pun.: Hamilton. Doraty, Davidson, Ro­
bertson. Fitzgerald, Burke.

Troisième période
5— Cleveland: Daley ................................... 1.17
6— Syracuse; Fowler ................................. 4 09

Les six-jours
de New-York

Davidson.
5 31

New-York, 9 l a jeune équipe alle­
mande constituée de Gustav KUlan et 
Heinz Vopel a gagné la course de six Jours 
qui s'est terminée samedi soir au Madison 
Square Garden

Le* vainqueurs étalent sur un pied d'ê- 
gnllté avec deux autres combinaisons 
ooant à la distance parcourue mais ont 
décrqrhé les honneurs pour «'être assuré 
le plus fort total de points dans les sprints.

Ottawa, 9 — Les Sénateurs il’Ot- _______________
tawa ont subi un échec samedi soir j
mix mains des Leafs de Verdun au ; | /-vi .
cours d'une joute qui fut marquée | I AC ( 11 VTTIMinilPC 
dune, bagarre générale après que V/Ij
Pralt et Brown eurent échangé «les « 1 e I
euups. j'« , joueurs el les specta- ! SOlH CieClâSSéS

Les joueurs du 
club Syi'Hcus eonl donné une super­
be exhibition de hockey hier soir.

leurs se lancèrent dans la mêlée e! 
le jeu dut être interrompu jusqu’à 
ce que la police ait pu rétablir l’or- , -Vvraeuse, 9. 
dre.

Les Leafs de Verdun sortirent 1 , - -
vainqueurs dans cette joute par un !, ors <,ll'lls étaient «ux prises avec 
résultat de 5 à 4, ce qui donne 9 es ^'mpiques de Detroit et après

une partie toute à l’avantage des lo­
caux, les Stars remportèrent les 
honneurs de la victoire par un ré­
sultat de 0 à 1. Par cette victoire 
les Stars ont repris la deuxième po­
sition de la division est «le lu li­
gue internationale.

Composition des équipes:

victoires au crédit du club de Ver­
dun.

Composition des équipes:
Verdun: But, O Mwtél; déf., Arcand et 

Ranger; centre, O. Brown; elles. Ethler et 
Bourcler; «ubs.: Phllbln, Brunet, M Mar- 
tei. C. Bourcler, Desroches. Tracey, Pen- 
nee, Ranger.

Ottawa: but, Peterkln; déf . Pratt Pt 
Landymore, centre, Devine; ailes, Olsen 
et Smith; subs : Grant, Greene, Lorrain. 
Mlllar. Drouin, C. Brown, Séguin, Irvln. 

Arbitres: Duggan et Peterkln 
Première période

1— Verdun: Bourcler ............................. 3.46
2— Ottawa : Brown ..........   4.12
3— Ottawa: MUlar .....................................  8.15
4— Verdun: Brown ................................... 8 17
5— Ottawa: Devine ................................  16.25

Pun.: Ranger, o. Brown. Séguin.
Deuxième période

6— Verdun : Martel .................................. 1410
7— Verdun: Ethler .. ..... ..........................1555
8— Ottawa: Mlllar ................................... 18 06

Pun.: Martel, Ethler. Brown, Pratt, maj.
Troisième période

9— Verdun: Pennes ................................  10.14
Pun.: Brown, 2, Landymore.

Jimmy Walthour, de New-York, et Al 
Croaaley, de Bouton, se «ont assuré la deux­
ième place avec 759 points contre 1400 
pour KUlan et Vopel,

Alfred Letourneur. de France, et Paul 
Brocardo, d’Italie, se sont classés en troi­
sième place avec 596 pointe. Les trois équi­
pes ont couvert la distance de 2477 mil­
ieu et 7 tours en 146 heures de course. 

Voici le classement Ilnai:
M L. Pts

Klllan-Vopel ............................. 2477 7 1400
Walthour-Crossley ................. 2477 7 759
Letoumeur-Brocardo ............. 2477 7 596
Peden-Testa ............................... 2477 6 492
Schoen - Pu tzf 1 ed ....................... 2477 8 433
Rodman-YaU» ......................... 2477 8 394
Dempsey-Lands ........................ 2477 a 341
Orimm-WIsse! ........................... 2477 5 436
Thomas-Malmesl ..................... 2477 3 694

SYRACUSE 
Stcin 

liiimiltou 
Fowler 

Burke 
Marklc 

ShUi

DETROIT 
Broda buts
l'osier déf.
Williams déf.
Pettinger centres
Giroux ailes
Deacon ailes ____

Subs, Syracuse: Hlakc, Howard, 
Convey, Davidson, Mann, Fitzgerald 
Parsons et Shannon.

Subs, Detroit: Gallagher, Rouis- 
ton. Duguid, Sherf, Hergerta, Lis- 
combe et Hudson,

Arbitres: McCurry et Paul.
Pretnièfe période

1 Syrac.: Convey-Mann-Da-
vidson ...4.......................... 11.07
Punitions: Duguid 2, Howard,

Deuxième période
2 Syra.: Hamilton-Shill-Fow-

ler-Marklc ............................ 18.15
Punitions: Sherf, Shill, Liscombe.

Troisième période
3 Syra.: Marklc-ShUllFowler 1.04
4 Syra.: Parsons ................. 7.5Q
5 Syra.: Shill-Bnrke-Marklc . 8.38
6 Syra.: Shannon .................  15.14
7 Detroit: Gironx-Foster ... 17.29 

Punitions: Williams, majeure, ba­
taille; Davidson, majeure, batail­
le.

(Suite la page six)

Springfield, 9.

ladcplh e samedi soir alors que les 
joueurs de Georges Boucher ont 
tr’omphé de leurs rivaux par un ré­
sultat de 2 à 0 en présence de plus 
de e nq mille personnes.

Paul Marcel Bayniond s’est mis nstrolt 
en évidence an cours de celte jou-, Cleveland 
le el 1 a réussi a compter le deux- winunoi 
ième poin* des locaux dans la pé-i Pltt®bur*

J. G. p. N. p C Pie
Toronto . .......... 10 6 3 1 34 25 13
Maroons .... 9 5 3 1 22 16 11
Américain .. .. 10 3 5 2 15 22 8
Canad.en .. .. 10 3 6 1 20 26 7

(Section américaine)
Chicago . .......... 11 7 3 1 20 14 15
Rangers . .......... 11 4 4 3 14 17 U
Détroit .. .......... 10 3 2 5 14 14 11

I Boston .......... 9 2 7 0 7 12 4
LIGUE INTERNATIONALE

«Section esti
J. O p N P. C Pt»

: London ........ 11 7 4 0 23 19 14
Syracuse 9 5 3 1 31 24 11

I Bulfelo .......... 10 4 4 2 20 20 10
Rochester 9 2 7 0 22 32 4

"Une de perdue deux de trouvées"
de Boucherville) Illustrateur: Jules Paquette

Editeur.
L’Aiisoeifttloii Catholique des Voyageurs de Commerce 

Section des Trois-BIvières.

Section ouest ) 
.10 6 2 2

116 5 0
. 12 3 6 3

32 21 
26 27 
26 29 
25 33

14
12

riode finale.
Springfield but». A. Oa; aéf.. Brennen pmndelnhle 

-t Spryer; centre. Jack; ail»», Wilson et ! New Haven 
Saunders; subs : Laîrance. Raymond. Ben- sDr1ngfleld 
nett. Alexandre. Gray. Toupln, McBride, I providence

Boston ....Philadelphie: but*. Gardiner; déf, Coo­
per et Pratt; centre. N. Colville; aile». Shl­
blcky et M. Calville; subi ! Klrk. D Cox. j Verdun 
Watson, Wares, McManu*. Weir, Moly- | ~ 
naaux.

Arbitres: Schaffner et Davenport.
Première période

P»s de point.
Pun : Wilson. McManus. Gray.

Deuxième période
1 Springfield: Wilson ........................ 13 92

Pun.: Molyneaux Speyer. Cooper 
Troisième période

J.
10
11
11
10
10

O
8
5
5
4
2

GROUPE SENIOR
J. O. P N.

Koyal 
Ottawa . . 
McGill ... 
Victoria 
Canadien 
Lr.fontatue

Beaucage
Millionnaires

-Springfield Raymond .................... .. 7.02 ' Prog. Cap
Pun : Cooper Toupln, Doran. •'erdun Eagle*

9
t
8
6
9
8
B

INI
J.

1
1
1
1

B
4
5 
2 
2
,1
1

it!S'
G1

1
0
0

P. C. PI* 1
35 13 16 :
29 32 11 1
25 21 H 1
13 23 »
16 29 5
P. C p«« :

h :42 22
25 22
32 18 .r
18 17 ■7 t
24 lï
1S e1
14

g 2

P *1V. Pt :3 2 7 14 0 2 j0 4 0

ViLr^MqT

__maître d'équipage se présenté.
“Capitaine, dit-il, la corvette nous *- 
borde dans une demi-heure, je croie 
qu’il serait temps de tous disposer. 1-+ 
marins s’en réjouissent, le mora’ mî 
bon. j ’attends vos ordres . — Merci 
mon ami. répond Pierre, n.tallez sur 
le pont toute l’artillerie at doublez la 
ration des marins’-

Pierre sent le biigom de parler à Mon­
sieur Gosford, son visiteur distingué 
“Le combat est inévitable, lui confie- 
t-il. — En ce cas, Capitaine Je reste su­
ie pont et je me bats avec vos marii.s. 
— Merci de votre générosité, mais ü 
fsut quelqu’un à la garde de la cabir.e. 
Ce sera votre pogte, auprès de vos e»- 
fants”.

“J ai besoin, continue Pierre de m* 
tenir ici sur l’avant pour diriger la ma­
noeuvre. Nous n’attendrons pas qu'ils 
nous accostent, mais nous Irons à eux 
et nous ferons l’abordage. J'ai confiance 
en mon équipage. Mais s'il arrivait un 
revers, il faudra, monsieur que vous 
fassiez sauter le Zéphyr en tirant dan» 
les noudres”

Malgré l’imminence du danger, Mil»
Thornbull est sur le pont et sans aucu­
ne apparence d’enervement elle deman­
de au capitaine Pierre quand la ba­
taille va commencer. “Mais, mademoi­
selle. nous nous en sauverons, d’ail­
leurs je crois que le navire qui s'aj>» 
proche est un bateau marchand’’. ^



Montréal, 9 décembre 19B5LE DEVOIR
Le conférence

d'Ottawa

1 entrer dans le cabinet fédéral corn- r , .11 ■ ! ^ ^ s-k

%m7Tua!""m'iurrminis.™ Funérailles de M. Rodolphe
de l’ile du Prince-Edouard, est le k a I .11 . i #
seul premier mm.stre n la tête d’un LeraitleUr Bédard fêté

Le chômage — Les amendements 
à l'acte de 1867 — Comités —

gouvernement qui n’a pas d’opposi 
tion. So parti a remporté la vic­
toire dans chacun des comtés au* 
élections provinciales, l'été der-

Délibérations secrètes — Huit i nier.
.... -.i.f .on» retiré- ■ Ln autre nouveau venu est M. provinces sur neut son P ^ Dvsart, premier ministre du

sentees par des liberaux j \ouveaû-Brunswirk. Il fut élu
avec une écrasante majorité l’été

Ottawa, 9. (CP.) — Considérée 
dans les milieux officiels comme 
un événement oui fera époque dans 
le progrès du Canada, la conféren­
ce fédérale-provinciale s’est ouver­
te aujourd’hui et réunit les _ pre­
miers ministres et les principaux 
chefs de départements des provin­
ces et le cabinet fédéral en entier.

Le premier ministre du Canada, 
M. Mackenzie King, qui a convoqué 
la conférence quelques jours après 
son avènement, le 23 octobre der-

S. E. Mgr Deschamps célèbre le S* E’ «h»nV* la
service à l'église de la Nativité 
Grand concours de prêtres et 
de fidèles

Les funérailles de Mgr Georges- 
Marie Le Pailleur, curé de la pa­
roisse de la Nativité d’Hochelaga, 
décédé mercredii dernier à l’hôpi­
tal Sainte-Justine d’une pneumo-

dernier.
M. L.-A. Taschereau, premier 

ministre du Québec, n’est pas une 
figure nouvelle, car il dirige le gou- 
vernement de sa province depuis | 
une quinzaine d’années. Mais il 
vient de sortir d’une élection pro­
vinciale qui. pour la première fois
depuis près de quarante ans. a, - .... , w . . .
donné une très forte opposition à auxiliaire de Montreal, a ce

grand’messe à la cathédral*» — 
Sermon de S. E. Mg Lamar­
che —- Déjeuner an Windsor 
—Séance au Plateau
Les Artisans Canadiens-français 

ont fêté hier leur président géné- ; 
ral, le lieutenant-colonel Rodolphe 
Bédard, qui célébrait le vingtième 
anniversaire de sa présidence et le

DUPUIS
Etables de 
Bethléem

nie. ent attiré samedi à l’église de vingt-cinquième anniversaire de
.................  * »? Kla Nativité un grand concours de son entrée au conseil général de 
prêtres et de fidèles. société. La journée, qui s’ouvrit à

Son Excellence Mgr Deschamps,

cette province.
Les deux jeunes, les premiers 

ministres de l’Ontario, M. Ilep-

lébré le service, assisté de l’abbé

la cathédrale par une grand’messe : M 
chantée par le délégué apostolique, fjJ 
Son Excellence Mgr Andrea Cassu-

A.-L. Macdonald, sont familiers 
avec les procédures des conféren­
ces interprovinciales, ayant tous 
deux pris part à la dernière confé 
rence convoquée par M. Bennett.

nier, et qui présidera ses assises, a j burn, et dejaj Nouvelle-Ecosse. M. 
déclaré que le chômage et les maux • • ** J ' * *
qui en découlent seront la princi­
pale question à l’étude.

On croit, cependant, que la ques­
tion des amendements à l’Acte de 
l’Amérique britannique du Nord 
sera prédominante car elle est inti­
mement liée à tous les problèmes à 
la solution desquels la conférence 
s’efforcera d’arriver.

Au cours des cinq dernières an­
nées les gouvernements provin-

J.-A. Bourassa, curé du Sacré- 1°. se poursuivit par un déjeuner AjJ 
Coeur, cousin et exécuteur testa- ; au Windsor et se termina par une fj- 
mentaire. séance à l’Auditorium du Flateau

Les diacres d’honneur étaient le le soir, 
curé de Notre-Dame des Anges, de A la cérémonie du matin à la ca- 
Lachine. le chanoine Victor Ther- U^drale, l’officiant, S. E. Mgr Cas- 
rien; le curé du Très-Saint-Nom de sulo était assisté de MM. les cha- 
Jésus, le chanoine Joseph-N. Du-1noines Sylvestre el Chartier. Le

Comme son collègue de la Nou-! Puis- diacres d’office étaient M. !sermon de circonstance fut pro- 
velIe-Ecosse. le premier ministre de j i°.s.8Ijhat Verner. curé du Très-St-1 ««“Ce Par i évêque de Chicoutimi, 
la C. Anglaise, M. Pattullo a été Rédempteur, el M. Louis Borrel, au- P°n Excellence Mgr Charles La- 
,, .... ’i . mnnip». Hn Mr»n* l ü'suii^ marche. Le distinffue nrédicateur aélu en 1933. Lui aussi a pris part 
à la dernière conférence interpro­
vinciale.

M. John Bracken, premier mi-
ciaux el fédéral ont eu à faire face nistre du Manitoba, est à la tête 
aux problèmes du chômage et l’acte du gouvernement de cette provin- 
constitutionnel. maintenant vieux ce depuis 1922. Il dirige un gou- 
de 68 ans, a été un obstacle cons- vernement libéral-progressiste.
tant à leurs efforts. • * j t

Les autres questions sur 1 agen- M. lascnereau
da sont les relations financières ; .... t .entre le Dominion et les provinces, E.-A. laschereau, premier

mônier du Mont LaSalle. marche. Le distingué prédicateur a ;
On remarquait dans les stalles Pr?fRÇ. de la fête du jour, l’Imma-

du choeur: Son Excellence Mgr 
Anastase Forget, évêque de Saint- 
Jean; Dom Facôme, Abbé d’Oka; 
Mgr Conrad Chaumont, vicaire gé­
néral. Mgr Richard, curé de Notre- 
Dame des Sept-Douleurs, de Ver­
dun; Mgr L.-A. Dubuc. P.D., curé 
de Saint-Jean-Baptiste de Montréal; 
le chanoine Lucien Hébert, de Nî-

culée-Conception, pour parler des j 
dangers et des erreurs qui mena- |. 
cent l’intégrité de notre catholicis- 1 
me et de la. nécessité de Faction 
catholique.

M. Télesphore Brassard, vice-pré­
sident des Artisans, a présidé le dé­
jeuner. On remarquait parmi les in­
vités d’honneur LL. EE. NN. SS.

Avec figurines: 
Tel qu’illustré.

1
la taxation, les services sociaux, le mm,stre de la province de Québec, | Bruncult; M. ( 
développement minier, la mise sur est arrivé à Ottawa hier soir pour S.S., recteur 
le marché des produits agricoles, assister a la conference fédérale- Montréal; le R.
les ressources naturelles et le tou­
risme.

La coordination

provinciale. 11 est accompagné 
d’une partie des membres de la dé­
légation de sa province.

M. Taschereau a dit que les ques- 
On portera une attention toute liions les plus importantes qui se-

spéciale à la coordination des ser­
vices sociaux, v compris la propo­
sition de M. King d’instituer une 
commission nationale pour traiter 
du chômage et des problèmes con­
nexes. Celte commission serait 
formée et fonctionnerait comme la 
Commission du fonds patriotique 
durant la guerre.

Le doublement et. dans certains 
cas la multiplication des impôts, des 
services onéreux de perception, de 
l’administration dans plusieurs do­
maines forment une autre question 
qui sera à l’ordre du*jour.

Après la séance de l’ouverture 
officielle, au cours de laquelle le 
premier ministre du Canada et les 
premiers ministres des provinces 
porteront la parole, les délégués 
procéderont a la formation des co­
mités. Des comités seront formés 
pour les différentes questions à 
l’ordre du jour.

Les ministres fédéraux préside­
ront les comités, dont les délibéra­
tions seront secrètes. Seule, la 
séance de l’ouverture sera ouverte 
aux représentants de la presse.

M. King a déclaré que lout indi­
quait que la conférence en vien­
drait à des conclusions définies. 
C’est le but mie se proposent les 
délégués de chaque province. Les 
ministres des provinces et du Do­
minion ont passé des semaines à 
préparer le travail de la conféren­
ce et à étudier les meilleurs moyens 
de solution.

Tmjs sont d’accord que le temps 
est venu de faire connaître au pays 
ce qui l’attend en fait de taxes et 
d’impôts, si les choses continuent 
comme elles vont depuis ces cinq 
années de crise, a dit M. King.

Les délégués
Les personnages qui prendront

de l’Université de 
P. Gaudiose La- 

brecque, provincial des RR. PP. du 
T.-S.-Sacrement ; les RR. PP. Ant. 
Bissonnette, Marcelin Lamarche et 
André Casavant, O.P.

Le R. P. Michel (’.adieux, C.S.V.,
ront discutées à la conférence sont i et le R. P. Adrien LePailleur, O.M.
le chômage, les amendements à la 
constitution et les finances publi­
ques. ___________

Les catholiques 
d’Espagne

Madrid, 9. (A.P.) On apprend 
que le comité parlementaire char­
gé d’étudier les projets de réformes 
à apporter à la Constitution espa­
gnole va proposer des modifications 
de grande portée relativement au

phe Bedard.

d’accord à réclamer l’abrogation 
de l’article III de la Constitution, 
qui dit que “l’Etat espagnol n’a pas 
de religion officielle”. Il ne s’en­
suit pas que l’Etat proclamera im­
médiatement le catholicisme com­
me religion 
diation de 
tution
ment la ____________________  _
la religion catholique comme reli-j bly-Bassin; M. Jos. Dennis, vicaire 
gion officielle l’Espagne. à Stc-Catherine de Montréal; _ M.

On prévoit qu’tfn concordat régie- Emile Lessard, aumônier de For- 
mentera bientôt les rapports de phelinat S.-Arsène; M. J. Verschel- 
l’Eglise et de l’Etat en Espagne. Iden. curé à S.-Arsène; M. Klzéar

Choquette, aumônier de l’hôpital 
j Notre-Dame; l’abbé Alexandre 
Champoux, curé de l’Abord-â-Ploiif- 

I fe; l’abbé Eudore Charbonneau, de 
S.-Frs d’Assises; William Lessard. 

I curé à S.-Etienne de Montréal; les 
Le plus gros ; Hkbés J.-A. Papineau, curé de Ste- 

»- •- Qa|herine. Roméo Mercure, aumô­
nier des RR. SS. de la Providence;

— ----------- ___________ ____ - , H.-A. Forget, visiteur des Ecoles;
part à la conférence fédérale-pro- * Afrique septentrionale en route | Maximilien Lacombe, curé de S.- 
vinciale seront en grande partie des vtTs les colonies françaises des Ca- jaCques; Ernest Savignac. P.S.S.,

rolet représentant Son Lxc. Mgr Andrea Cassulo, délégué apostoli- 
M. Olivier Maurault, P. Suc> E:A- Deschamps, évêque auxi- i

liaire de Montréal, J.-A. Papineau, | 
évêque de Juliette, M. l’échevin J.-O 
M. Savignac, president du comité 
exécutif et pro-maire de Montréal, 
le R. P. J.-M. Lambert, U.P., M. Eu­
gène Desmarais, M. l’abbé Georges 
Therrien, le R. P. Joseph Latour, 
provincial des Clercs de Saint-Via- 
teur. M. Norbert Decelles, prési­
dent d’honneur de la société des 
Artisans, M. le chanoine Lucien Hé­
bert. de Nicolet, représentant de 
Son Excellence Mgr Brunault, le R.
P. Armand Grou, C S.C., M. J.-V. 
Desaulniers, M. le Dr J.-E. Racicot, 
M. René Rivest, et M. l’abbé Ar- 
mtnd Chaussé, supérieur du collè­
ge de SaintQean.

M. Téleshore Brassard souhaita 
la bienvenue à Son Excellence le 
délégué apostolique et présenta au 
héros de la fête les félicitations et 
les hommages de tous les convives 
et de tous les Artisans. Mgr Cassu­
lo et M. Rodolphe Bédard pronon­
cèrent tous deux de brèves allocu­
tions de remerciements. On a pro­
fité de la circonstance pour remet­
tre des décorations à plus de cent 
membres qui s’étaient distingués 
au service de la Société des Arti­
sans Canadiens-français.

A la séance du soir, uni fut une

!.. de l’Université d’Ottawa, ont dit 
des messes de requiem aux autels 

| latéraux.
On remarquait également parmi 

les nombreux prélats et prêtres 
présents dans le sanctuaire et dans 
les galeries attenantes à la sacris­
tie: Fabbé Léon Verschelden, curé 
de S.-Barthélemy; l’abbé Georges 
Dufresne, vicaire à Ste-Cunégonde; 
l’abbé Julien Riopel, secrétaire de 
Son Exc. Mgr Joseph-Arthur Papi­
neau, de JolietFc; le chanoine Ze­
non Alary, le R. P. Ernest Roby, 
curé de PImmaculée-Gonception; le

q Enfant-Jésus % Ste- 
Vierge • St-Joseph • le 
boeuf • l’âne • agneaux 
— Un cadeau dont tous les 
enfants rêvent.

DUPUIS — Troisième (centre)

VENTE "ETOILE"
au rayon de la vaisselle

Superbe verrerie
pour le dîner ou le réveillon de Noël . •

La qualité du verre est aussi remarquable que le dessin est sobre et 
joli. . . la série est complète depuis l’apéritif jusqu’au pousse-cafc. . . 
•ans oublier les boissons que l’on sert entre les repas. Nous sommes 
en mesure de répondre à plus de 1,000 clients. . .

1) porto; 2) sherry; 3) li­
queurs; 4) verre à eau; 5) 
whisky.

6-.59
7) coquetel; 8) champagne; 
9) gobelet; 10) sorbet; 
1 ! ) assiette sorbet 6”.

6 pour

PLateau 5151 

Local 202

issssæx» ALBERT DUPUIS. orMrfmJ.
DUCAL. m Hr.-ttr ARMAND DUPUIS, «a^rè.

DUPUIS — 
rez-de-chaussée 
(De Montigny)

ZtZSèSSèSi

status des catholiques en Espa- B. P. Georges Mongeau, S.J., Marcel 
gne. Le comité recommanderait. Hudon, O.M.I., le curé de S.-Casi- 
entre autres choses, le retour des i «hr de Montréal. Georges Bobinas; 
Jésuites, bannis au lendemain de les abbés S. Bonin, vicaire à Lon- 
l’avènement de la république, etlgueuil; Sylvio Laporte, de S.-Jean; 
le rétablissement des écoles catho- J.-A. Gouin, vicaire à Ste-Philomè- 
liques. Les membres du comité sont ; ne de Rosemont; le R. P. Z. Man-

friani, curé de N.-D. de la Défense; 
l’abbé Charles Beaudin, M, André 
Beauregard, aumônier des SoeursrvicoV'î • vt 1 rvatnA belle s,,irôe de famille, les orateursGrises, ^ngueuil, M. J Dalpe pre- furen, M Norbert Decelles, séna-
autnômer, M. N. \edleux, chape-j . «l’Ftnt du Rhorli> Kl'mH uni de l’Hospice S.-François de ! rJÎTJl, ..V..» .îl. E.-1. -F-'î1

Le plus gros avion 
commercial

Alger, 9. (A.P.)
avion commercial du monde, le 
Lieutenant rie Vaisseau de Paris 
vole présentement au-dessus de

M. Dandurand ira

Fait* divers

L’affaire de Hull
Chef de bande abattu par la po­

lice — Cinq autres arresta­
tions

L’affaire de Hull semble devoir 
prendre des proportions très éten­
dues. On avait pensé tout d a- 
bord que le vol des §15,000 de la 
Banque Provinciale de Hull et le 
meurtre du jeune Armand Nadeau 
étaient le geste de criminels com­
plètement expérimentés mais des 
événements sensationnels qui sont 
venus se greffer hier sur cette af­
faire permettent de supposer que le 
vol et le crime ont. au contraire, 
été commis par une bande interna­
tionale de criminels.

Informée, en fin de semaine, 
que des bandits américains, soup­
çonnés d’avoir joué un rôle dans

à I nnelrtfc t’affaire de Hull, se cachaient dans
a Londres mercredi une innjson de la rue Sherbrooke a

Montréal, une escouade de détecti­
ves provinciaux faisait irruption, 
hier matin, au no 415, rue Sher­
brooke ouest. Des constables mu­
nicipaux avaient été priés de se 
joindre aux détectives provin­
ciaux.

Paris, 9 (C. P.-Havas). ~ Le sé­
nateur Dandurand quittera Paris 
pcuir Londres, mercredi. M. Phi­
lippe Roy, ministre du Canada, qui 
vient de passer trois jours dans la 
capitale britannique, est rentré à 
son poste dimanche dans la soirée 
et mettra le sénateur au courant 
de ses entretiens avec ses interlo­
cuteurs anglais.

--------- . — --------------------- - ... . . .Jacqutv, ------- --------- v. -
figures nouvelles on comparaison r“,hes. Le gigantesque avion _ se: vicaire à Noire-Dame; le R. P. de
avec la dernière conférence inter-V(’rs l’Amérique à l’occasion jGrandprc, Henri Séguin. C.S.S.R., Les CDIClCrs
provinciale, il y a deux ans. 1 de* fêles du troisième centenai- j d’Esteourt; A. Bédard, P.S.S., le R. “

Le premier ministre du Canada, r<' du rattachement des Antilles et p Déon Aubin, de Sainte-Anne de i • \ssr,cintinn des épiciers
M. King, rencontrera les gouverne- de la Guyane a la France. Beaupré; les abbés Camille Ledore. Mm,,rcal. f|p rAw>ria,jnn ()es
m en ls des neuf provinces dont huit ------------------------ 'curé de I.avnl-dcs-Rapides; MM. L. h d détaillants du Canada
sont du même parti politique que Desjardins, J. Vandette, Ernest cnanos neunMarm ’anana’
le gouvernement fédéral. M. King.; Mnrt du R F (iuilbert; J.-P. Therrien, curé de S.-
premier ministre du Dominion pour * * | Jean-de-Dieu; P.-E. Coursol, le R.
la troisième fois, vient à peine Alex. LapiciTC, C.S.V, P. A. Champagne. S.J.. les abbés H.
«être élu a la tete de la plus forte ~ i Pelongchamps, A. Mondor, James
(iéputaiinn libéra'c qui fut jamais De R. F*. Alexandre Lnpierre, des Lesage, curé de S.-Anselme; Fran-

\o\ée a Ottawa depuis la (x>nfe- (Herrs de Saint-Viateur, est décédé cois LeTessier, hdouard Bédard,
,r? lün; hier, au noviciat de Joliette. I,e dé H. Gates, Kmilc Jarrv, du college
/.un des personnages les plus m f„nt est „é mi Sault-aii-Récollet. le de l’Assomption; S. Chencvert, çu-

teressants a la conference est. sans 2ft avril 1891. Il est entré chez les ré de S.-Pierre; Germain Lalande,
nul doute, le premier ministre de (;i(.rrs (le Saint-Viateur. le 11 juin P S S.. Edmond Hébert, Amédéc La-

de 
mar

( Alberta. M. Aberhart, le premier jqqg 
homme h former un gouvernement r,,.3....... • i ; « : 1 A « . < I . 1 11dit du crédit social. M. Aberhar 
est dans l'est depuis quelque temps 
et la semaine dernière il a annon­
cé que son gouvernement com­
mencerait à paver les dividendes 
aux citoyens de sa province d’ici 
18 mois.

Une autre figure nouvelle est 
celle du premier ministre de la 
Saskatchewan. M. W’.-J. Patterson, 
qui vient de succéder à M. J.-G, 
Gardiner, qui a démissionné pour

8)9 et avant sa maladie, le dé-! vigueur, le R. P. Roiron, les abbés 
nt était attaché à la sacristie de ! A. K'effcr. curé de Ste-Thérese de 

la cathédrale de Joliette. Précé-1 FEnfant-Jésus; A.-F’., Bobinard, J. 
demment, il faisait partie du per-j Daigneault, R. D'Ostie, G-
sonnel du collège Bourget, à Higaud, ; Barrette, C.S.C., le B. P. Auguste 
ainsi qu'au collège de Saint-Rcmi Morisset, O.M.I., représentant 11

Un suspeef tué
La police surprit six individus et 

une femme dans l’une des cham­
bres de la maison. A la vue de la 
police, le chef de la bande, Ted 
Montin. 38 ans, chef de bande re­
cherché, croit-on. par la police 
américaine et qui a déjà un dossier 

tien-1 indiciaire très chargé, a tenté de 
dm une réunion importante de- ! fuir en compagnie d'un de ses 
main soir, à 8 heures 15, à la Pales- ! complices. Celui-ci réussit à s’éva- 
tre Nationale. { der mais le chef de la bande fut

! moins chanceux. I.’un des détecti­
ves l’abattit de deux balles de re­
volver. Montin. mortellement bles­
se mourut quelques minutes plus 
tard, à l’hôpital Royal Victoria. Il 
portait sur lui une somme de §165. 
Le corps du bandit fut transporté 
à la morgue.

S. E. Mgr Gauthier 
en deuil

T.a R. M. Sainte-ïïuphrosine, née 
Gauthier (Marie-Léontine), soeur 
de S. E. Mgr Georges Gauthier, ar- 
chevêque-coadjuteur de Montréal, 
est morte hier soir, à 6 h. 10, à la

Bande internationale?
La présence à Montréal de Ted

maison-mère de la Congrégation | Montin porte la police à croire que 
de Notre-Dame. Fille a fait partie, ! le vol de Hull est le fait d’une ban-

mis mercredi dernier à Hull repré­
sentait une somme de $16,000 et 
non une somme de $15,000. De ce 
montant, on n’aurait recouvré, à 
date, que $2,500, dans un sac de 
cuir.

Une explosion à St-Vincent de 
Paul — Une victime

Le village de Saint-Vincent de 
Paul a été secoué, samedi avant-mi­
di, par une viqlente-explosion qui 
s’est produite sur la ferme de_ la 
Laiterie J.-J. Joubert. L’explosion 
a coûté la vie à un employé de la 
ferme, M. Sylvio Prévost, 50 ans, 
4832 rue Christophe-Colomb, Mont­
réal.

M. Prévost était à examiner une 
bouilloire afin de voir si elle était 
remplie d’eau lorsque soudain la 
bouilloire éclata et le malheureux 
employé fut écrasé sous une masse 
de 200 livres. La mort de Prévost 
fut instantanée et les employés ac­
courus inimédiqtement après l’ex­
plosion trouvèrent le corps de leur 
camarade horriblement mutilé.

Les dommages matériels sont 
considérables. L’enquête du coro­
ner sur la mort de M. Prévost a Ueu 
aujourd’hui.
Allan Cowan trouvé coupable

Pembroke, Ontario, 9 (C. P.).— 
Un adolescent qui joue encore 
avec des billes et s'amuse à souf­
fler dans un sifflet d’étain a été 
convaincu du meurtre de son frè­
re aîné. Il aurait commis ce cri­
me à la demande de sa belle- 
soeur. Le médecin de l'inculpé 
soutient que le jeune homme est 
dément de naissance.

I.c jury, après 2 heures cl demie 
de délibérations, a déclaré coupa­
ble Allan Cowan, 17 ans, hier. Le 
21 juillet dernier, Cowan a mor­
tellement blessé d’une halle à la 
tète son frère aîné, Albert Cowan, 
âgé de 27 ans.

Allan (Towan a fait des aveux 
complets, inculpant sa beMe-soeur. 
Le procès de celle-ci s’instruira 
demain. Gowan a écouté avec cal­
me le verdict du jury. Depuis mar­
di dernier, (premier jour de son 
procès, il n’a manifesté aucune 
émotion.

Allan Cowan a tué son frère avec 
une carabine calibre 22 qu'i] avail 
volée. La balle lui avait été don­
née j>ar sa bélîe-soeur. 11 tira sur 
son frère par une fenêtre entre­
bâillée.

Faire ses achats de

CAFÉ, THE 
et CONFITURES de

J.-A. DÉS Y,
(Limitée)

C'est une garantie de satisfaction
Ils Importent Directement 

et Manufacturent Eux-Mêmes
1459, ave Delorimiur 

Montréal
_____________ i

Le sénateur Planta 
démissionne

Nanaimo, C.C., 9 (C.P.) Le sé­
nateur A. E. Planta, condamné pour
f-ando a deux ans de pénitencier a ^'Sa^t-Père- ,c député provincial declare hier qu ,1 no se pourvoi- & ^VnSvi! M. W illiam Trem-

Dom Paeônie d’Oka; le TL P. Vor- ec, à la famille et à la communau- 
hert, d’Oka; les abbés Jean Bohi-; h’ ses condoléances.
nas. curé des Lithuaniens; Z. Man-; -------- ---------------
friant, André Casavant, M. Lamar-j
rhe. J.-O. Gauthier Mort du R. P.

On remarquait dans la nef: le
conseiller municipal du quartier j J, dlOITlICnnC
d'Hochelaga, M. A.-A. Desroches; le
député fédéral d’Hochelaga, M. Fe­

rait pas en appel et adresserait à 
Ottawa sa démission comme mem­
bre du Sénat. M. Planta a été con­
damné le 4 décembre par le juge en

blay; le conseiller municipal de 
Fréfontaine, M. Adhémar Raynaulî; 
le jug( Alfred Ruranlenu. de la

chef Aulav Morrison,' aux assises Cour supérieure; les marguilliers 
criminelles. Trois accusations He i iu’,mc* anciens.

Elle avait été administrée il y a ; eun renseignement sur les autres
: détenus, sauf celui de leur suppo- 
' sée complicité daps le vol qui a 
| coûté la vie au jeune Nadeau.

L’enquête tire à sa tin
Le chef Louis Jargailles, de la 

Sûreté provinciale, a déclaré que 
l’enquête de la police sur le meur­
tre d’Armand Nadeau est pratique­
ment terminée. Il a laissé enten 
dre que l’enquête du coroner aura 
lieu mercredi ou jeudi. Le chef a 
refusé de dévoiler les noms des 
cinq nulres hommes et des deux 
femmes arrêtés, avant dimanche, à 
Hull ou à Montréal, relativement à 
l’affaire Nadeau, mais il a déclaré 
que l’un des détenus est le fils 
d'un citoyen éminent de la ville de 
Hull.

La police municipale a trouvé,

Le jeune homme dans ses aveux 
a raconté la nuit d’indécision qui 
a précédé Je crime. H erra jus­
qu’à 3 heures du matin dans Je 
village de Barry’s Bay, pesant le 
pour et le contre. Allan Cowan at­
tend avec calme la sentence qui 
ne saurait tarder maintenant.

Tuée instantanément à un 
passage à niveau
Druimmondville, 9 (C. P.).—.Mme 

Thomas Perrault, âgée de 63 ans, a 
été tuée instantanément, ces jours- 
ci, par une automobile, au passage 
à niveau du Canadien National, 
rue Lindsay. L’automobile appar­
tenait à M. Edouard Dupont, de Ni­
cole!, et elle était conduite par le 
fils de ce dernier. Le conducteur 
voulut appliquer ses freins, mais la 
voiture dérapa et atteignit Mme 
Perrault, qui se trouvait sur le 
trottoir. Une enquête sera tenue 
par le coroner, jeudi prochain.
La ville de Houston, 

au Texas, inondée
Houston, Texas, 9 (A. P.). Les 

eaux, grossies par la pluie, ont en­
vahi la (partie nord-ouest de la ville 
de Houston et se sont répandues 
dans le comté de Harris. Il y a 
une perte de vie, 30 personnes 
manquent à l’appel. A 5 h., hier 
soir, le bayou Buffalo hissait le ni­
veau de ses eaux à 5 pieds au- 
dessus du plus haut niveau atteint 
dans le passé. Des milliers de mai­
sons ont été envahies par les eaux. 
On évalue les dégâts à $1,000,000.

Une avalanche engloutit 
88 personnes

Moscou, 9 (A. P.). — On apprend 
qu’une avalanche de neige a en­
glouti 88 hommes, femmes et en- 

; fants, dans la péninsule Kola, si- 
j tuée dans la région de l'Arctique.

M. Henri Bougearel 
à l'Alliance française

Le mercredi 11 décembre, à 8h. 
30, aura lieu, dans la grande salle 
de l’hôtel Ritz-Carlton, la cinquiè­
me réunion de l’Alliance Française 
de Montréal pour la saison 1935- 
1936. Le comité de l’Alliance offre, 
à cette occasion, une conférence 
de M. Henri Bougearel, gérant du 
considat général de France, sur 
“La Scène française au Lendemain 
de la Guerre”.

Rnixe-lles, 9. Le Père Jules 
Chomienne. économe général de la 
communauté des Clercs de Saint- 
Viateur, est mort hier

thabnska, Sr Ste-Marguerite du S.- 
Sacrement, de la Congrégation No-

vol avaient été portées contre lui. t Pin nii les membres de la famille. 11 re-Dame, et Sr Charles, du cou-1 dans la nuit de vendredi à saine
Il est âgé de 67 uns.

BIRKS
DIAMANTAIRES

JOAILLIERS

Carré Phillips

Décès à Port-Alfred

on roronniiisMut : MM. Armand et veut de la Providence, à McLen-ldi, un revolver de calibre 38, au 
Charles I^Pailleur, de I.aehine et nan. en Alberta. ; carré Phillips. Comme les balles
(Je S.-î.auront respectivement, frè- On remarquait encore: M. et Mme trouvées dans le corps et la tête du 
ros du défunt;; Soeur Dalton, su- A.-A. Joubert M. cl Mme J.-Ar-j jeune Nadeau furent tirées par un
péruure du couvent des Soeurs ! niand LePailleur, M. et Mme J. Bé-i revolver de calibre 38, le Dr No-

eie* K/l C F R<*r0r*mn *,r'sos â I.ongueuil, Sr Ste-Mnrie de lisle, M. et Mme Fl. Savarin, M el sarir. Fontaine devra examiner le
UI. m. W.-Ü. wergeron \azarctb de la Croix, supérieure à Mme V Montambault, M. et Mme J. revolver trouvé à Montréal, afin de

------ ; l’école Ste-Claire de 1 étreaultville; j Samson, M, et Mme A. Boucher, M. | découvrir s’il ne serait pas l’instru-
Port-Alfred, 9 (C.P.) M. Char-(Si S.-Alfred, supérieurs du couvent et Mme J. Desoarries, M. et Mme P. ment du meurtre de Hull,

les-Faigene Bergeron, gerant des,de la Providence à Ste-Adele; Sr Descarries, M et Mme A. Descar-' Les funérailles de la victime de
moulins de Port-Alfred, division Marie-Louise, du couvent de la Pro-j ries M. el Mme Auguste Descar- ce crime atroce M. Armand Na-
de la Consolidated Paper Corpora- videnoc. à Monoton et Mme A.-A. ries. M et Mme J. Couture. M. et ! demi, ont eu Heu samedi matin, ation. est décédé, samedi soir, à l à- —* ’ — ---- ----  w— .. .. i ................................ ..
ge (le 62 ans. M. Bergeron fut gé­
rant des moulins de Port-Alfred | Bengale, je 
pendant 18 ans, période duri
quelle la compagnie originale. __ .......... ............ ....... ....... _ _ _ ..........
Ha! Bav Sulphite”, vit ses Intérêts rassa, euré de la paroisse du Sa- LePuilie'ur, M J.-’’ 
passer successivement en plusieurs erc-Locur à Montréal, son cousin; cl nombre d'autres.

» .himo .un, >> ........ ■.uiue j. i.oumre, m et * demi, c
Joubert de Montréal, scs soeurs; Mme H. LePailleur, M. et Mme Al- l’église de la Nativité d’Hochelaga, 
Mgr Alfred LePailleur, éseque au fred LePailleur. M et Mme G, La- en présence d’une foule nombreuse.

t-Alfred Bengale, le Père Adrien I.cPail douceur, M. et Mme J.-A. Côté Mlle 
liant la- leur, Ohlat, de l’Université d’Ottn- V Lubelle, M. et Mme Gérard I e- 
le. “Ilal lwa, ses neveux; Fabbé J.-A. Bon-! Paillrur. Mlle M. LePailleur Mlle E

LePailleur,

On apprend que la police recher 
che un onzième suspect, au sujet 
de l’affaire de Hull Ce suspect se­
rai: caché à Detroit et soi; arresla-

mains. Feu M. Bergeron laisse dans St S -.Armand-Mnrie, du couvent de j L’inhuinatiôn'a^êu lieu au cime-1 d’heures*6™*1 ^ aU’Un* auCS,ion 
le deuil sa femme et dix enfants, i la Congrégation Notre-Dame, à Ar-Uière de FEst. j amure..La police précise que le vol corn-
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